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INTRODUCTION

Cet ensemble de documents constitue le corpus de textes au programme de la question de 
linguistique de l’agrégation d’arabe pour les sessions de 2022 et 2023 : « La variation 
phonétique et phonologique du système consonantique de l'arabe littéral et dialectal : 
perspectives synchroniques et diachroniques ». Le but de ce corpus est d’illustrer au mieux 
la variation phonologique de l’arabe en synchronie. Il est organisé sur une base 
géographique, mais illustre aussi la variation sociale, communautaire, genrée, etc. 

Il est constitué de trois types de documents : (a) des extraits de 4-8 minutes de documents 
ou œuvres audiovisuelles accessibles sur des plateformes en ligne. L’URL originel du 
document figure en tête de présentation. Pour ce type de documents, parfois fictionnels, il 
faut prendre en considération que peut y entrer une part de «représentation linguistique» 
incluant éventuellement un rendu stéréotypé, voire «forcé» de certains traits, et donc un 
écart avec une pratique langagière naturelle. Ce sont des documents «authentiques» au 
sens qu’il s’agit de productions culturelles arabophones rendant compte de la variation 
linguistique, et reflétant les représentations que se fait une communauté de traits parfois 
minoritaires, lui permettant de caractériser et identifier un groupe ; mais ces documents 
peuvent parallèlement être vus comme «non spontanés». (b) des documents de type 
ethnographique, enregistrements sonores effectués par les dialectologues auprès 
d’informateurs appartenant à des communautés minoritaires et exhibant des traits 
linguistiques, parfois en regression devant la koinésation des parlers dans les Etats-nations 
modernes. Ces deux premières catégories sont illustrées par des documents originaux 
élaborés pour ce recueil par les collaborateurs cités supra, et ils sont classées 
géographiquement dans les cinq premiers chapitres du recueil : parlers maghrébins (Maroc, 
Algérie, Libye) ; parlers de la vallée du Nil (Egypte, Soudan) ; parlers du Levant (Liban, 
Syrie, Jordanie) ; parlers de Mésopotamie (Irak, Syrie) ; parlers de la péninsule Arabique 
(Yémen, Arabie Saoudite, Koweit, Bahrein, Emirats Arabes Unis, Oman). 

La dernière catégorie, (c), qu’on trouvera dans le sixième et dernier chapitre, est constituée 
de documents dialectologiques déjà publiés dans des ouvrages et articles scientifiques, ou 
disponibles dans des bases de données dialectologiques en ligne, comme les transcriptions 
et traductions de sources sonores disponibles sur le Semitisches Tonarchiv de l’Universität 
Heidelberg ou sur le CORVAM (Corpus Oral de Variedades Magrebies). Quand une 
transcription imprimée de ces textes existe, elle est reproduite telle quelle et peut donc 
différer plus ou moins fortement de la transcription standardisée du corpus original de ce 
recueil. Ces documents sont généralement publiés, selon les usages encore dominants de 
la dialectologie arabisante, sans version en caractères arabes. Une transcription en 
caractères arabes a donc été ajoutée à ces sources publiées, ainsi qu’une traduction 
française quand le document original est traduit vers l’anglais, l’allemand ou l’espagnol. 
Quand ces parlers parfois périphériques ont très fortement divergé des parlers du monde 
arabe, au point que leur intelligibilité n’est plus assurée, et qu’ils n’ont pas d’histoire ni 
d’usage de notation écrite en caractères arabes, il faut cependant prendre en considération 
le fait que l’établissement d’une retranscription en caractères arabes est un exercice difficile 
et que le résultat est contestable, d’autant plus s’il n’existe pas d’usage graphématique 
installé, contrairement aux parlers koïnéfiés présents à l’écrit dans la littérature moderne, les 
recueils de poèmes, les publicités, des scénarios de films ou feuilletons, les réseaux 
sociaux, etc. et pour lesquels des pratiques se sont installées, même si elles sont loin d’une 
quelconque standardisation ou normalisation.  

En plus de la référence indiquée en tête de document, tous les extraits choisis sont 
disponibles sous forme de fichiers vidéo et/ou audio sur l’url suivant : 
https://www.dropbox.com/sh/15086wvoj1reghk/AAAsv6fGDXfZVOH6slwb5Riya?dl=0

En cas d’absence de source audiovisuelle, une source sonore est fournie. 

http://semarch.ub.uni-heidelberg.de/#archive
http://corvam.unizar.es/en/localities/
https://www.dropbox.com/sh/15086wvoj1reghk/AAAsv6fGDXfZVOH6slwb5Riya?dl=0
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Chaque source première est accompagnée de 4 documents : 

1- un verbatim précis du texte en caractères arabes, respectant dans la mesure du 
possible les usages graphématiques locaux, quand ils existent. Le but de cette version en 
caractères arabes est d’assurer la (relative) transparence du sens. Cette version n’est pas le 
document « scientifique » dans la mesure où : les choix graphématiques sont à la fois 
idiosyncrasiques et liés à un usage régional ;  un même graphème arabe est susceptible de 
représenter diverses réalisations sur le plan phonologique ; le texte n’étant pas pleinement 
vocalisé — d’autant que le système traditionnel fatḥa / ḍamma / kasra ne peut rendre 
compte de toutes les nuances vocaliques. Ainsi, toute volonté d’harmonisation 
graphématique en caractères arabes entre les documents serait à la fois vaine et contre-
productive, car effaçant la donnée brute qu’est l’usage graphématique local quand il est 
installé. Ainsi, à simple titre d’exemples que l’on pourrait multiplier à l’infini :

- le son [g] est susceptible selon l’origine géographique des documents en caractères 
arabes d’être représentés par les graphèmes arabes suivants :

    غ ; ق ; ج ; گ ; ڤ ; ݣ 

- le pronom affixe 3MS réalisé -o ou -u est susceptible selon les usages locaux d’être noté 
وـــ ou bien ھـــ

etc. 

Ce document en caractères arabes doit donc être regardé comme une aide à la 
compréhension pour les non-locuteurs d’un parler donné : tout lecteur de la fiction arabe 
moderne aura déjà pu constater qu’il accède plus aisément au sens général d’un dialogue 
rédigé dans un dialecte qu’il ne maîtrise pas que si le même dialogue était oralisé à un débit 
naturel. La transcription en lettres arabes est de nature plus «transparente» que la 
transcription latine, puisque si elle efface (partiellement) les données phonologiques 
précises, elle permet plus aisément l’identification des racines et des lexèmes communs à la 
variété littérale et aux variétés dialectales, ou celle des faits «transdialectaux» — comme par 
exemple l’emploi du verbe šāf pour «voir» dans un très grand nombre de parlers disséminés 
de l’ouest à l’est et du nord au sud de l’aire arabophone, ou le traitement des verbes sourds 
à la conjugaison suffixale sur le même schème que les verbes défectueux de 3è radicale [y], 
ou encore des idiomatismes et expressions courantes présentes sous des formes 
apparentées sur une aire bien plus large que celle d’un parler donné.       

2- une transcription en caractères latins, normalisée dans la mesure du possible pour 
tous les textes — on trouvera infra les règles suivies. Une inévitable variation sera 
cependant observables d’un document à l’autre en ce qui concerne les points suivants : la 
prise en compte des phénomènes d’assimilation, d’assourdissement ou de sonorisation 
conditionnée, de propagation régressive et/ou progressive de l’emphase, de notation des 
voyelles épenthétiques, d’attachement des prépositions et des préverbes aux verbes, etc. Il 
appartiendra aux utilisateurs de ce recueil d’en tenir compte.  

3- une traduction en français, la plus littérale possible et annotée en cas de besoin.

4- une courte bibliographie du parler concerné. Pour des références plus complètes, outre 
les bibliographies figurant dans les descriptions de parlers de l’EALL, le site du VICAV 
(Vienna Corpus of Arabic Varieties) détaille sur une base géographique des sources 
bibliographiques très riches pour la quasi totalité des parlers dialectaux arabes. 
La mention abrégée EALL qu’on trouvera tout au long de ce volume réfère à : Encyclopedia 
of Arabic Language and Linguistics, éd. Kees Versteegh, Mushira Eid, Alaa Elgibali, Manfred 
Woidich, Andrezj Zaborski, Leiden / New York, Brill, 2005, édition imprimée (4 volumes) ou 
en ligne.

https://vicav.acdh.oeaw.ac.at/index.html#map=%5BbiblMarkers,.*,geo%5D&1=%5BtextQuery,vicavMission,MISSION,open%5D&2=%5BtextQuery,vicavNews,NEWS,open%5D
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Règles de transcription en caractères latins diacrités

Compromis entre notation phonétique et phonémique, les transcriptions de ce corpus ne 
cherchent pas la reproduction de toutes les nuances vocaliques, la question portant sur le 
consonantisme. 

A/ Consonnes 
NB1 : les signes entre crochets correspondent à l’équivalent dans l’Alphabet Phonétique 
International (API) des signes utilisés dans ce corpus, lorsque les deux diffèrent

NB2 : pharyngalisée = “emphatique” ; voisée = “sonore”

NB3 : les consonnes longues (= “géminées”) sont notées par un graphème répété. Ex. : 
židdan [ʒidːan]

NB4 : on trouvera dans le corpus, selon l’usage de chaque contributeur et la nature plus ou 
moins phonétique de sa translittération, la prise en compte ou non des assimilations et de la 
propagation de l’emphase. 

Ainsi, à titre d’application à deux exemples en parler cairote : 
a(اھیلع رودا تدعق
b(كادصاق تناك اھنإ كلاب تدخ تنإ

On pourra trouver le mot تدــعــــــــق   translittéré ʔaʕadt (assimilation non-notée) ou ʔaʕatt 
(assimilation notée). Parallèlement, pour le mot كادــــــــصاــــــــق  , on pourra trouver ʔaṣdāk 
(propagation de l’emphase non-notée) ou ʔaṣḍāk (propagation de l’emphase notée). Il 
appartient à l’utilisateur de se référer à l’enregistrement sonore pour vérifier la présence ou 
non de ces phénomènes.
L’assimilation de l’article, quant à elle, est toujours notée.

https://www.internationalphoneticassociation.org
https://www.internationalphoneticassociation.org
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! Bilabiales et labio-dentales : 

! Dentales, alvéolaires et palato-alvéolaires : 

! Alvéo-palatales, palatales, vélaires, uvulaires :

! Uvulaire, pharyngales, glottales 

m

b

f
v

nasale voisée

occlusive voisée

fricative sourde
fricative voisée

ṃ

ḅ

ṿ

id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [mˤ]
id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [bˤ]

id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [vˤ]

mw

bw

id. + appendice 
labio-vélaire
id. + appendice 
labio-vélaire

n
t

d

ṯ
ḏ

s

z

š

ž 

l

r

nasale voisée
occlusive sourde

occlusive voisée

fricative dentale sourde [θ]
fricative dentale voisée [ð]

fricative alvéolaire sonore

fricative alvéolaire voisée

fricative palato-alvéolaire 
sourde [ʃ]
fricative palato-alvéolaire 
voisée [ʒ]
spirante latérale

battue [ɾ]

ṭ

ḍ

ḏ̣

ṣ

ẓ

ḷ

ṛ

id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [tˤ]
id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [dˤ]

id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [ðˤ]
id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [sˤ]
id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [zˤ]

id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [lˁ]
id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [ɾˤ]

dy

id. + palatalisée 

k

g
ḫ
ġ
y
w

occlusive vélaire sourde

occlusive vélaire voisée
fricative vélaire sourde [x]
fricative vélaire voisiée [ɣ]
spirante palatale [j]
spirante labio-vélaire

ḳ id. + pharyngalisée ou 
vélarisée [kˤ]

gy id. + palatalisée 

q
ḥ
ʕ
ʔ
h

occlusive uvulaire sourde 
fricative pharyngale sourde [ħ]
fricative pharyngale voisée
occlusive glottale sourde
fricative glottale sourde
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! Affriquées et double articulation
ǧ
č
ć
ts

tš
dž

API [ʤ]
API [tʃ] (kaškaša)
affriquée alvéo-dentale pleine [ʦ] (kaskasa najdite)
affrication alvéo-dentale légère [ts]
affrication alvéo-palatale légère [tʃ] / affriquée alvéo-palatale pleine[tʃ] 
affrication alvéo-palatale légère ou marquée [ʨ] parler féminin Le Caire
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B/ Voyelles 
NB1 : Les ultrabrèves sont placées en exposant. Ex. : bǝġēt [bǝ̆ɣeːt]

NB2 : Les voyelles épenthétiques sont séparées d’un élément lexical par un trait 
d’union lorsqu’elles figurent avant ou après lui.

NB3 : On note la longueur réelle et non « graphique » liée à la transcription en 
caractères arabes, ex. énoncé cairote : 

 نیتعاس اھیلع رودا تدعق ,فراع شم اناو يبیج يف تناك تیبلا حیتافم
mafatīḥ el-bēt kānet fe gēbi w-ana ʔaʕadt adawwar ʕalēha saʕtēn 

a
ä
e
i
ǝ
o
u

ouverte antérieure
mi-ouverte antérieure [ɛ]
mi-fermée antérieure
fermée antérieure
moyenne centrale
mi-fermée postérieure
fermée postérieure

ā

ē
ī

ō
ū

id. + longue [aː]

id. + longue [eː]
id. + longue [iː]

id. + longue [oː]
id. + longue [uː]
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1
PARLERS MAGHRÉBINS
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Remarques générales sur les traits phonologiques saillants des trois textes 
marocains1

- L’usage de [q] et [g] comme contreparties du qāf de l’arabe standard (AS). La distribution 
lexicale des deux allophones change selon les variétés et les locuteurs. Dans les variétés 
stéréotypées ici, [q] est prioritaire et utilisé d’une façon constante dans la plupart des 
lexèmes (cf. mǝšqūf, lāṣǝq, ybqa). Une minorité de lexèmes, tels que ʕǝng (texte 2), se 
retrouvent plutôt avec [g]. Finalement, ce qui distingue les variétés, aux oreilles des 
locuteurs aussi, est un petit nombre de lexèmes saillants qui alternent entre [q] et [g] au 
niveau inter- et intra-individuel. Comme variation inter-individuelle, on remarque la différence 
entre le [qāl] de Sānāʔ (texte 2) et le [gāl] de tous les autres caractères (même son mari, 
comme on peut l’observer), le [qǝddām] de Sānāʔ (texte 2) et le [gǝddām] de ž-Žīlāli et ṭ-
Ṭāmm (texte 1). Du côté intra-individuel, on remarque l’alternance subite entre [qǝlb] et 
[gǝlb] dans l’une des répliques de ž-Žīlāli (texte 1); on peut supposer que la variante avec [q] 
est utilisée lorsqu’il apparaît déclamer un vers poétique, la raison étant que [q] est la 
variante plus proche du standard et est donc rapproché de la langue littéraire.
Occasionnellement, et par certains locuteurs, [q] peut être légèrement fricatisé selon la 
prosodie (ex.: tqḫūm, texte 1).

- [t] peut connaître deux types d’affrication: alvéo-dentale [ts] et alvéo-palatale [tš]. Dans ce 
cas-là aussi, les deux alternent entre eux et avec la réalisation occlusive selon les variétés 
et les locuteurs. Deux personnages dans le texte 2 présentent soit l’un soit l’autre de façon 
légère et occasionnelle. Les personnages plus jeunes du texte 3 présentent une 
palatalisation plus marquée, ce qui reflète le parler de beaucoup de jeunes (< 40 ans) ayant 
grandi entre Casablanca et Rabat (et probablement dans d’autres centres aussi). La valeur 
phonologique du graphème tš employé dans le texte 3 est donc légèrement différente de 
celle du texte 2. Dans le texte 2, ts correspond à API [ts] (affrication alvéo-dentale légère) et tš 
à API [tʃ] (affrication alvéo-palatale légère). Dans le texte 3, tš correspond à API [tʃ] (affriquée 
alvéo-palatale pleine2).  

- Les occlusives remplacent toutes les interdentales de l’AS (ou d’autres variétés d’arabe 
dialectal) : mātāl, hākda (texte 2), ḍlīmt-i (texte 1)

- Le correspondant du ǧīm est dans la plupart des cas la fricative alveo-palatale sonore ž. 
Dans certains lexèmes, on observe [g] ou même [d] (pas d’exemples dans le texte) en 
présence d’une sifflante dans le même mot, suite à un procès de dissimilation qui est bien 
enraciné phonologiquement et figé pour ces lexèmes, et ne connaît donc pas de variation: 
cf. /glǝs/ (texte 2) ou /dāz, ydūz/ (“passer”).

- On retrouve un cas de zézaiement (ʕǝšra > ʕǝsra) dans le texte trois (trait citadin ou rural 
qui peut aussi causer un passage de ž à z)

- Le phénomème de la labiovélarisation peut intéresser autant des consonnes bilabiales 
(mmwā-l-ǝk, texte 1; ḅḅwa, texte 2) que des gutturales (gwǝddām, texte 1; ġwzāla, texte 2).

- L’opposition entre voyelles longues et voyelles brèves de l’AS est partiellement neutralisée 
dans les parlers marocains. On trouvera en conséquence dans ce texte des voyelles notées 
comme longues correspondant étymologiquement à des voyelles brèves de l’AS, tandis que 
d’autres demeurent brèves. Dans les variétés présentées ici, le nombre des phonèmes 
vocaliques brefs est limité à deux (/ǝ/ et /u/) alors que les voyelles longues demeurent /ā/, /ī/ 
et /ū/.

1. Texte rédigé par Jacopo Falchetta.
2. Elle correspond à la prononciation de <ch> dans le mot anglais <cheese>, ou dans le mot 
espagnol <chico>.



version du 18/08/2021

-11-

Texte en représentation stéréotypée des parlers d’Oujda et de la région d’Abda 
(Maroc) [1].3

Source : feuilleton “Al Khawa”, épisode 1
https://www.youtube.com/watch?v=e3o6UDQokms&t=1616s,  de 25’ 49” à 26’ 56”

parler stéréotypé d’Oujda :  ṭ-Ṭām
parler stéréotypé de la région d’Abda : ž-Žīlāli

Texte en caractères arabes

... عمش كیل يدن بھدّوب يدیس ای كیلع يراع :ماطلا
!يتمیلض :يللاجلا
میحرلا نامحرلا الله رفغتسا :ماطلا
 ش يتردق ام كمادـڭ ياج يداغ اناو ولك راھنّ شاو ؟ينیركّفت ]يتیغب[ يتیبغ شاو !حاجانّو حبرّو ریخل حابص :يللاجلا
؟يارقت لاوا كلارقن !تاتیكیتّ )ي(فوشت كاھ !ينسمل اع )سبلناك( سبلاك اناو ؟ةتیكیجدّ ةحصب ات ایل يلوـڭـت
عاسیت ينیطع ایلع قرفتّ ينم دعب ؟يلیلاجب ایل قصلا اع كلام ]اتن[ اتّ ایوخ ا ]يدنع[ يدّع يتیغب شا اباد :ماطلا
 للایھ ف يسارو ةعیباسّ )ضرلأ نم( ضرلأم موقت ضرأف يلجر ،ةدبعل لاید ةلیحاطافل نم يللاجلا ایانا شاو :يللاجلا
؟ضاراغ كلادقتی ربیوـڭ كولعب يطفیصتو ایلع يلخت وا ةماسّ
ينم دعب ڭـیرطّ نم دیح يران ا كسار قوس لخدّ ات كیلش ات :ماطلا
؟ةداغ نیف :يللاجلا
 يدیس لاید ةناـڭامل وا ویدارّ بیجن يشمنو ةلحكل ومایا ىلع مھـڭرخی وتیبو يتاھویناب يلدری دوعسملا دنع ةداغ :ماطلا
 ىفطصملا
دوعسملا ش ياـڭـلتا ام :يللاجلا
؟ایوخ ا شلاع وا :ماطلا
ةكیمل عیبی ةرمامز سیمخلل اشم :يللاجلا
ورطاخ رطاخ ىلع يجی ناك ول اوھ ات ةبتعلا مادـڭ ھیل دعـڭـنا لیكشم يشام وا :ماطلا
؟ةنامیس يانستّ ةرارح دحل يشمی ادغ دعب ةلوزغ تبسل اشم ادغ دعبو میحسا ةعمجل اشم حابصّ لایا وا :يللاجلا
!كسار قوس اع لخد ات ؟يھجوف ایلع يتیدس شلا ات ایوخ ا كلام وا :ماطلا
 ار انا يفوش !اداھ بلـڭـل داھ يف نیاك شا فوشت نوك !بلقل دا]ه[ ىلع ينھو يتمیلض ای ایب يقفار !ينیمحر :يللاجلا
!ماطلا !الله كیف ڭوازم انا !الله ف كیل ڭوازم انا كدقعن ات كسّمن ام انا ار للاحل يوان

3.  Texte établi, transcrit et traduit par Jacopo Falchetta. 

https://www.youtube.com/watch?v=e3o6UDQokms&t=1616s
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Transcription en caractères latins

ṭ-Ṭāmm: ʕāri ʕlīk ya sīdi bu d-dhǝb nǝddi līk šmǝʕ ?
ž-Žīlāli: ḍlīmti!
ṭ-Ṭāmm: stǝġfrǝḷḷāh r-rāḥmān r-rāḥīm
ž-Žīlāli: ṣbāḥ l-xīr w-r-rbǝḥ w-n-nāžāḥ! wāš ġbīti [bġīti] tfǝkkṛīni? wāš n-nhār kullu w-
āna ġādi žāy gwǝddāmǝk ma qḫdǝrtiš tgūli līya ta b-ṣǝḥḥt d-džīkīta? w-ʔana kallbǝs 
[ka-nlbǝs] ʕa l-mǝsni! hāk tšūf(i) t-tīkītātš! nǝqrā-lǝk ʔūla tǝqrāy?
ṭ-Ṭāmm: dāba ʔāš bġīti ʕǝddi [ʕǝnd-i] a ḫūya tta [nta] mā-lǝk ʕa lāṣǝq līya b-žlāyli? 
bʕǝd mǝnni ttǝfrǝq ʕlīya ʕṭīni ttīsāʕ
ž-Žīlāli: wāš ʔānāya ʔǝž-žīlāli mǝn l-fāṭāḥīla dyāl l-ʕǝbda, rǝžli f ʔǝrḍ tqḫūm mǝll-ʔǝrḍ 
[mǝn l-ʔǝrḍ] s-sābīʕa w-ṛāsi f hīlāl s-sāma, ʔu tḫǝlli ʕlīya tṣīfṭi bǝʕlūk gwāybǝṛ 
ytqǝddā-lǝk ġārāḍ?
ṭ-Ṭāmm: ta š-līk ta ddḫul sūq ṛāsǝk a nāri ḥǝyyǝd mǝn ṭ-ṭrīg bʕǝd mǝnni
ž-Žīlāli: fīn ġāda?
ṭ-Ṭāmm: ġāda ʕǝnd l-mǝsʕūd yrudd-li bānyūhāt ʔu bītu yḫrughum ʕla yyāmu l-kǝḥla 
w-nǝmši nžīb ṛ-ṛādyu ʔu l-māgāna dyāl sīdi l-mǝṣṭāfa
ž-Žīlāli: ma ʔā-tǝlgāy š l-mǝsʕūd
ṭ-Ṭāmm: ʔu ʕlāš ʔa ḫūya?
ž-Žīlāli: mša l-l-ḫmīs zmāmra ybīʕ l-mīka
ṭ-Ṭāmm: ʔu māši mūškīl ʔāngʕud līh gwǝddām l-ʕǝtba ta hūwa lu kān yži ʕla ḫāṭǝr 
ḫāṭru
ž-Žīlāli: ʔu ʔīla ṣ-ṣbāḥ mša l-žǝmʕǝt s-sḥīm u bǝʕd ġǝdda mša l-sǝbt ġzūla bǝʕd 
ġǝdda ymši l-ḥǝdd ḥārāra ttsǝnnāy sīmāna?
ṭ-Ṭāmm: ʔu mmwā-lǝk ʔa ḫūya ta lāš sǝddīti ʕlīya f wǝžhi? ta dḫul ʕa sūq ṛāsǝk!
ž-Žīlāli: rǝḥmīni! rāfqi bīya ya ḍlīmti w-hǝnni ʕla [h]ād l-qǝlb! kun tšūf ʔāš kāyǝn fi 
hād l-gǝlb hāda! šūfi ʔāna ṛa nāwi l-ḥlāl, ṛa ʔāna ma nmǝssǝk ta nʕuqdǝk, ʔāna 
mzāwǝg fīk ḷḷa! ṭ-Ṭāmm!
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Traduction

ṭ-Ṭāmm: Aide-moi Sidi Bu d-Dhǝb, je vais te porter des bougies4 ?
ž-Žīlāli: Ma petite injuste5!
ṭ-Ṭāmm: Je demande pardon à Dieu clément et miséricordieux!
ž-Žīlāli: Bonjour de profit et de succès! Veux-tu donc te souvenir de moi? Je passe 
toute la journée à aller et venir devant toi et tu n’es même pas arrivée à me faire les 
félicitations pour ma nouvelle veste? Et je ne porte que des vêtements de marque! 
Voilà, regarde les étiquettes! Je te les lis ou tu veux les lire toi-même?
ṭ-Ṭāmm: Mais qu’est-ce que tu veux de moi, frère, pourquoi tu ne fais que te coller 
au bas de ma jupe? Éloigne-toi, laisse-moi tranquille, laisse-moi respirer!
ž-Žīlāli: Serais-je donc ž-Žīlāli, l’une des célébrités des Abda6, avec les pieds qui 
s’élèvent de la septième terre7 et la tête dans le croissant du ciel, pour que tu me 
laisses et envoies un fripon idiot faire tes commissions?
ṭ-Ṭāmm: Mais qu’est-ce que tu as? Mêle-toi de tes affaires, mince! Enlève-toi de 
mon chemin et éloigne-toi!
ž-Žīlāli: Tu vas où?
ṭ-Ṭāmm: Je vais chez l-Mǝsʕūd pour qu’il me rende les bassines – qu’il puisse se 
les manger – et que j’aille récupérer la radio et la montre de M. Mǝṣṭāfa.
ž-Žīlāli: Tu ne trouveras pas l-Mǝsʕūd!
ṭ-Ṭāmm: Et pourquoi, mon frère?
ž-Žīlāli: Il est parti à Khmiss de Zemamra vendre le plastique.
ṭ-Ṭāmm: Pas de problème, je m’assiérai devant le seuil de sa porte même s’il prend 
tout le temps qu’il veut!
ž-Žīlāli: Et si demain matin il part à Jamâat Sḥaim, après-demain à Sebt Gzoula et 
deux jours après à Hrara8, tu l’attendras une semaine?
ṭ-Ṭāmm: Et quoi donc, frère, pourquoi tu me fais cet interrogatoire? Mêle-toi de tes 
affaires, quoi!
ž-Žīlāli: Aie pitié de moi! Tiens-moi compagnie, ma petite injuste, et apaise ce cœur! 
Si tu pouvais voir ce qu’il y a dans ce cœur-là! Écoute, moi je n’ai pas de mauvaises 
intentions, je ne te toucherai pas avant de t’épouser, je supplie Dieu pour toi! ṭ-
Ṭāmm!

4. Il est d’usage au Maroc (comme ailleurs dans le monde arabe) pour les fidèles d’un saint (dont la 
mention est précédée de Sīdi), d’allumer des bougies (ex. auprès de son sanctuaire) comme 
remerciement pour une faveur accordée.
5. Cette traduction se base sur l’interprétation du mot ḍlīma, utilisé ici comme terme affectueux, 
comme signifiant “petite injustice”, et donc suppose que l’usage est dû au fait que sa destinataire ne 
partage pas les sentiments amoureux de la personne qui parle.
6. Tribu dont prend son nom la région d’Asfi, ville dans laquelle se déroule la série.
7. Allusion à Coran (65-12).
8. Toutes les localités mentionnées sont des villages de la région.
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Texte en koïné urbaine de la côte atlantique centrale et représentation 
stéréotypée de parler ʕrūbi (Maroc) [2].9

Source: feuilleton “Al Khawa”, épisode 3
https://www.youtube.com/watch?v=LNXe7J5ygCA&t=1603s, de 22’ 33” à 25’ 26”

koïné urbaine de la côte atlantique centrale: Sānāʔ, ʔĀmīr
parler stéréotypé ʕrūbi10: Sūkāyna

Texte en caractères arabes

راكسّ ریدن يشمن راكسّ ش اھیف :ءانس
راكس لاب ةوھق يبرشتاك يلوڭـتاك يتن يتبیبح كای :ریمأ
ةیضاقل دحاو كللوق]ن[ يجا :ءانس
 ها :ریمأ
؟امعز ونش لاو ادكاھ ولتكاس اقبتاغ اتن شاو :ءانس
عابتّ يداغ ام ةجاح يش ات ةجاح يش عابتّ ھنأ تعنم لا انا ات ؟ریبكل ایوخ اعم رّاضّن يتیغب :ریمأ
؟يشّ داھ ف لوقتاك ونش وتارم كیدا]ه[ وا :كللوق]ن[ يجا :ءانس
انا يلاحف يشام وریدتاك اھلجار اھللاـڭ يل يشّ كاد ارمل دحاو الله هاطع وتادعاسبو :ریمأ
...میظع لجر لك ءارو كللوقیات يل لاتامل كاد فرعتاك .لحل كل تیقل :ءانس
نوتسیب :ریمأ
ةمیظع ةأرما میظع لجر لك ءارو !ایاتن ات يغنوك يت تیغا :ءانس
تاسبحو ةأرمإ يھ ؟ةمیظع كید يتّز شلاع :ریمأ
لحل كل تقل انا تیح :ءانس
؟ةبیبح اوھ ونش :ریمأ
)يو اب ها( انیل وعنقتاغو هاعم ردھتاغ يلل ایھ وتارم اعم وردھن ویشمن يداغ :ءانس
ةرعاو ةركف تلاایعل اموتن )ھشاھدنا نع ربعیل رفصی( :ریمأ
الله ءاش نإ حبرتاغو ينعبتاغو :ءانس
اداھ حبرّ داھ ينیرو انجوجت شاف راھنّ نم كعبات انا حبرّ داھ اوھ انیف :ریمأ
دیز يمادقل دیز :ءانس
يلاید ةوھقل ا يدّنا :ریمأ
 ةردھل نم ةكاراب دیز كلااـڭ يمادقل دیز ... ـیلخ :ءانس
!ةؤبل ؟يتش يتش !ةؤبلل ا ةموشح او ةلازغل كیلع يدیحو !لاّا !ةعـڭـسّ ا يبرھ !ةؤبللا يران يران يران :ةنیكس
!ایلع ةزیزعل ایوخ ترم !ةنیكس :ریمأ
كادح سلڭـن انا يتبحاص !ةنیوز الله كرابت لاحش ]ف[وش انلاید نیزّ ]اھ[ار يداھ :ءانس
 يّل ایھ ةؤبلل ھیف تاناوایاحلل جمانربل دحاو جرفتناك اناو حابصّ نم !ينوطّزرب انا ،وتكس ...ـسو وو هااا يتكس وا :ةنیكس
عبسّ لكای ام ھیل بیجتاك يل ایھو ومف لّاح رادّ ف كراب اع فـڭاو ،لكای ام عبسّل بیجت اھعارد ىلعرمشت ضونتاك
لكایك اوھ وا ولیبیطتاك يل يتن :كلجار اعم يتن اباد لاحب وا :ءانس
 وللكاناك اع انا ،ولبیطّاك يل ماطلا !لاّا :ةنیكس
 انیتنصتّ يداغ :يفوش ةنیكس ةنیكس يفاص لاّا .كللوـگـن يداغ ونش ایل يتنصتو ةزافلتّ يفط ،اباد يشّ داھ نم ... :ریمأ
؟كیلع زیزع انا :اباد يتنصت .ولعشن دعب نم نایزم
يسول كار اتّ :ةنیكس
؟كیلع ةزیزع يتنب وا ...وا :ءانس
ایلع ةزیزعو يسول ترم تنب ایھ وا يسول ترم يتّ :ةنیكس
؟لیكاشامل ایل وارطی انا ينیغبت يلوـڭ :ریمأ

9.  Texte établi, transcrit et traduit par Jacopo Falchetta. 
10.  Le terme ʕrūbi signifie littéralement “rural” au Maroc. Quand il est utilisé de fa!çon péjorative, il 
correspond peu ou prou à “péquenot” en français, et désigne dans tous les cas un locuteur peu 
éduqué et issu de l’exode rural.   

https://www.youtube.com/watch?v=LNXe7J5ygCA&t=1603s
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لاّا :ةنیكس
؟سبحل ف دشت)ن( ينیغبت :ریمأ
 مادعإب كلومكح سبحلا ف )يتیدشت( يتیدشّ لا .سبحلل ش يشمت لاّا !يلیو ...ان سبحلل يشمتا عـڭـسّ ا يران :ةنیكس
قوقلا اھیف ةفّـَڭـل كلبیجن انا كوحبد
 يلاحف يشمن ينیلخ ،ةیطصم )اھار( :ریمأ
سلـڭ سلـڭ سلـڭ :ءانس
 انا هانمسقو ش هانعب ام لا ترول كاداھ نكلو ؟كای ترول دحاو لاخ ابّ اباد .يتلاب يتلاب اھیل لوـڭـن ایل يحمس :ریمأ
؟لیكاشامل ایل وارطی ينیغبت .لیكاشاملاد فازب ایل وارطی يداغ
لاّا :ةنیكس
 يسلـڭـت يردقت اكلااحف .ةدیلاول مكیف ةقصلا ش اقبت ام ،رادّ داھ نم يجرخت يداغ يتن ات كقح يتیدخ ایتن لایاو :ریمأ
 ؟كای تادیلوا وریدت وردقت اكلااحف ،سارّ ف سارّ كلجار وا ایتن
...انا ةتلات دلوناع انا :ةنیكس
ةعبس ات لالا ا يدلو :ریمأ
؟مكصاخش :يجا :ةنیكس
يتن كانیغب انحا ...ا :ءانس
انا :ةنیكس
ها :ءانس
؟يسول ا كتصلاب ف سبحلل يشمن ينیتیغب !مكتمھف يیا :ةنیكس
 شاب عیب ھیل يلوـڭ كلجار لاید فوقشمل كادا]ه[ دنع يشمت يداغ ،ولاو لا سبح لا يشمت لا كانیغب ام لالا ا لاّا :ریمأ
انقح ودخانّ انح
 حلات حاسمتّ ]ف[وش .مكاعم اناو ةلكامل بیجتك ينم ةؤبّل فوشنا جرفتنا ةزافلتّ لعشنا :طراش يب ينیاو اخاو :ةنیكس
وـڭـنع نم ةضعب لجعل ىلع



version du 18/08/2021

-16-

Transcription en caractères latins

Sānāʔ: fīhāš s-sǝkkāṛ nǝmši ndīr s-sǝkkāṛ
ʔĀmīr: yāk ḥbībti nti kā-tgūli kā-tšǝṛbi qǝhwa bla sǝkkāṛ
Sānāʔ: ʔāži [n]qūl-lǝk wǝḥd-l-qāḍīya
ʔĀmīr: ʔāh
Sānāʔ: wāš nta ġā-tǝbqa sākǝt-lu hākda wla šnu zǝʕma?
ʔĀmīr: bġīti nǝḍḍāṛṛ mʕa ḫūya l-kbīr? ta ʔāna la mnǝʕt ʔannahu ttbāʕ ši ḥāža tta ši 
ḥāža ma ġādi ttbāʕ
Sānāʔ: ʔāži [n]qūl-lǝk: w-[h]ādīk mṛātsu šnu kā-tqūl f hād š-ši?
ʔĀmīr: wa b-sāʕdātu ʕṭā-h ḷḷāh wǝḥd-l-mṛa dāk š-ši lli gāl-lha ṛāžǝlha kā-ddīru māši 
fḥāli ʔāna
Sānāʔ: lqīt-lǝk l-ḥǝll. kā-tsǝʕrǝf dāk l-mātāl lli tā-yqūl-lǝk warāʔa kulli ražulin 
ʕaḍīmin...
ʔĀmīr: pistõ
Sānāʔ: aʁɛt te conʁi ta ntāya! warāʔa kulli ražulin ʕaḍīm ʔimraʔa ʕaḍīma
ʔĀmīr: ʕlāš zǝtti dīk ʕāḍīma? hīya ʔimraʔa w-ḥǝbsāt
Sānāʔ: ḥīt āna lqīt-lǝk l-ḥǝll
ʔĀmīr: šnu hūwa ḥbība?
Sānāʔ: ġadi nǝmšīw nhǝdṛu mʕa mṛātsu hīya lli ġā-tǝhdǝṛ mʕāh ʔu ġā-tqǝnʕu līna! 
(a ba wi!)
ʔĀmīr:  (il siffle pour exprimer son étonnement) ntšūma l-ʕyālātš fīkra wāʕra
Sānāʔ: ʔu ġā-tbǝʕni ʔu ġā-tǝrbǝḥ ʔīn šāʔ ḷḷa
ʔĀmīr: fīnāhūwa hād r-rbǝḥ, ʔāna tšābʕǝk mǝn n-nhār fāš džǝwwǝžna, wǝrrī-ni hād 
r-rbǝḥ hāda!
Sānāʔ: zīd  l-qǝddāmi zīd
ʔĀmīr: ʔanǝddi ʔa l-qǝhwa dyāli 
Sānāʔ: ḫǝlli... zīd l-qǝddāmi gālāk bārāka mǝn l-hǝdṛa
Sūkāyna: nāri nāri nāri ʔal-labuʔa! hǝṛbi a s-sǝgʕa! ʔǝlla! (ʔu ḥǝyydi) ʕlīk l-ġwzāla wa 
ḥšūma a l-lābūʔa! šti šti? lābūʔa!
ʔĀmīr: sūkāyna! mǝṛt ḫūya l-ʕzīza ʕlīya!
Sānāʔ: hādi rā[ha] z-zīn dyālna, šū[f] šḥāl tbārkǝḷḷāh zwīna! ṣāḥbti nǝglǝs ḥdāk
Sūkāyna: ʔu sǝkti ʔāh wu ʔu s... sǝktu, ʔāna bǝṛzǝṭṭūni. mǝn ṣ-ṣbāḥ w-ʔāna kā-
ntfǝṛṛǝž wǝḥd l-bǝrnāmǝž l-l-ḥāyāwānāt fīh l-lābūʔa hīya lli kā-tnūḍ tšǝmmǝṛ ʕla 
drāʕha džīb l-s-sbǝʕ ma yākul, wāgǝf ʕa bārǝk f d-dāṛ ḥāll fǝmmu  w-[h]īya lli kā-džīb 
līh mā yākul, s-sbǝʕ.
Sānāʔ: ʔu bḥāl dāba nti mʕa ṛāžlǝk: nti lli kā-tṭǝyybī-lu ʔu hūwa kǝ-yyākul
Sūkāyna: ʔǝlla! ṭ-ṭāmm lli kā-ṭṭǝyyǝb-lu, ʔāna ʕa kā-nnākul-lu
ʔĀmīr: ??? mǝn hād š-ši dāba, ṭfi t-tǝlfāza ʔu tṣǝnnti līya šnu ġādi ngūl-lǝk. ʔǝlla ṣāfi 
sūkāyna sūkāyna šūfi: ġādi ttṣǝnntīna mǝzyān mǝn bǝʕd nšǝʕlu. tṣǝnnti dāba: ʔāna 
ʕzīz ʕlīk?
Sūkāyna: tta ṛāk lūsi
Sānāʔ: ʔu... ʔu bǝnt-i ʕzīza ʕlīk?
Sūkāyna: tti mǝṛt lūsi ʔu hīya bǝnt mǝṛt lūsi w-ʕzīza ʕlīya
ʔĀmīr: gūli tǝbġīni ʔāna yṭrāw līya l-māšākīl?
Sūkāyna: ʔǝlla
ʔĀmīr: tǝbġīni ntšǝdd f l-ḥǝbs?
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Sūkāyna: nāri a s-sgǝʕ ʔā-tǝmši l l-ḥǝbs nā... wīli! ʔǝlla tǝmši š l-l-ḥǝbs. la ššǝddīti 
(tšǝddīti) f l-ḥǝbs ḥǝkkmū-lǝk b-ʔiʕdām dǝbḥūk ʔāna nžīb-lǝk l-guffa fīha l-qūq
ʔĀmīr: (ṛāha) mṣǝṭṭīya, ḫǝllīni nǝmši f-ḥāli
Sānāʔ: glǝs glǝs glǝs
ʔĀmīr: sǝmḥī-li ngūl līha bǝllāti bǝllāti. dāba ḅḅw-a ḫǝlla wǝḥd-l-wǝrt yāk? wālākīn 
hādāk l-wǝrt la ma bǝʕnāh š ʔu qǝssǝmnāh ʔāna ġādi yṭrāw līya bǝzzāf d-l-māšākīl. 
tǝbġīni yṭrāw līya l-māšākīl?
Sūkāyna: ʔǝlla
ʔĀmīr: w-īla ntīya ḫdīti ḥǝqqǝk ta nti ġādi tḫurži mǝn hād d-dāṛ, ma tǝbqa š lāṣqa 
fīkum l-wālīda. Fḥālākka tqǝdri tgǝlsi ntīya ʔu ṛāžlǝk ṛ-ṛās f ṛ-ṛās, fḥālākka tqǝdru 
ddīru ʔūlīdāt yāk?
Sūkāyna: ʔāna ʕā-nǝwlǝd tlāta ʔāna
ʔĀmīr: wǝldi ʔa lālla ta sǝbʕa
Sūkāyna: ʔāži: š-ḫāṣṣkum?
Sānāʔ: ʔǝ ʔǝḥna bġīnāk nti
Sūkāyna: ʔāna?!
Sānāʔ: ʔāh
Sūkāyna: ʔīyy! fhǝmtkum! bġītīni nǝmši l-l-ḥǝbs f blāṣtǝk a lūsi?
ʔĀmīr: ʔǝlla ʔa lālla ma bġīnāk la tǝmši la ḥǝbs la wālu, ġādi tǝmši ʕǝnd [h]ādāk l-
mǝšqūf dyāl ṛāžlǝk gūli līh bīʕ bāš ḥna nnāḫdu ḥǝqqna
Sūkāyna: wāḫḫa wāyǝnni bi šārṭ: ʔanšʕǝl t-tǝlfāza ʔā-ntfǝṛṛǝž ʔanšūf l-lābūʔa mni 
kā-džīb l-mākla w-āna mʕākum. šū[f] t-tīmsāḥ tlāḥ ʕla l-ʕžǝl b-ʕǝḍḍa mǝn ʕǝngu!
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Traduction

Sānāʔ: Il n’y a pas de sucre, je vais y mettre du sucre.
ʔĀmīr: Mais ma chérie, c’est toi qui dis boire le café sans sucre!
Sānāʔ: Je vais te dire une chose.
ʔĀmīr: Oui?
Sānāʔ: Eh ben, tu ne vas jamais lui en parler ou quoi?
ʔĀmīr: Tu veux que mon frère et moi, on se bagarre? Même si moi j’interdisais 
qu’on vende quelque chose, rien ne serait vendu.
Sānāʔ: Écoute: et cette femme à lui, elle dit quoi de cette question?
ʔĀmīr: Dieu lui a donné une femme qui fait tout ce qu’il lui dit, le chanceux! Pas 
comme moi!
Sānāʔ: Je t’ai trouvé la solution. Tu connais ce proverbe qui dit: “Derrière chaque 
grand homme...”
ʔĀmīr: “...il y a un piston [en français] !”
Sānāʔ: Arrête tes conneries [en français], toi aussi! “Derrière chaque grand homme 
il y a une grande femme!”
ʔĀmīr: Pourquoi tu as ajouté ce “grande”? C’est “une femme” tout court!
Sānāʔ: Parce que je t’ai trouvé la solution.
ʔĀmīr: Laquelle, ma chérie?
Sānāʔ: Nous irons parler avec sa femme: ce sera elle qui parlera avec lui et le 
convaincra pour nous! (Ah ben oui!) [en français]
ʔĀmīr: (il siffle pour exprimer son étonnement) Vous les femmes... C’est une idée 
exceptionnelle!
Sānāʔ: Tu me suivras et y gagneras, si Dieu le veut!
ʔĀmīr: Il est où, ce gain? Je te suis depuis le jour où nous nous sommes mariés: 
montre-moi donc ce gain!
Sānāʔ: Avance devant moi, avance!
ʔĀmīr: Je prends juste mon café avec moi!
Sānāʔ: Laisse... Avance devant moi, ça suffit, arrête de parler!
Sūkāyna: Mince mince mince, la lionne! Échappe-toi, la malheureuse! Non! (Écarte-
toi) de la gazelle, honte à toi, la lionne! Tu as vu, tu as vu? La lionne!
ʔĀmīr: Sukayna! Ma chère belle-sœur!
Sānāʔ: Elle est notre beauté, regarde comme elle est belle, Dieu bénisse! Mon 
amie, je m’assieds à côté de toi !
Sūkāyna: Mais tais-toi, hein, mais t... taisez-vous, vous m’avez dérangée! Depuis le 
matin je regarde un programme sur les animaux, où il y a la lionne qui se lève elle-
même et retrousse ses manches pour apporter au lion quoi manger, il ne fait que 
rester assis chez eux ouvrant sa bouche et c’est elle qui lui apporte quoi manger, au 
lion.
Sānāʔ: En fait c’est comme toi avec ton mari : toi, tu cuisines pour lui, et lui mange!
Sūkāyna: Non! ṭ-Ṭāmm cuisine pour lui, moi je mange pour lui, seulement!
ʔĀmīr: ??? avec ça maintenant, éteins la télé et écoute ce que je vais te dire. Non, 
ça y est Sūkāyna, Sūkāyna, écoute: tu vas bien m’écouter et après on va allumer. 
Écoute maintenant: est-ce que tu m’aimes bien?
Sūkāyna: Tu es mon beau-frère!
Sānāʔ: Et... et ma fille, est-ce que tu l’aimes bien?
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Sūkāyna: Toi, tu es la femme de mon beau-frère, et elle est la fille de la femme de 
mon beau-frère, et je l’aime bien!
ʔĀmīr: Dis-moi: est-ce que tu voudrais qu’il m’arrive des problèmes?
Sūkāyna: Non!
ʔĀmīr: Est-ce que tu voudrais que j’aille en prison?
Sūkāyna: Oh, le malheureux! Tu vas aller en prison, min... zut! Non, ne va pas en 
prison! Si on t’enferme en prison, qu’on te condamne à mort et qu’on t’exécute, je 
t’apporterai le panier avec les artichauts.
ʔĀmīr: (Elle est) folle, laisse-moi m’en aller!
Sānāʔ: Assieds-toi, assieds-toi, assieds-toi!
ʔĀmīr: Désolé, je vais lui dire, attends, attends! Donc, mon père a laissé un 
héritage, n’est-ce pas? Mais si nous ne vendons pas et que nous ne divisons pas cet 
héritage, il m’arrivera beaucoup de problèmes. Tu voudrais qu’il m’arrive des 
problèmes?
Sūkāyna: Non!
ʔĀmīr: Et si toi, tu prends ta part, toi aussi tu sortiras de cette maison et ma mère ne 
restera pas collée à vous. Comme ça, vous pourrez rester seuls toi et ton mari, et 
comme ça vous pourrez faire des enfants, n’est-ce pas?
Sūkāyna: Moi, j’en ferai trois, moi!
ʔĀmīr: Madame, tu peux même en faire sept!
Sūkāyna: Dites-moi : il vous faut quoi?
Sānāʔ: Ehm... nous te voulons, toi!
Sūkāyna: Moi?!
Sānāʔ: Oui!
Sūkāyna: Ah, je vous ai compris! Tu veux que j’aille en prison à ta place, mon beau-
frère?
ʔĀmīr: Non, Madame, nous ne voulons ni que tu ailles en prison ni rien de la sorte : 
tu iras chez ton maudit mari lui dire : “Vends!” pour que nous prenions notre part!
Sūkāyna: D’accord, mais à une condition: j’allumerai la télé, je regarderai, je verrai 
quand la lionne apporte la nourriture et après je serai avec vous. Regarde le 
crocodile, comment il a bondi sur la zèbre et lui a mordu le cou11!

11. Le commentaire de Sūkāyna ne correspond pas aux images.
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Texte en représentation stéréotypée des parles urbains jeunes de la côte 
atlantique centrale (Maroc) [3].12

Source : série animée Bouzebbal
https://www.youtube.com/watch?v=4M_MfzAuisg&t=40s, de 5’ 00” à 5’ 44”.

Texte en caractères arabes

؟هومراتحی مھصخ يمكیك يّل مكسارف :لابزوب وخ
؟شلاع !هاوا :ةبیقیرق وخ
تومل نم ش فاخیك ام تیح :لابزوب وخ
؟نینس ]ةرشع[ ةرسعب ش يمكیك ام يّل لبق تومیك يمكیك يل مكسارف :تلاتّ يرد
ناطاول حیلاص ف هار يشّ داھ ها :لابزوب وخ
  ؟امعز شافیك :تلاتّ يردّ
 ةنیزاخل ينعی .ولاید ةیحاصّ ةیطختّ وا دوعاقاتّ سولف نم ىنھتّاك ةلوادّ وا تومیاك ایغد يمكیك يّل اباد :لابزوب وخ
 رییلاامل وا رییلاام رفوتاك
 ولاید نایلكل يغبیك دحاو يش ]ن[ياك هلاع .ورّاـڭـل كیل وعیبی شاب شیاع اقبیت ]ه[يغاب ناطاول سكعلب :ةبیقیرق وخ
؟تومی
ولاو ایل ریدیك اقب ام وراـڭـل داھ انا .ش تمھف ام :تلاتّ يردّ
؟يبوقرقل لاو اطصكیلا وبرجن ،يراردّ ا مكیل ]نابش[ نابج :ةبیقیرق وخ
سولفل ھیل انصخیغ يلاغ هار ،يشّ كادا]ه[ :تلاتّ يردّ
ةقاعّل انیل رضحی ادبی وھ وا روزم ينیمیلیك وخ ویلبناغ :ةیناھ :لابزوب وخ

12.  Texte établi, transcrit et traduit par Jacopo Falchetta. 

https://www.youtube.com/watch?v=4M_MfzAuisg&t=40s
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Translittération

ḫu Būzǝbbāl: f ṛāskum lli k-ykmi ḫǝṣṣhum yḥtšāṛmu?
ḫu Qrīqība: ʔǝwwāh! ʕlāš?
ḫu Būzǝbbāl: ḥīt ma kā-yḫāf š mǝll-mawtš [mǝn l-mawtš]
d-dǝrri t-tālǝt: f ṛāskum lli k-ykmi k-ymūt qbǝl lli ma k-ykmi š b-ʕǝsra [ʕǝšra] snīn?
ḫu Būzǝbbāl: ʔāh hād š-ši ṛāh f ṣālīḥ l-wāṭān
d-dǝrri t-tālǝt: kīfazzǝʕma [kīfāš zǝʕma]?
ḫu Būzǝbbāl: dāba lli k-ykmi dǝġya kā-ymūtš ʔu d-dāwla kā-tšhǝnna mǝn flūs tš-
tšāqāʕūd ʔu tš-tšǝḫṭīya [tǝġṭiya] ṣ-ṣāḥḥīya dyālu. yǝʕni l-ḫāzīna kā-tšwǝffǝṛ māḷāyīṛ ʔu 
l-māḷāyīṛ
ḫu Qrīqība: b-l-ʕǝks l-wāṭān bāġī[h] t-ybqa ʕāyǝš bāš ybīʕū-lǝk l-gāṛṛu. ʕlāh kāy[ǝn] 
ši wāḥǝd k-ybġi l-klīyān dyāl-u ymūtš?
d-dǝrri t-tālǝt: ma fhǝmt š. ʔāna hād l-gāṛṛu ma bqa k-ydīr līya wālu
ḫu Qrīqība: žbāllīkum [šbān līkum] ʔa d-drāri, nžǝṛṛbu l-ʔikṣṭa wla l-qǝrqūbi?
d-dǝrri t-tālǝt: [h]ādāk š-ši ṛāh ġāli, ġā-yḫǝṣṣna līh l-flūs
ḫu Būzǝbbāl: hāniya! ġā-nblīw ḫu kīlīmīni mzǝwwǝṛ ʔu hūwa ybda yḥǝḍḍǝr lina l-
lʕāqa
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Traduction
Frère de Būzǝbbāl (FB): Vous saviez qu’il faut respecter ceux qui fument?
Frère de Qrīqība (FQ): Ah, bon? Pourquoi?
FB: Parce qu’ils ne craignent pas de mourir!
Troisième mec (TM): Vous saviez que ceux qui fument meurent dix ans avant ceux 
qui ne fument pas?
FB: Ouais, c’est dans l’intérêt de l’État.
TM: Comment ça?
FB: Eh ben, ceux qui fument meurent jeunes, et l’État n’a pas à s’inquiéter de 
l’argent de leur retraite et de leur couverture sanitaire. Bref, le fisc épargne des 
billions et des billions!
FQ: Au contraire, l’État veut qu’il reste vivant pour lui vendre les cigarettes! Quoi, il y 
aurait quelqu’un qui veut que ses client meurent?
TM: Je ne comprends pas. Moi, ces cigarettes ne me font plus rien!
FQ: Les mecs, qu’est-ce que vous en dites, on essaye l’ecsta ou les pilules13?
TM: C’est bien cher, ça! Il nous faudra de l’argent!
FB: Pas de souci! On rendra le frère du Faux Kilimini14 dépendant et voilà qu’il 
commencera à nous fournir du fric!

13. Les Qǝrqūbi sont un genre de comprimés stupéfiants illégalement vendus au Maroc. Qrīqība, nom 
de l’un des personnages de la série, signifie “petite pilule (stupéfiante)”.
14. Personnage de la série.
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Texte en parler d’Oran (Algérie)15

Source : Sketch « Sans visa ( ةریشأت نودب ) », 2007.
https://www.youtube.com/watch?v=SH9fZpEyObY, de 11’27’’ à 15’44’’.

Texte en caractères arabes :

 هار حّصلاب ،اتن اھتیدّ نیلام تلات ،انا اھتیدّ نیلام تلات ،نامیاتیفار عات نیلام تلات ،ةكولفلا عات نویلم نیعبر :يراوھ
.كل لوڤن انا ،كدنع مھتیّلخ ينار يللا مھاردلاف تیوف ةنیاك هار ،يبحاص .تیوف ةنیاك
.مھاردلا ]تضبڤ[ تبضڤ يماج اللهو ؟بسحت موی لّك اتن ؟عولخم اتن ؟اداھ زاڤ تیوف ؟هافیك :اقلا دبع
 كوض ،لامرون كاعم رضھن ينار ؟هلاع ایاعم يڤزت هلاع ؟هافیك لاّو كنیع كل يمعن ؟يڤزت هلاع ؟يڤزت هلاع :يراوھ
 مھافلا ای مھاف كار ,كاعم رضھن تیغب .لڤیرنا حّصلاب ڤارّح انا كلاب ىلع...وبمازیل صّلخن يدنع ،ریتنافنلا يدنع انا
؟ومدخن شلاع
 ،روبابلاف مھولصون مھاردلا مھیلع ومیلان ،ابرولا وحوری نیرداق شمھ امو لكاشم مھدنع يللا سانلا ؟ایانح :اقلا دبع
.سانلا وڤرحن ىمستی
.مھاف كار يللا ò دمحلا ò دمحلا ،يبّر ای ò دمحلا :يراوھ
 يداغ يللا وھ ،دعاقتم ،حلام سانو ،ناسناب تلصتا ينار ،ةنیفسلا دئاق ةیضق يف ،ادج ةمھم ،ةمھم ةیضق نیاك :اقلا دبع
.الله ءاش نا ةنیفسلا دوقی
؟روبابلا ]قوسی[ ڤوصی وھ :يراوھ
.هاو :اقلا دبع
 ؟هافیك لاّو يف يفرنت امعز ؟هلاع ،؟لارومل ىلع يل بعلت هلاع امعز ؟هلاع ؟كاھ امیك يل ریدت هلاع امعز :يراوھ
؟انا ریدن يداغ اش انا روبابلا ڤوصی وھ نینم كوض
.ملعلا دفرت اتن :اقلا دبع
 .يش لّكو ةطیرخلا بیاج ينارو يبحاص روبابلا ڤوصن انا ؟كای ملعلا دفرنو دیدج انا ؟كای ملعلا دفرن انا :يراوھ
.انھ انار انح ناملامرون ناملامرون فوش ،انھ ایاعم فوشت ،حوَرْأ
 !ڤبّل ڤبّل .يبحاص ا دنھلا كیداھ اھبلاڤ كار :اقلا دبع
.انّم وحورن يداغ ىمستی ،انھ انار انح ناملامرون ناملامرون فوش ،ةیوشلاب ریغ ينعبّت فوش :يراوھ
!جرلالا كامّت نم ،يبحاص ا جرلالا كامّت نم يدّو ا :اقلا دبع
.انّم وحورن يلامّا ،يرفیس ،يو :يراوھ
.قراط لبج قیضم ،قیضلا يل نابت انّم ،لا يدّو ا :اقلا دبع
.اللهو لبجلاف ولخدن كلااب ،يرفیس ،هاو :يراوھ
.تكرید وحورن ينفعاست انا فوش :اقلا دبع
!لاكسیل وریدنو انّم وحورن ،يو :يراوھ
.انوبضڤی لاكسیل ةمّت :اقلا دبع
 كیداھ !يدوا انا يف يفرنت دعاڤ كار كوض ایاعم رضھ ؟انوبضڤی مھادّ اش ،تایشورلا نیب هوریدن يدّو ای :يراوھ
 هار يراوھلا يواھقلاف رضھ ،كیلع ةرضھ ينوعمّسو ؟هافیك لاّو ينیصابت يغاب ،ریفلا يف تلخّد يللا كوض راینیزیوكلا
؟ينیصابت تیغب ؟ينیصابت تیغب ...ڤراح يللا وھ ،ازیفلا بیجی
 داھ ولصون يل نابت انا ،فازّب يھار دنامیدلاو ولاو ام اھیف وكّشی ام ،انیلع يرفوكت يھ ارمب لصتن تنك انا :اقلا دبع
.ةمدخلا يھ يداھ فیرض ةفیفخ فیرض ةفیفخ ،وّلونو ودواعنو جایاوفلا
!اھل طیّع اھل طیّع ،اھیف عاڤ شاھویدّی ام ارم ،يرفیس ،حّصلا كدنع لا اللهو :يراوھ
!تكس ها دیرب ،لااواش فوش :اقلا دبع
.هاو ،ولا :ةتخب
.روبابلا ،ةڤارحلا عات اقلا دبع ؟اقلا دبع نوكش شافیك ،اقلا دبع ،]رداقلا دبع[ اقلا دبع :اقلا دبع
؟ةیاغ ؟ایوخ كار يك ،ةڤرح اقلا دبع ،ااا :ةتخب
.دجاو هار يش لك ،دجاو هار روبابلا !يعمس ا :اقلا دبع

15.  Texte établi, transcrit et traduit par Jairo Guerrero Parrado, relu par Salma Mansour et Fouad 
Mlih.

https://www.youtube.com/watch?v=SH9fZpEyObY
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 اھیف نوكی قیلیو ایوخ ]عسولا[ حسولا يغبن انا ،ةباش اربماش يل دجّوت كیب اد ام فوش ،حیلم حیلم ةحص ایا :ةتخب
 حربتن يغبن ،كیبوریلا ریدن يغبن ،زڤنن يغبن اھ ؟لاّو ]تعمس[ تحمس ،رحبلا ىلع لّطن شاب ةقاطلا وھ يللا ،ولبیلإا
!ایانا ایوخ ]عربتن[
.روب يد نادناموكلا ادح تیوس كیطعن يداغ ،يعمس :اقلا دبع
.ایوخ يغبن اكّاھ ،حیلم ایوخ حیلم !ااای :ةتخب
.كحور شیلخّدت امو كعوات نایلكیل ریغ يدجّو ،يعمس يعمس ،يفوش يفوش ،لا لا لا :اقلا دبع
 ایاتن كیف ریغ عراقن ينار ایوخ ،بیجلاف يدنع مھار مھاردلاو ينّھم كنوك ،نیدجاو مھار نایلكیل ،ایوخ فوش :ةتخب
.ایوخ òای òای يل لوڤت ،òای يل لوڤت
.عّلقم وبو عاڤ مھیمیلات ةصلاب ىلع وقفتّن كل طیّعن وعّلقن برقن يك انا ،نوفیلتلا انتانیب :اقلا دبع
.ایوخ ةحّص ،ةملاسلاب ،ایوخ كحورف لاّھت ایا ،ایوخ òای òای يل لوڤت كیف عراقن انا ،ایوخ ةحّص ایا :ةتخب
.نینب يجی شاب ،ةباش يجت شاب رورحلا ]رثّك[ رتّكو طّلخ طّلخ طّلخ :ةتخب 
!ةتخب :كولم
 كل تلڤ يش ام ،كتیسنو تدلو ؟ایاتن بیاقعلا دلو ؟ينیصابت تیغب ؟يدنع كبیاج اش ،يدنع كبیاج اش يّخ ایوب اااای :ةتخب
؟ةمدخلا يدنع شیجت ام
 طیّعت ةتیاب انیمیخ يتبیسن ،قزرو يح تیاب ،تدڤر ام ]میظعلا[ میضعلا اللهو حرابلا ؟كیجن نیو ؟كیجن نیو ،ةتخب :كولم
.ةنامیسلا ]اذھ[ داھ مھل تلڤ انا ؟يجت اتنیو يجت اتنیو اھ نوفیلتلاف
؟يجت اتنیو كیلع ةقّلقم يھارو انیمیخ كتبیسن كدنع ایاتن :ةتخب
.اھقّلقم ينار ،ها :كولم
 انیمیخ كتبیسنل لوڤو كمھارد كل سیقن ،ينیفرنت يداغ !عمسا ؟ورود عبرا ىلع ؟كل ام ،كاھن امیك عولخم كل ام :ةتخب
 !تیغب امیك يرحب يرّب كعطّڤت
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transcription en caractères latins :

Remarque graphématique : pour les mots français (alternance codique ou emprunt) 
c’est l’API qui est employé et non la transcription de ce volume.

Hwāri : ṛəbʕīn məlyūn tāʕ l-flūka, tlāt mlāyən tāʕ rāvitāymɑ̃16, tlāt mlāyən ddītha āna, 
tlāta mlāyən ddītha nta, b-əṣ-ṣaḥḥ ṛāh kāyna fɥit17. ṣāḥbi, ṛāh kāyna fɥit f-əd-dṛāhəm 
lli ṛāni ḫallīthum ʕəndək āna ngūl lək.
ʕAbdəqqa : kīfāh ? fɥit gāz hāda ? nta maḫlūʕ ? nta kull yūm təhsəb ? wa-llāh 
žame18 gḍəbt19 d-dṛāhəm.
Hwāri : ʕlāh tzəggi ? ʕlāg tzəggi ? nəʕmi lək ʕaynək wəlla kīfāh ? ʕlāh tzəggi 
mʕāya ʕlāh ? ṛāni nəhḍaṛ mʕāk noṛmāl20, ḍūk21 āna ʕəndi lɛṽɑ̃ter22, ʕəndi nḫəlləṣ 
lezɛm̃po23... ʕla bālək āna ḥaṛṛāg b-əṣ-ṣaḥḥ ɑ̃regl24. bʔīt25 nəhḍəṛ mʕāk, ṛāk fāhəm ya 
l-fāhəm ʕlāš nəḫḫədmu ?
ʕAbdəqqa : ḥnāya ? n-nās lli ʕəndhum mašākil u ma hum-š qādrīn yṛūḥu l-uṛupa, 
nlāymu ʕlīhum d-dṛāhəm nwəṣṣlūhum f-əl-bābūṛ26, yətsəmma nḥəṛṛgu n-nās.
Hwāri : l-ḥamdu li-llāh ya ṛəbbi, l-ḥamdu li-llāh l-ḥamdu li-llāh lli ṛāk fāhəm.
ʕAbdəqqa : kāyən qaḍiyya muhimma, muhimma židdan, fi qaḍiyyat qāʔid es-safīna, 
ṛāni ttaṣəlt bə-insān, u nās mlāḥ, mutaqāʕid, huwa lli ġādi yqūd s-safīna nšāllāh.
Hwāri : huwa yṣūg l-bābūṛ ?
ʕAbdəqqa : wāh.
Hwāri : zaʕma ʕlāh tdīr li kīma hāk ? ʕlāh ? zaʕma təlʕab li ʕla l-moṛal, ʕlāh ? zaʕma 
tnəṛvi27 fiya wəlla kīfāh ? ḍūk28 mnīn huwa yṣūg l-bābūṛ āna ša ġādi ndīr āna ?
ʕAbdəqqa : nta təṛfəd l-ʕalam.
Hwāri : āna nəṛfəd l-ʕalam yāk ? āna ždīd u nəṛfəd l-ʕalam yāk ? āna nṣūg l-bābūṛ 
ṣāḥbi u ṛāni žāyəb l-ḫarīṭa u kull ši. Aṛwaḥ tšūf mʕāya hna, šūf noṛmālmɑ̃ noṛmālmɑ̃ 
ḥna ṛāna hna.
ʕAbdəqqa : ṛāk gāləbha hādīk l-Hənd ā ṣāḥbi. ləbbəg ləbbəg !
Hwāri : šūf təbbaʕni ġīr b-əš-šwiyya, šūf noṛmalmɑ̃ noṛmalmɑ̃ ḥna ṛāna hna, 
yətsəmma ġādi nṛūḥu mənna29.
ʕAbdəqqa : ā wəddi mən təmmāk l-lārž30 ā ṣāḥbi, mən təmmāk l-lārž !
Hwāri :  O wi, sevre31, ammāli nṛūḥu mənna.
ʕAbdəqqa : ā wəddi la, mənna tbān li ḍ-ḍīq, maḍīq žabal ṭāriq.
Hwāri : wāh, sevre, bālāk nəddəḫlu f-əž-žbəl wa-llāh

16. Emprunt au français ravitaillement.
17. Emprunt au français fuite.
18. Emprunt au français jamais.
19. Métathèse de gbəḍ « attraper, saisir, prendre » (<*qabaḍa).
20. Emprunt au français normal.
21. *hāḏā l-waqt > dəṛwuk > ḍṛūk > ḍūk.
22. Français inventaire.
23. Emprunt au français les impôts.
24. Emprunt au français en règle.
25. bġīt [bʔīt] « je veux ». A Oran, le phonème /ġ/ est parfois réalisé comme [ʔ] dans le verbe bġa, yəbġi 
« vouloir ; aimer ».
26. Emprunt au français (bateau à) vapeur.
27. Emprunt au français énerver.
28. Forme abrégée de l’adverbe dəṛwuk « maintenant » (<* ḏā l-waqt).
29. Assimilation : mən hna « par ici ».
30. Emprunt au français large.
31. Alternance codique : Oui, c’est vrai.
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ʕAbdəqqa : šūf āna tsāʕəfni nṛūḥu dīrēkt.
Hwāri : oui, nṛūḥu mənna u hna ndīru leskāl32.
ʕAbdəqqa : təmma leskāl yəggəḍbūna.
Hwāri : ya wəddi ndīrūh bīn r-rūšiyyāt33, ša ddāhum yəggəḍbūna ? hḍaṛ mʕāya ḍūk 
ṛāk gāʕəd tnəṛvi fiya āna ā wəddi ! hādīk l-kɥzinyer34 ḍūk lli dəḫḫəlt fə-lafeṛ35, bāġi 
tbāṣīni36 wəlla kīfāh? u səmmʕūni həḍṛa ʕlīk, hḍaṛ f-əl-qhāwi l-Hwāri ṛāh yžīb l-vīza, 
hwa lli ḥāṛəg... bġīt tbāṣīni ? bġīt tbāṣīni ? 
ʕAbdəqqa : āna kunt nəttaṣəl bə-mṛa hiya tkūvri37 ʕlīna, ma yšəkku fīha ma wālu u 
lademand38 ṛāhi bəzzāf, āna tbān li nwəṣṣlu hād l-vwāyāž u nʕāwdu nwəllu, ḫfīfa ḍrīf, 
ḫfīfa ḍrīf hādi hiya l-ḫədma.
Hwāri : wa-llāhi la ʕəndək ṣ-ṣaḥḥ, sevre39, mṛa ma yəddīwhā-š gāʕ fīha, ʕayyṭ lha 
ʕāyyṭ lha !
ʕAbdəqqa : šūf šāwāla, brīd eh skut !
Baḫta : ālu, wāh.
ʕAbdəqqa : ʕAbdəqqa, ʕAbdəqqa, kīfāš škūn ʕAbdəqqa ? ʕAbdəqqa tāʕ l-ḥaṛṛāga, 
l-bābūṛ.
Baḫta : aaa, ʕAbdəqqa ḥaṛga, ki ṛāk ḫūya ? ġāya ?
ʕAbdəqqa : ā səmʕi ! l-bābūṛ ṛāh wāžəd, kull ši ṛāh wāžəd.
Baḫta : āya ṣaḥḥa mlīḥ mlīḥ, šūf ma da bīk twəžžəd li šāmbra40 šābba, āna nəbġi l-
wsaḥ41 ḫūya u ylīq ykūn fīha l-ʔiblo42, lli huwwa ṭ-ṭāqa bāš nṭull ʕla l-bḥaṛ sməḥt43 
wəlla? ha nəbġi nnəggəz, nəbġi ndīr laerobik44, nəbġi nətbarraḥ45 ḫūya ānāya !
ʕAbdəqqa : səmʕi, ġādi nəʕṭīk sɥit46 ḥda l-komɑ̃dɑ̃debor47.
Baḫta : yaaa ! mlīḥ ḫūya mlīḥ, hakka nəbġi ḫūya.
ʕAbdəqqa : la la la, šūfi šūfi, səmʕi səmʕi, wəžždi ġīr leklyɑ̃48 tāwʕək u ma tdəḫḫlī-š 
ṛūḥək.
Baḫta : šūf ḫūya, leklyɑ̃ ṛāhum wāždīn, kūnək mhənni u d-dṛāhəm ṛāhum ʕəndi f-əž-
žīb, ḫūya ṛāni nqāraʕ ġīr fīk ntāya tgūl li yāllāh, tgūl li yāllāh yāllāh ḫūya.
ʕAbdəqqa : bīnātna t-tīlīfūn, āna ki nqarrəb nqallʕu nʕayyṭlək nəttafqu ʕla blāṣa 
tlāymīhum gāʕ u bu mqallaʕ.
Baḫta : āya ṣaḥḥa ḫūya, āna nqāṛaʕ fīk tgūl li yālla yāllāh ḫūya, āya thalla f-ṛūḥək 
ḫūya, b-əs-slāma, ṣaḥḥa ḫūya. 
Baḫta : ḫallaṭ, ḫallaṭ, ḫallaṭ u kəttəṛ lə-ḥṛūṛ bāš tži šābba, bāš yži bnīn.
32. Emprunt au français l’escale.
33. Pluriel arabe du mot français rocher.
34. Français cuisinière.
35. Français l’affaire.
36. bāṣa, ybāṣi (<Fr. passer) « faire passer quelqu’un devant le juge, causer des problèmes à 
quelqu’un ».
37. Français couvrir.
38. Français la demande.
39. Alternance codique : c’est vrai.
40. Emprunt au français chambre.
41. Assourdissement du phonème /ʕ/ en position finale : l-wsaʕ [lusaḥ] « l’espace, l’ampleur ».
42. Français hublot.
43. Assourdissement du phonème /ʕ/ en position pré-consonantique : sməʕt [sməḥt] « tu as 
entendu ? ».
44. Emprunt au français l’aérobic.
45. Assourdissement du phonème /ʕ/ en position finale : nəbġi nətbaṛṛaʕ [nətbaṛṛaḥ] « j’ai envie de me 
régaler ».
46. Emprunt au français suite.
47. Emprunt au français commandant de bord.
48. Emprunt au français les clients.
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Mlūk : Baḫta !
Baḫta : yā būya a xayy ša žāybək ʕəndi, ša žāybək ʕəndi ? bʔīt tbāṣīni ? wəld l-
ʕqāyəb ntāya wlədtək u nsītək ? ma-ši gut lək ma tžī-š ʕəndi l-ḫədma ?
Mlūk : Baḫta, wīn nžīk ? wīn nžīk ? l-bāṛəḥ wa-llāhi l-ʕḍīm ma ṛgədt bāyət ḥayy u 
rzaq nsībti Ḫīmīna bāyta tʕayyəṭ f-ət-tīlīfūn ha wīnta tži winta tži ? āna gut lum hād s-
sīmāna.
Baḫta : ntāya ʕəndək nsībtək Ḫīmīna u ṛāhi mqallqa ʕlīk wīnta tži ?
Mlūk : āh, ṛāni mqallaqha.
Baḫta : ma lək maḫlūʕ kīma n-hāk, ma lək ? ʕla ṛbaʕ doṛo49 ? əsmaʕ ! ġādi tnəṛvīni, 
nqīs lək dṛāhmək u gūl l-nsībtək Ḫīmīna tgəṭṭʕək barri baḥri kīma bġīt !

49. Emprunt à l’espagnol duro « unité monétaire non officielle équivalant à 5 DZD ».
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Traduction :

Hwāri : Quarante millions pour la barque, trois millions pour le ravitaillement, j’ai pris 
trois millions et toi trois millions. Par contre, il y a une « fuite » mon ami, dans 
l’argent que je t’ai confié il y a une « fuite »50 te dis-je.
ʕAbdəqqa : Comment ? Une fuite de gaz ? Tu as peur ? Tu passes ton temps à 
faire tes comptes ? Je te jure n’avoir jamais pris d’argent.
Hwāri : Pourquoi tu cries ? Pourquoi tu cries ? Est-ce que je suis en train de te 
crever les yeux ou quoi ? Pourquoi tu me cries dessus, pourquoi ? Je suis en train 
de te parler sérieusement, j’ai l’inventaire à faire, j’ai des impôts à payer... je suis 
émigrant clandestin, mais en règle. Je veux parler avec toi, est-ce que tu as bien 
compris en quoi consiste notre travail ?
ʕAbdəqqa : Notre travail ? Les gens qui ont des problèmes et qui ne peuvent pas 
partir en Europe, on récupère leur argent et on les amène en bateau, en gros on les 
fait « passer ».
Hwāri : Dieu merci, Dieu merci, tu as bien compris.
ʕAbdəqqa : Il y a [encore] quelque chose d’important, de très important, à propos du 
commandant du bateau, j’ai contacté une personne, quelqu’un de bien, un retraité, 
c’est lui qui va conduire le bateau.
Hwāri : C’est lui qui va conduire le bateau ?
ʕAbdəqqa : Ouais.
Hwāri : Mais pourquoi tu me fais ça ? Pourquoi ? Tu joues avec mes nerfs, tu veux 
m’énerver ou quoi ? Si c’est lui qui conduit le bateau, je fais quoi moi alors ?
ʕAbdəqqa : Toi, tu tiens le drapeau.
Hwāri : Ah ouais, moi je tiens le drapeau ? Ah ouais, le novice tient le drapeau ? Moi 
je vais conduire le bateau, j’ai même apporté la carte et tout ! Viens voir ici. Regarde, 
normalement on est là.
ʕAbdəqqa : Tu l’as mise à l’envers, ça c’est l’Inde. Allez, allez !
Hwāri : Regarde, suis [mon doigt] doucement, regarde, normalement on est là, en 
gros on va passer par là.
ʕAbdəqqa : Mon pauvre ! Ici c’est le large mon ami.
Hwāri : Oh oui, c’est vrai, alors on passera par là.
ʕAbdəqqa : Mon pauvre, il me semble que par là c’est un peu étroit, c’est le détroit 
de Gibraltar.
Hwāri : Oui, c’est vrai, on risque de buter contre la montagne.
ʕAbdəqqa : Regarde, à mon avis il vaut mieux aller tout droit.
Hwāri : Oui, on va passer par là et on fait escale ici.
ʕAbdəqqa : [Si on fait] escale là, ils vont nous attraper.
Hwāri : Mon pauvre, si on la fait entre les rochers, pourquoi nous attraperaient-ils ? 
Là tu m’énerves mon pauvre ! Cette cuisinière-là, que tu as mêlée à l’affaire, tu veux 
me causer des problèmes ou quoi ? On m’a rapporté que tu répétais dans tous les 
cafés : Hwāri fournit des visas, c’est un passeur... tu veux me causer des 
problèmes ? tu veux me causer des problèmes ?
ʕAbdəqqa : J’ai contacté une femme pour qu’elle soit notre couverture, ils ne vont 
pas du tout se méfier d’elle. La demande est énorme. D’après moi, on pourrait faire 
un voyage, revenir et repartir. Un travail vite fait, bien fait.

50. A comprendre au sens figuré.
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Hwāri : Je jure devant Dieu, tu as raison, c’est vrai, ils ne vont pas faire gaffe à une 
femme, appelle-la, appelle-la !
ʕAbdəqqa : Eh, tu sais quoi ? Chut, tais-toi !
Baḫta : Allô, oui ?
ʕAbdəqqa : ʕAbdəqqa, ʕAbdəqqa, comment ça tu ne sais pas qui est ʕAbdəqqa ? 
ʕAbdəqqa des émigrants clandestins, le bateau.
Baḫta : Ah, ʕAbdəqqa de l’émigration clandestine, comment vas-tu ? Ça va ?
ʕAbdəqqa : Ecoute ! Le bateau est prêt, tout est prêt.
Baḫta : Allez, d’accord, c’est ok, est-ce que tu pourrais me préparer une belle 
chambre, j’ai besoin d’espace, il faut que la chambre ait un hublot. C’est une fenêtre 
pour que je puisse contempler la mer, tu as compris ou pas ? Moi, j’ai envie de 
sauter, j’ai envie de faire de l’aérobic, j’ai envie de me régaler mon frère !
ʕAbdəqqa : Ecoute, je vais te donner une suite à côté du commandant de bord.
Baḫta : Ouaiiis ! Super mon frère, super, c’est comme ça que j’aime mon frère.
ʕAbdəqqa : Non, non, non, regarde, regarde, écoute, écoute, tiens juste les clients 
prêts et ne te mêle pas du reste.
Baḫta : Regarde mon frère, ne t’inquiète pas, les clients sont prêts et j’ai déjà 
l’argent dans ma poche. Mon frère, j’attends seulement que tu me dises : on y va ! 
on y va !
ʕAbdəqqa : On se tient au courant par téléphone, lorsque le départ se rapprochera 
on se mettra d’accord sur un lieu pour rassembler les clients et on part.
Baḫta : Ok, c’est parti mon frère, j’attends que tu me dises on y va, allez prends soin 
de toi, aurevoir. 
Baḫta : Touille, touille, touille ! Mets beaucoup d’épices pour que ça soit goûteux, 
pour que ça soit délicieux.
Mlūk : Baḫta !
Baḫta : Oh là là ! Qu’est-ce qui t’amène chez moi ? Qu’est-ce qui t’amène chez 
moi ? Tu veux me causer des problèmes ? J’ai oublié que j’ai accouché de toi, tu te 
prends pour mon fils pour venir me voir au travail sans prévenir ou quoi ?
Mlūk : Baḫta, j’irais où, j’irais où ? Je te jure devant Dieu tout-puissant, je n’ai pas du 
tout dormi hier. Je n’ai pas fermé l’œil de la nuit. Ma belle-mère Jimena a passé 
toute la nuit à me téléphoner pour me demander : quand est-ce que tu viens, quand 
est-ce que tu viens ? Je lui ai dit cette semaine.
Baḫta : Toi ! ta belle-mère Jimena se soucie de savoir quand tu viens ?
Mlūk : Oui, elle s’en soucie.
Baḫta : Qu’est-ce que tu as ? Pourquoi tu as l’air effrayé comme ça ? Tout ça pour 
20 centimes ? Ecoute ! Tu commences à m’énerver, je vais te jeter ton argent [à la 
figure] et tu diras à ta belle-mère Jimena de te faire traverser elle-même par terre ou 
par mer, comme tu veux !
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Texte en parler de Jijel (Algérie), Bni/Aït Aïssa, Ziama-Mansouriah51

Source: La journée de la moisson de la fève « لیرفت راھن  » (dialogue entre Noria 
et Elyamine), document sonore 
https://www.dropbox.com/s/9wgjfrtqbsrllvo/Jijel.mp3?dl=0

Transcription en caractères arabes :

لامغون لوفل و رسكم يد ادھ قلفمل فل .لوفل ةیبرعلب و ةیلیابقب نوابإ مھدحاو مھویمسی : ةیرون
.d’accord : نیمایل
 .ةحلافل ،وعرزیك يد لوفل بیطی راھن و .رطخل لوفل ،ادراجلم هویحاند كادھ رطخ عتن لوفل و .اوھ ادھ ھیھ : ةیرون
 ،كیرفت راھن كادھ ھی .وكرفی وحوری ولوقن .عیبر ولولوقن .تیسن قویاف شتیرم, عیبرف راھندھ ولوقی ،راھناح وریدی
ةلماك ةعامجل
ah oui : نیمایل
.رخلاد ادھ ،يطلامل يشام كادھ  .رطخ ،لوفل ویحنی وحوری .et oui : ةیرون
ھی : نیمایل
 و .وریدی سوبلا نمشاو ،وریدی نیمطا نمشاو .وكرفی وحوری كادھ راھن ،ةلماك ةتشمل عتن راھن ،كادھ سان و : ةیرون
.لوفل وبیجی وحوری
ةتشف ،سرعلاح وریدی لغش : نیمایل
وملتی و وكرفی نیحیار .كرابی ò ،ةسبلا ،نیواسن حورت ةلماك ةرشدد ،ھی : ةیرون
? et c’est quand ce jour : نیمایل
لوفل بیطی اج يك شتفرعم يم ،عیبرف ،تیسن : ةیرون

Je sais pas, me rappelle plus. 
لوفلد c’est le jour : نیمایل
كیرفت ولولوقن ،ویحنی وحوری ،لاو ،راھن كادھ : ةیرون
كیرفت : نیمایل
 ،وكرفی وحوری و .ينلافل راھن ،راھن ،مویل ،مویل .ةلماك ةعامج ،ةعامج وریدن وكرفن وحورن مویل دھ  .كورفت : ةیرون
 ،ھی .تیسن وریدن يد شد وریدن و .مشرش وبیطن هویدن و وكرفن و .لوفل وعلقی وحوری و .دادج جیاوح ،سبلتی اسن
 اھوریدن و ،هوروفن ودوعن ودیزن و رایصف اھوروفن داعاق يد كادھ و .اھوتتفن .اھمسا اھتیسن .اھوتتفن و ةرسكل وریدنك
 دمت ننل كدنع .اھوعیبی كورد ویجی يشام .ولودمیك شمھدنعم يد ،رقب سان مھدنع .عوجل يركب .رقب يد ةدبزب
 ششمھدنعم يد كادھ عیب عیب عیب عیب عیب شلك دعبم حورت .شمھدنعم يدل دمت نھد كدنع .شمھدنعم يد ،نیارخول
ولعیبی

51. Enregistrement réalisé lors d’une enquête de terrain de Massinissa Garaoun, texte établi, transcrit 
et traduit par le chercheur. 

https://www.dropbox.com/s/9wgjfrtqbsrllvo/Jijel.mp3?dl=0
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Transcription en caractères latins : 

Nuṛīya : ysəmmīw-hūm wāḥəd-hūm, ibāwən52 hādāky b əḳ-ḳbāylīya53, w b əl-
ʕāṛbīyya l-fūl. ǝl-fūl lə-mfəlləḳ hāda ddi54 mčəssər55 w əl-fūl nūġmāl56.
Lyāmīn : D’accord.
Nuṛīya : hīh hāda həwwa. w əl-fūl ntsāʕ57 ḫṭər58 hādāky ddi nāḥḥīw-əh m əl-žārda59, 
əl-fūl lə-ḫṭər. w ən-nhāṛ yəṭīb əl-fūl əddi kya60 yzərʕu, əl-fəllāḥa. yədīru ḥa61 n-nhāṛ, 
yəḳūlu hād ən-nhāṛ f əṛ-ṛbīʕ, ma ṛīt62 š fāywəḳ63 nsīts. nḳūlu-lu ṛbīʕ. yəṛūḥu yfərču. 
nḳūlu yəṛūḥu yfərču. Ih, hādāky ən-nhāṛ əts-tsəfrīč, lə-ǧmāʕa64 kyāmla.
Lyāmīn : Ah oui.
Yeye : Et Oui. yəṛūḥu ynəḥḥīw əl-fūl, ḫṭər. hādāky māši l-mālṭi, hāda d65 əl-āḫəṛ
Lyāmīn : ih
Nuṛīya : w ən-nās hādāky, ən-nhāṛ ntsāʕ əl-məštsa kyāmla, n-nhāṛ hādāky yəṛūḥu 
yfərču. wāšmən aṭəmmīn66 yədīru, wāšmən aləbbūs67 yədīru. w yəṛūḥu yəǧību l-fūl.
Lyāmīn : šġəl yədīru ḥa l-ʕərs, fəštsa68.
Nuṛīya : ih, d əd-dəšra kyāmla tsṛūḥ nsāwīn69, lābsa, llāh yəbārəky. rāyḥīn yfərču w 
ytsəlmu.
Lyāmīn : Et c’est quand ce jour ?

52. Nom de la fève le plus fréquemment répandu en berbère septentrional (emprunté au latin Faba), 
également passé en arabe jijélien, où il est utilisé à côté du terme proprement arabe fūl.
53. La réalisation du *qāf en [kˤ] est une caractéristique du groupe des parlers jijéliens centraux dont 
celui-ci fait partie. D’autres parlers observent une réalisation sourde du *qāf (Aït Mâad), ou encore 
complètement postpalatalisée (Bni Hbibi). Autre caractéristique du jijélien central, [kˤ] assimile 
systématiquement [l] situé dans son entourage, et donc dans ce mot l’article arabe.
54. ǝddi est une orme du pronom relatif « qui » caractéristique des parlers maghrébins préhilaliens. 
55. Le *kāf fait l’objet d’un continuum de réalisations affriquées ou spirantisées en arabe jijélien selon 
sa position, le mot, la variété et le locuteur. Dans le parler de cette locutrice des Bni Aïssa, *kāf est 
complètement affriqué dans le mot mčəssər (<* mkəssər), et beaucoup plus légèrement dans hādāky 
« celui-ci ».
56. Emprunt au français normal.
57. *tāʔ est affriqué à la plupart des positions dans ce parler. En arabe jijélien, une réalisation 
phonétique spirantisée de *tāʔ est également attestée dans les parlers frontaliers du berbère tasahlit.
58. L’arabe de la Kabylie orientale (bougiote, jijélien, colliote) connaît une tendance à 
l’assourdissement de la dentale emphatique sourde observable ici. Le même phénomène s’observe 
dans certains parlers Jbalas (Maroc), et dans un certain nombre de langues berbères septentrionales 
et orientale dont celles pratiquées dans le voisinage de la Kabylie orientale et du pays Jbalas.
59. Emprunt au français jardin.
60. Préverbe pan-jijélien (également bien connu de l’arabe marocain) signalant une action durative ou 
habituelle. Chez les Bni Aïssa, ce préverbe est réalisé ku à la première et la deuxième personne 
contre ka à la 3ème personne.
61. Pronom indéfini propre aux variétés d’arabe dit préhilalien.
62. La conservation du verbe ṛa/yəṛi « voir » est caractéristique des parlers hilaliens conservateurs au 
Maghreb.
63. Adverbe interrogatif « quand » (< fī ʔayy waqt).
64. *Jīm est le plus souvent réalisé affriqué chez les Bni Aïssa. Contrairement au parler de Jijel-ville 
qui oppose une réalisation généralement non-affriquée de *Jīm simple, contre une réalisation 
systématiquement affriquée de son correspondant tendu.
65. Copule empruntée au berbère (cf. Kossmann 2014).
66. Nom d’étymon arabe (√ṬMN) porteur d’une morphologie berbère (cf. Garaoun 2018).
67. Nom d’origine arabe (√LBS) berbérisé morphologiquement (cf. Garaoun 2018).
68. Emprunt au roman d’Espagne (cf. castillan fiesta).
69. Pluriel irrégulier de mra « femme » employé à côté de la forme pan-algérienne nsa (signalons 
aussi Jijel-ville nəswīn, Aït Mâad nəswān…).
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Nuṛīya : nsīts, f əṛ-ṛbīʕ mi70 ma ʕārəft š kyi ǧa yəṭīb əl-fūl je sais pas, me rappelle 
plus.
Lyāmīn : C’est le jour d əl-fūl.
Nuṛīya : hādāky ən-nhāṛ, wəlla, yəṛūḥu ynəḥḥīw, nḳūlu-lu ts-tsəfrīč.
Lyāmīn : əts-tsəfrīky71.
Nuṛīya : tsəfrīč. hād əl-yūm nṛūḥu nfərču ndīru ǧmāʕa, ǧmāʕa kyāmla. ǝl-yūm, əl-
yūm, ən-nhāṛ, ən-nhāṛ lə-flāni əts-tsəfrīč. w yəṛūḥu yfərču, ən-nsa yətstsəlbəs, ḥwāyəǧ 
jdād. w yəṛūḥu yḳəlʕu l-fūl. w nfərču w nəddīw-əh nṭəyybu əš-šəršəm72. w ndīru, 
dəš73 əddi ndīru nsīts. ih, ka ndīru əl-čəsra w nfətstsətsu74-ha. nsīts-ha asəm-ha. 
nfətstsətsu-ha. w hādāky əddi ḳāʕād nfəwwṛu-ha f əṣ-ṣīyyāṛ w nzīdu nʕāwdu nfəwwṛu-
h, w ndīru-ha b əz-zəbda di75 b-bḳər76. bekyri l-jūʕ. ʕānd-hūm ən-nās əb-bḳər, əddi 
ma ʕānd-hūm š kya yməddu-lu. māši yəǧīw dəṛwəky77 yəbīʕu-ha. ʕānd-əky əl-lbən 
tsmədd l-ūḫṛāyən, əddi ma ʕānd-hūm š. ʕānd-əky əd-dhən tsmədd l əddi ma ʕānd-
hūm š. tsṛūḥ mbʕəd78 kyūlləš bīʕ bīʕ bīʕ bīʕ bīʕ hādāky əddi ma ʕānd-hūm š yəbīʕu-lu.

70. Emprunt au français mais.
71. Remarquons la réalisation moins beaucoup moins fortement affriquée du *kāf observé par 
Elyamine dans ce mot. D’une manière générale en jijélien, le degré d’affrication du [k] et du [g] en 
jijélien est plus élevé chez les locuteurs âgés que chez les jeunes.
72. Mot est un dérivé factitif de la racine berbère RKM avec pour sens d’origine « faire bouillir ».
73. Interrogatif de chose composé de la copule berbère d, et de la base interrogative -š.
74. Verbe emprunté au berbère.
75. Les marqueurs du génitif de ce parler sont les suivants : d ~ di ~ dd ~ tsāʕ ~ ntsāʕ ~ dyāl (+ 
pronom).
76. Dans ce parler, [b] assimile systématiquement [l] situé dans son entourage, et ici l’article défini.
77. Adverbe « maintenant » (<* ḏā l-waqt).
78. Adverbe « ensuite » (<* mən bʕəd).
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Traduction française :

Noria : Ils sont appelés de la même manière, Ibawen en kabyle, et El Foul en arabe. 
Les fèves fendues, celles qui sont cassées, et les fèves normales.
Elyamine : D’accord
Noria : Oui c’est bien ça. Et les fèves fraiches, nous récoltons dans le jardin, les 
fèves fraîches. Et le jour où les fèves que nous avons semé arrivent à maturité, 
[pour] les paysans.  Nous faisons ce jour-là, durant le printemps, j’ai oublié quand. 
Nous l’appelons le printemps. Ils partent moissonner. Nous disons qu’ils partent 
moissonner. Oui, ce jour-ci c’est la moisson, tout le monde se rassemble. 
Elyamine : Ah oui !
Noria : Et oui. Ils partent récolter les fèves, fraîches. Ce ne sont pas des fèves 
maltaises79, c’est l’autre [variété].
Elyamine : Oui
Noria : Et les gens ce jour-ci, le jour où tout le village, ce jour où ils partent 
moissonner. Qu’est-ce-qu’ils préparent comme Atemmin80, qu’est-ce-qu’ils s’habillent 
bien. Puis ils s’en vont rapporter les fèves.
Elyamine : C’est une sorte de célébration, de fête.
Noria : Oui, c’est tout le village qui s’en va ensemble, les femmes habillées, que 
Dieu bénisse. Ils s’en vont moissonner et creuser des sillons.
Elyamine : Et c’est quand ce jour ?
Noria : J’ai oublié, au printemps mais je ne sais plus quand est-ce-que les fèves 
murissent, je ne sais pas, je ne me rappelle plus.
Elyamine : C’est le jour de la fève.
Noria : Ce jour-ci, ils s’en vont récolter, on l’appelle la moisson de la fève.
Elyamine : La moisson de la fève.
Noria : La moisson de la fève. Ce jour, nous partons moissonner, nous faisons un 
rassemblement, un rassemblement complet. Aujourd’hui, aujourd’hui, c’est tel jour 
de la moisson de la fève. Et il s’en vont moissonner, les femmes portent de 
nouveaux vêtements. Puis il partent arracher la fève. Nous moissonnons et nous 
apportons avec nous, le cherchem81 que nous avons cuisiné. Puis nous faisons, 
qu’est-ce-que nous faisons, j’ai oublié. Oui, nous préparons une galette que nous 
émiettons. J’ai oublié son nom. Nous l’émiettons. Et ce que nous obtenons nous le 
cuisons à la vapeur dans un tamis, puis nous recommençons une seconde cuisson à 
la vapeur, avons de l’enduire de beurre de vache. Autrefois, [il y avait] la faim. Les 
gens possédaient des bovins. Celui qui n’avait pas, on lui en donnais, on ne venait 
pas lui vendre. Si tu avais du petit lait, tu en donnais à qui n’en avait pas. Si tu avais 
du beurre, tu en donnais à qui n’en avait pas. Ensuite tout [est devenu] vente vente 
vente vente vente, celui qui n’en a pas on lui vend.

79. Variété de grosses fèves.
80. Dessert à base de semoule grillée, généralement consommé pour les grandes occasions.
81. Plat à base de légumes secs (fèves, blés, haricots, pois chiches, etc.) cuits à l’eau.
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Texte en parler de Tlemcen (Algérie)82.
Source : Vidéo de la chaîne Youtube ناسملت خبطم
https://www.youtube.com/watch?v=HReGpGWuXfE&list=RDCMUCFjsQn51OnoFFEvyq3o_l9g&index=45, de 
02’21’’ à 05’27’’

Texte en caractères arabes : 
Remarques graphémiques : 
 note aussi bien la réalisation uvulaire standard que la réalisation glottale hamzée ق
propre au parler tlémcenien.
Les interdentales fricatives ayant disparu à Tlemcen, د ,ت   et ض sont utilisés dans 
notre transcription à la place de ذ , ث  et ظ.

 رانلـاو رانلـا ىلعـ يدڤن قورد ،يلـ بارفـ تامـایـلاا داھـ ةنـاخسلـا انـدنعـ ،اد وھھـ ،بیـار يلـ ىلـو ،بار ياصـ يلـایـد بیلحـلا
.حیلم يل نخسی بیارلا داھ ىتحو ةلیلق نوكت يھ ىتح
 انلـ مطنیـ شابـ ؟نخسیـ هولمعنـ شلاعـ ،يلغیـ شھـولمعنـ امـ حیلمـ هونخسنـ انصخـ بیـارلـا انحـ ،يلـ نخسیـ يلـایـد بیـارلـا تلمعـ
 عاتـ املـا اداھـو مطنیـ حیلمـ انلـ نخسیـ يكـ ،نبجلـا داھـ ،يتـرابـ يد ىلعـ هانمسقـ هار بیلحـل وفـوشتـ مكـارو ،نبجلـا داھـ حیلمـ
 هار ياصـ يلـایـد بیـارلـا ،هویفصنـو وتـوفنـ داعـ شابـ حیلمـ يلـ نخسیـ يلـایـد بیـارلـا ىلعـ )ىنّستنـ( ىنّسّنـ ،لصفنیـ كود بیلحـلا
 قوردو تحتلـا نمـ املـاو قوفلـا نمـ نبجلـا انـدنعـ ناكـ لولاافـ ،يلـ مطنیـ يعـاتـ نبجلـا وفـوشـ ،يلغیـ هار يشـامـ حصلـابـ يلـ نخسـ
 تحتلـ نبجلـا لمـاكـ يلـ طبھـیو يلـ يصـّریـ ایـوشـ ىنّتسـن ،قوفلـا نمـ انلـ ىقبـ املـاو تحتلـا نمـ انلـ طبھـ نبجلـا ،سكعلـا انلـ ىلـو
 هوضیفنـ انحـ ،هوضیفنـو ویشـمن ،ضمـاحـ نوكیـ وھـو دیـدجـ هوبسـحن تونـاحلـا نمـ بیلحـلا ویـرشـن تارمـ تانبلـا .ھیفصنـ يشـمنو
 ةیـافصلـا ودفـرنـ ةلحـرملـا كیـداھفـ ،هوبیسـن انیلعـ مارحـ ،هوبیسـی اسنـ عاتـ فازبـ نیـاكـ ،عطقتیـ )انلـایـد( اننـایـد بیلحـلا كاداھـو
.)انلاید( انناید خبطملاف ولاو وبیسن ام ادكھ ،جامورفلا ھیب ومدخنو هویفصنو
 علطـ املـا كاداھـ شافیكـ وفـوشـ ،زاڤلا قوفـ نمـ بیـارلـا تیحنـ ينـار .ھیفصنـ يشـمنو يلـ يصـّریـ دیـزیـ ایـوشـ )ىنّتسـن( ىنّسّنـ ادا
 اھلـایـد نویعلـا ونـوكیـ مكلـایـد ةیـافصلـا مكیبـ ادامـ ،ةیـافصلـا ودفـرنـ قورد ،عاقلـافـ يدنعـ هار جامـورفلـا كاداھـو قوفلـا نمـ يلـ
 اداـھ ویفـصو شاـش ولمـع ةڤیڤر اھلـایـد نویعلـا نوكتـ ةیـافصلـا ادكـاـھ شمكـدنـع امـ ىلـاو )ةقیقـر( ةڤیڤر نوكتـ ،ةریغـص
 ریـاكشـ شوز وداھـ ،كنـاسـ يمیـد عاتـ بیلحـلا اداھـ ،نبجلـا ةیمكـ يھـ يداھـ وفـوشـ ،الله مسبـ ،ھیفصنـ ةرشـابمـ توفنـ ،جامـورفلـا
.)ریاكش جوز(
 عاتـ ةعـرقفـ ولمعنـ حیلمـ يلـ دربیـ يكـ ،حیلمـ يلـ دربیـ ھیلخـن بیلحـلا عاتـ املـا داھـ ،املـا فازبـ ھیفـ وفـوشـ ،املـا داھلـ ةبسـنلابـ
 عاتـ املـا داھـ شوبیسـت امـ تانبلـا .ةشیـر فیفخـ يجیـ ،فیفخـ يجیـ زبخلـا ھیبـ نجعنـ ریـدیجیـرفلـافـ ھیبخنـو )جاجـز( جاجسـ
 يلـ رطقیـ ھیلخـن انلـایـد نبجلـا داھـو بنـاجـ ىلعـ هویلخـنو ،ھیبـ ضفتحنـو دربیـ ھیلخـن ،نیـاجعلـا عاونـا لكـ ھیبـ ونجعـ ،بیـارلـا
.مكل عجرن دواعنو حیلم هورصع شاش يف ھنیلماع وتنك ىلاو حیلم
.حیلم هورصع شاش يف هوتلمع ىلاو فشان وبیصن ينار ھبلقن ينار يك وھھ ،حیلم يل رطق هار ياص يلاید جامورفلا
 مكلـایـد موتلـا كادیـاھـ شابـ قیقـرلـافـ هوجفـركتـ ،موتلـا عاتـ صفـ ھلـ ولمعنـ بیلحـلا عاتـ ورطیلـ لكـ ،موتـ صوصفـ جوز ھلـ دیـزنـو
 انلـایـد جامـورفلـافـ بابشـ يجیـ شابـ قیقـر قیقـر هوصصقـ سونـدعملـا ىتحـ ،سونـدعملـا نمـ ةیمكـ ھلـ وفیضنـ .ةنیـابـ شیجتـ امـ
 امـ اداھـ دوسـلاا لفلفلـا عاتـ ةریغصـ ةقعلمـ عبـر ،قودلـا بسـح حلمـ ،قیقـر هوصصقـ حصلـابـ يمـدخـلابـ لاو )صقملـابـ( صقنلـابـ
 لبـاوتلـا انحـ ،رایتخـلاا مكلـ نوحطمـ روبصقلـا ھلـ ودیـزتـ وبحتـ ،اھلـ ودیـزتـ )وردقتـ( ودقتـ وھـ ىتحـ تیلـوبیسـلا مكـدنعـ ىلـا .ناكـ
.لباوتلاف بحی يللا لمعیو دحاو لك ،شلمعی ام موتلا شبحی ام يللا ،ةبغرلا بسح
 ریغـ لمعیـ حصـاقـ دعـاقـ ایـوشـ نوكیـ بحیـ يللـا ،يمیـركـ ھلـایـد ماوقلـا يجیـ شابـ روتـابلـا لمعتسـن ةیشـامـ ينـار ةلحـرملـا داھفـ
 انـا ،ةطیشـرفلـا ھلـ ولمعتـوبحتـ روتـابلـا ھلـ ولمعتـ وبحتـ وھـا ،الله مسبـ روتـابلـا لمعتسـن ادبنـ ،تانـوكملـا داھـ لمـاكـ طلخـی ةطیشـرفلـابـ
 ةطیشـرفلـابـ ایـوشلـا دحـاو ومـدخـن فازبـ فشـانـ يدنعـ ناكـ رطـاخـ ةطیشـرفلـابـ ایـوشـ ھمـدخـن ادبنـ ،يلـ شّریـ ناكـ لولاافـ روتـابلـا
 هومـدخـن ،ھلـ ودیـز ،ةدایـزلـابـ موتلـا وبحتـ ىلـا ،ھلـ ودیـزنـ ةجـاحـ يشـ ھصخیـ ىلـا وفـوشتـ شابـ هوقـود انھـ ،روتـابلـابـ ھلمكنـ دواعنـو
.زھاج حبصیو ھلاید 83ومورڤ يل كوداھ ،تابیبحلا كوداھ لماك انل ولحی ،سلما انل يلوی شاب حیلم

82.  Texte établi, translittéré et traduit par Jairo Guerrero Parrado, relecture de Salma Mansour et 
Fouad Mlih.
83. Les grumeaux.

https://www.youtube.com/watch?v=HReGpGWuXfE&list=RDCMUCFjsQn51OnoFFEvyq3o_l9g&index=45
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Transcription en caractères latins

lə-ḥlīb dyāli ṣāye ṛāb, wəlla li ṛāyəb, ha-huwa da, ʕəndna s-sḫāna hād l-iyyāmāt fa-
ṛāb li, dəṛwaʔ nəgdi ʕla n-nāṛ u n-nāṛ ḥta hi tkūn ʔlīla u ḥta hād ṛ-ṛāyb yəsḫun li mlīḥ.
ʕməlt ṛ-ṛāyb dyāli yəsḫūn li, ḥna ṛ-ṛāyb ḫəṣṣna nəsəḫḫnūh mlīḥ ma naʕʕamlūhš yġli, 
ʕlāš naʕʕamlūh yəsḫūn ? bāš yənṭamm lna mlīḥ hād l-ǧubn, u ṛākum tšūfu lə-ḥlīb 
ṛāh ʔassəmnāh ʕla dø parti, hāda l-ǧubn, ki-yəsḫun nna mlīḥ yənṭamm u hāda l-ma 
tāʕ lə-ḥlīb dūk yənfaṣəl, n(ə)ssənna ʕla ṛ-ṛāyb dyāli yəsḫun li mlīḥ bāš ʕād nfūtu u 
nṣaffīwh, ṛ-ṛāyb dyāli ṣaye ṛāh sḫan li, b-əṣ-ṣaḥḥ ma-ši ṛāh yġli, šūfu l-ǧubn tāʕi 
yənṭamm li, fə-l-luwwəl kān ʕəndna l-ǧubn mə-l-fūʔ u l-ma mə-l-taḥt u dəṛwaʔ wəlla 
lna l-ʕaks, l-ǧubn hbəṭ lna m-əl-taḥt u l-ma bʔa m-əl-fūʔ, nəstənna šwiyya yṛəṣṣi li u 
yəhbəṭ li kāməl l-ǧubn l-taḥt u nəmši nṣəffīh, l-bnāt maṛṛāt nəšrīw lə-ḥlīb m-əl-ḥānūt 
nəḥḥəsbūh ždīd u huwa ykūn ḥāməḍ, nəmšīw u nfəyyḍūh, ḥna nfəyyḍūh u hādāk lə-
ḥlīb dyālna yətʔaṭṭaʕ, kāyən bəzzāf tāʕ nsa ysiyybūh, ḥaṛām ʕlīna nsiyybūh, fə hādīk 
l-maṛḥala nrəfdu ṣ-ṣəffāya u nṣaffīwah u nəḫḫədmu bīh l-fṛomāž, hāydāk ma nsiyybu 
wālu f-əl-maṭbaḫ dyānna (dyālna).
īdān, nəssənna šwiyya yzīd yṛəṣṣi li u nəmši nṣaffīh. ṛāni nəḥḥīt ṛ-ṛāyb mən fūʔ l-
gāz, šūfu kīfāš hādāk l-ma ṭlaʕ li m-əl-fūʔ u hādāk l-fṛomāž ṛāh ʕəndi f-əl-ʔāʕ, dəṛwaʔ 
nṛəfdu ṣ-ṣəffāya, māda bīkum ṣ-ṣəffāya dyālkum ykūnu lə-ʕyūn dyālha ṣġīra, tkūn 
ṛgīga (ṛqīqa) u īla ma ʕəndkum-š hākda ṣ-ṣəffāya tkūn lə-ʕyūn dyālha ṛgīga, ʕəmlu 
šāš u ṣəffīw hāda l-fṛomāž, nfūt mūbāšārātān nṣaffīh, bismillāh, šūfu hādi hiya 
kimmyat l-ǧubn, hāda lə-ḥlīb tāʕ dømi cɛñk, hādu zūš (zūǧ) škāyəṛ84.
bi-n-nisba l-hād l-ma, šūfu fīh bəzzāf l-ma, hād l-ma tāʕ lə-ḥlīb, nḫallīh ybrəd li mlīḥ, 
ki ybrəd li mlīḥ naʕʕamlu fə-ʔaṛʕa tāʕ sǧāǧ (zǧāǧ) u nḫubbīh f-əl-frižider naʕǧən bīh 
l-ḫubz yǧi ḫfīf, yǧi ḫfīf rīša l-banāt, ma tsiyybūš hād l-ma tāʕ ṛ-ṛāyb, ʕaǧnu bīh kull 
anwāʕ l-ʕǧāyən, nḫallīh ybrəd u nəḥtafəḍ bīh, u nḫallīwh ʕla ǧānəb u hāda l-ǧubn 
dyānna (dyālna) nḫallīh yʔaṭṭəṛ li mlīḥ u īla kuttu (kuntu) ʕāmlīnu fə šāš ʕaṣṣṛūh mlīḥ 
u nʕāwəd nəṛǧaʕ lkum.
l-fṛomāž dyāli ṣāye ṛāh ʔaṭṭəṛ li mlīḥ, ha-huwa ki-ṛāni nʔalbu ṛāni nṣību nāšəf, u īla 
ʕməltūh fə šāš ʕaṣṣṛūh mlīḥ.
U nzīd lu zūǧ fuṣūṣ tūm, kull līṭṛo tāʕ lə-ḥlīb naʕʕamlu lu faṣṣ tāʕ t-tūm, tkəṛfǧūh f-əṛ-
rʔīʔ bāš hāydāk t-tūm dyālkum ma tǧī-š bāyna. Nḍīfu lu kammiyya m-əl-mʕadnūs, 
ḥta l-mʕadnūs ʔaṣṣəṣūh rʔīʔ ṛʔīʔ bāš yǧi šbāb f-əl-fṛomāž dyānna b-ən-nʔaṣṣ (b-əl-
mqaṣṣ) wəlla b-əl-ḫudmi b-əṣ-ṣaḥḥ ʔaṣṣəṣūh ṛʔīʔ, milḥ ḥasab d-dawq, ṛubʕ milʕaqa 
ṣġīra tāʕ l-fulful l-aswad hāda mā kān, īla ʕəndkum lāsībūlēt ḥta huwa tʔaddu tzīdu 
lha, tḥəbbu tzīdu lu l-ʔaṣbūṛ maṭḥūn lakum l-iḫtyāṛ, hna t-tawābil ḥasab ṛ-ṛaġba, lli 
ma yḥəbb-š t-tūm ma yaʕməl-š, kull wāḥəd u yaʕməl lli yḥəbb f-ət-tawābil.
Fə-hād l-maṛḥala rāni māšiya nəstaʕməl l-batœr bāš yǧi l-qawām dyālu krīmi, lli 
yḥəbb ykūn šwiyya ʔāʕəd ʔāṣəḥ yaʕməl ġīr b-əl-fəṛšīṭa yḫalləṭ kāməl hād l-
mukawwināt, nəbda nəstaʕməl l-batœr bismillāh, āu tḥəbbu taʕʕamlu lu l-batœr 
tḥəbbu taʕamlu lu l-fəṛšīṭa, āna l-batœr f-əl-luwwəl kān yrəšš li, nəbda nəḫḫədmu 
šwiyya b-əl-fəṛšīṭa ḫāṭəṛ kān ʕəndi nāšəf bəzzāf, nəḫḫədmu wāḥəd š-šwiyya b-əl-
fəṛšīṭa u nʕāwəd nkəmmlu b-əl-batœr, hna dūʔūh bāš tšūfu īla yḫaṣṣu ši ḥāǧa nzīdu 
lu, īla tḥəbbu t-tūm b-əz-zyāda, zīdu lu, nəḫḫədmūh mlīḥ bāš ywəlli lna mləs, yḥəllu 
lna kāməl hādūk l-ḥubaybāt, hādūk li grumu dyālu u yəṣbaḥ ǧāhiz.

84. Assimilation : zūǧ škāyəṛ → zūš škāyəṛ « deux sachets ».
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Traduction :

Ça y est, mon lait a fermenté, c’est devenu du lait caillé, voilà. Il fait chaud ces jours-
ci, du coup [le lait] a fermenté. Maintenant, je le mets sur le feu. Pour chauffer le lait 
caillé correctement, il faut le faire à feu doux.
J’ai mis mon lait caillé à chauffer. Il faut qu’on fasse bien chauffer le lait caillé sans 
pour autant le faire bouillir. Pourquoi faut-il le faire chauffer ? Pour que le fromage 
devienne compact. Comme vous pouvez le voir, le lait, nous l’avons divisé en deux 
parties. Lorsque le fromage est bien chaud il devient compact et l’eau du lait (petit-
lait) se sépare. Je [dois] attendre que mon lait caillé soit bien chaud afin de pouvoir 
l’égoutter ensuite à l’aide d’une passoire. Ça y est, mon lait caillé est chaud, mais il 
ne bout pas. Regardez comment mon fromage devient compact. Au début, on avait 
le fromage en haut et l’eau (petit-lait) en bas. Maintenant c’est le contraire, le 
fromage est descendu en bas et l’eau (petit-lait) est restée en haut. Il faut que que le 
fromage se dépose un peu et qu’il descende bien en bas pour [ensuite] pouvoir 
l’égoutter. 
Les filles, des fois on achète du lait au magasin en pensant qu’il est frais, alors qu’il 
est aigre. Lorsqu’on le fait bouillir, on s’aperçoit que notre lait caille. Il y a beaucoup 
de femmes qui le jettent, c’est bien dommage de le jeter ! Dans ce cas, il faut 
prendre une passoire, le filtrer et en faire du fromage. Comme ça, on ne jette rien 
dans notre cuisine.
Alors, j’attends un peu que [le fromage] continue à se déposer, puis je l’égoutte.
J’ai enlevé le lait caillé du gaz (feu). Regardez comment l’eau (petit-lait) est 
remontée en haut et comment le fromage est au fond. Maintenant, on retire la 
passoire... il faudrait que les trous de votre passoire soient petits, qu’ils soient fins. Si 
vous n’avez pas une passoire comme ça, avec des trous fins, mettez une étamine et 
égouttez le fromage.
Je passe directement à l’égouttage, allez... regardez cette quantité de fromage, c’est 
le sachet de lait à 2500 (25 dinars), il y a deux sachets.
Pour ce qui est de l’eau (petit-lait), regardez, il y a beaucoup d’eau. L’eau du lait, je 
la laisse bien refroidir et lorsqu’elle est bien froide je la mets dans un bocal en verre 
et je la range dans le frigo pour pétrir le pain avec. Comme ça, ce dernier sera léger 
comme une plume. Les filles, ne jetez pas l’eau du lait caillé, vous pouvez pétrir 
toutes sortes de pâtes avec. Moi, je la laisse refroidir, je la conserve et je la mets de 
côté. Quant à notre fromage, je le laisse bien s’égoutter et si vous l’aviez mis dans 
une étamine, essorez-le bien. Je reviens vers vous tout de suite.
Ça y est, mon fromage s’est égoutté, le voici, quand je le retourne je constate qu’il 
est sec. Et si vous l’avez mis dans une étamine, veillez à bien l’essorer.
Je rajoute deux gousses d’ail. On [doit] mettre une gousse d’ail pour chaque litre de 
lait. Coupez-le en morceaux très fins pour que l’ail ne soit pas perceptible. On ajoute 
une petite quantité de persil. Le persil doit lui aussi être haché très finement pour 
que ça rende bien dans notre fromage. Que ce soit avec des ciseaux ou avec un 
couteau, veillez à le hacher finement.
Le sel, selon votre goût... Le poivre, le quart d’une petite cuillère et c’est tout. Si vous 
avez de la ciboulette vous pouvez aussi l’ajouter. Vous avez également le choix, si 
vous le souhaitez, d’ajouter de la coriandre moulue. On ajoute les épices selon le 
désir de chacun. Celui qui n’aime pas l’ail n’en met pas. Chacun met les épices qu’il 
aime.
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C’est à cette étape que je vais utiliser le batteur pour que la texture devienne 
crémeuse. Si quelqu’un souhaite que [le fromage] soit un peu plus épais et ferme, il 
doit juste utiliser une fourchette pour mélanger tous les ingrédients.
Je commence à utiliser le batteur, allez. Voilà. Peu importe que vous souhaitiez le 
mélanger au batteur ou à la fourchette. Moi, au début, le batteur projetait des 
éclaboussures. Je commence à le travailler un peu avec la fourchette parce qu’il 
était trop sec. Je le travaille un peu avec la fourchette puis je le peaufine avec le 
batteur.
Maintenant, goûtez pour voir s’il manque quelque chose que vous voudriez ajouter. 
Si vous voulez davantage d’ail, ajoutez-en. On le travaille bien afin qu’il soit bien 
compact, que les petites graines, les grumeaux, disparaissent et afin qu’il soit prêt. 
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Document en parler de Tripoli (Libye).85

Extrait de la série zangǝt ǝr-rīḥ (saison 2 – épisode 14, 13’03’’ > 15’28’’)
https://www.youtube.com/watch?v=kU7ltwA6Pv8
Muṛād ḫṭəb w-bytzawwəž w-lalla fawzīya ma təndri ʕale šayy

يّش ىلع يردنت ام ةیّزوف لاّلو جوّزتیبو بطخ دارم

Texte en caractères arabes

! ةشیع ای ، تنب ای ... الله ءاش نإ ةشرط كیطعی الله ! ةشیع ای ، ةشیع :ةیّزوف لاّل
. شكتعمس ام ، انان ای ينیحماس :ةشیع
! يحتفا ، بابلا يحتفا :ةیّزوف لاّل
. رضاح :ةشیع
! ةیلاغلا يتیّنب :ةیّزوف لاّل
. امام ای ریخلا ءاسم :ریالف
. كمّلسیا ، يتبیبح ای كمّلیسیا . ریخلا ءاسم ! ابحرم ای ! ابحرم ای :ةیّزوف لاّل
؟ طیبختلاھ ياج نینم :ریالف
. انیف قصلا يللا يقیرقرلا شوح نم :ةیّزوف لاّل
؟ ھیف اوممّریا هراغص :ریالف
. حییطتو ریسكت ھیف حاط . ھلكش ھبجاع شم هروش هارش يللاو هوعاب هراغص :ةیّزوف لاّل
؟ هارش يللا نمو :ریالف
؟ دومحم لاح فیك : مّھملا ! ھتوعد ىلع يردنن ام òو :ةیّزوف لاّل
. امام ای ةراشب كیل يدنع ... آ . سیّوك :ریالف
. يبنلاع ةلاصلاو الله ءاش نإ ریخ :ةیّزوف لاّل
. نیعوبسا دعب سرعلاو بطخ دارم . ملاسلاو ةلاصلا ھیلع :ریالف
؟ شیّلاق ام هریخ ؟ ھّلك ادھ نم نیو يناو ؟ نیعوبسا دعب سرعلاو بطخ :ةیّزوف لاّل
 يللـا وھـو بطخـ يللـا وھـ : يوبـ ھمّتـ يشـ لّكـ . كلیكحیحـ يجیـا امّلـ ، دیكـأ ، دیكـأو اوحـوّر فیكـ امّھـ :ریالف

. سرعلا دعوم ددّح
 نوكشو اھدخایب يللا نوكش تنب فرعن يقّح نم شم ؟ يار شاھدنع ام شوحلا يف ةطلطلملاو :ةیّزوف لاّل

؟ اھتلیع
. ياعم ارقت تنبلاو امام ای ةبیّط ةلیع تنب :ریالف
 يللـا اھلكشـ نشـ ، يداھـو . يكّھـ يلیلـوقـ داعـ ھیـا . مكضعبـ عمـ اھنیبتـّرمـا ةیـاكحلـا راـص ... اویـا ... مّ :ةیّزوف لاّل

؟ ياعم نكستب يللاو يتنّك يّلوتب
.ویروتیف ایف يف وتنیماتراب ھلارش يوب . اھحورب نكستب :ریالف
؟ ينھ نم علطی قفاو ، كوخو . ينیع ای ، ينیع ای :ةیّزوف لاّل
.كیلع يّجو يشم لطّبیح شم وھ نیدعبو قفاو :ریالف
! ھلریصیا نش اوفوشناو هوب يار عبّتیا ھیّلخ ! ةیباط ھیلع ينبی ، ادھ شوحلا ! نایّج ھلیبّن ام :ةیّزوف لاّل

85. Texte établi, translittéré et traduit par Christophe Pereira, avec l’aide de Najah Benmoftah et 
Marwa Benshenhin.

https://www.youtube.com/watch?v=kU7ltwA6Pv8
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Transcription en graphie en caractères latins

LF – ʕēša, ya ʕēša ! ḷḷāh yaʕṭīk ṭǝṛša ǝnšāḷḷa… ya bǝnǝt, ya ʕēša !
ʕēša – sāmḥīni ya nāna, ma smaʕtǝkš.
LF – aftḥi l-bāb, aftḥi !
ʕēša – ḥāḍǝṛ.
LF – ǝbnayyti l-ġālya !
Feriel – msa l-ḫēr ya ṃāṃa.
LF – ya marǝḥba ! ya marǝḥba ! ǝmsa l-ḫēr. ysallmǝk ya ḥabībti, ysallmǝk.
Feriel – mnīn žāy hā-t-tǝḫbīṭ ?
LF – mǝn ḥōš ǝr-rǝgrīgi 86 ǝlli lāṣǝg fīna.
Feriel – ṣġāṛah irammǝmu fīh ?
LF – ǝṣġāṛa bāʕūh w-ǝlli šṛāh šōra mǝš ʕāžba šaklah. ṭāḥ fīh tǝksīr w-tǝṭyīḥ.
Feriel – w-mǝn ǝlli šṛāh ?
LF – waḷḷāh ma nǝndri 87 ʕale daʕwutah ! ǝl-muhumm : kīf ḥāl Maḥmūd ?
Feriel – kwayyǝs. ǝːːː ʕǝndi līk bšāṛa ya ṃāṃa.
LF – ḫēr ǝnšāḷḷa wu-ṣ-ṣalāt ʕa-n-nabi.
Feriel – ʕalēh ṣ-ṣalāt w-s-salām. Muṛād ḫṭǝb w-l-ʕǝrs baʕd sbūʕēn.
LF – ḫṭǝb w-l-ʕǝrs baʕd sbūʕēn ? w-āne wēn mǝn hāda kullah ? ḫēra ma gāllīš ?
Feriel – humma kīf ṛawwḥu w-ʔakīd, ʔakīd, lamma yži ḥāyaḥkīlǝk. kull šayy tamma 

būy : hūwa lli ḫṭǝb w-hūwa lli ḥaddǝd mawʕǝd ǝl-ʕǝrs.
LF – w-ǝl-mlaṭǝlṭa 88 f-ǝl-ḥōš ma ʕǝndhāš ṛāy ? mǝš mǝn ḥaggi naʕṛǝf bǝnt 

ǝškūn ǝlli byāḫǝdha w-škūn ʕēlǝtha ?
Feriel – bǝnt ʕēla ṭayyba ya ṃāṃa w-ǝl-bǝnt tagra maʕāy.
LF – mmm, āywa, ṣāṛ lǝ-ḥkāya mṛattbīnha maʕa baʕḍkum. ēh ʕād gūlīli hēkki. 

w-hādi, šǝn šakǝlha lli bǝtwǝlli kǝnnti w-ǝlli btuskǝn ǝmʕāy ?
Feriel – btuskǝn ǝb-ṛūḥha. būy šṛāla partamēnto 89 fi vīya vītōryo 90.
LF – ya ʕēni, ya ʕēni ! w-ḫūk wāfǝq yaṭlaʕ mǝn ǝhne ?
Feriel – wāfǝq w-baʕdēn hūwa mǝš ḥāybaṭṭǝl məši w-žayy aʕlēk.
LF – ma nǝbbīla žayyān ! ǝl-ḥōš hāda, yǝbni ʕalēh ṭābya 91 ! ḫallīh ytabbǝʕ ṛāy 

būh w-ǝnšūfu šǝn yṣīr lah !

86. Signifie « le Grec » et renvoie à une famille dont l’ancêtre est grec.
87. Dans le parler de Tripoli, yǝdri (savoir) alterne avec yǝndri.
88. Le verbe ləṭləṭ signifie « mouiller (jusqu’à être sali et abîmé) » et mləṭləṭ désigne ce qui est 
« trempé et sale ».
89. šəgga dans le parler contemporain.
90. Aujourd’hui šārəʕ hāytī « La Rue d’Haïti ».
91. Dans l’arabe de Tripoli, ṭābya signifie « muret de terre sur lequel sont plantés des figuiers de 
barbarie, afin de borner les fermes et pour empêcher que soit vu ce qui se passe dans les jardins ».
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Traduction française

LF – Aicha, oh Aicha ! J’espère que Dieu te rendra sourde... Oh jeune fille, oh 
Aicha !

Aicha – Excusez-moi maîtresse, je ne vous ai pas entendue.
LF – Ouvre la porte, ouvre !
Aicha – D’accord.
LF – Ma chère petite fille !
Feriel – Bonsoir maman.
LF – Bienvenue ! Bienvenue ! Bonsoir, que Dieu te garde ma chérie, que Dieu te 

garde.
Feriel – D’où vient ce martèlement ?
LF – De la maison de Regrigui qui est collée à la nôtre.
Feriel – Ses enfants la restaurent ?
LF – Ses enfants l’ont vendue et sa configuration n’a probablement pas plu à 
celui qui l’a achetée. Il s’est mis à la casser et à la démolir.
Feriel – Et qui l’a achetée ?
LF – Je ne suis vraiment pas au courant de ses affaires. Parlons plutôt de 

choses importantes : comment va Mahmoud ?
Feriel – Bien. Euh... J’ai une bonne nouvelle à t’annoncer maman.
LF – Bonne, si Dieu le veut, et que la prière soit sur le Prophète.
Feriel – Que la prière et la paix soient sur lui. Mourad s’est fiancé et le mariage est 

dans deux semaines.
LF – Il s’est fiancé et le mariage est dans deux semaines ? Et moi dans tout ça ? 

Pourquoi ne m’a-t-il rien dit ?
Feriel – Ils viennent tout juste de rentrer (de voyage) et c’est sûr, c’est sûr, lorsqu’il 

viendra, il te racontera. Tout a été préparé par mon père : c’est lui qui a 
demandé la main et c’est lui qui a fixé la date du mariage. 

LF – Et celle qui moisit à la maison n’a pas son mot à dire ? N’ai-je pas le droit 
de savoir la fille de qui il va prendre (pour épouse) et qui est sa famille ?
Feriel – C’est une fille de bonne famille maman et la fille fait ses études avec moi.
LF – Hmmm... Ok... Vous avez donc tout organisé entre vous. Oui, c’est bien 

cela. Et à quoi ressemble-t-elle, celle qui va devenir ma bru et qui va habiter 
avec moi ?

Feriel – Elle va vivre seule. Mon père lui a acheté un appartement Via Vittorio.
LF – Ben voyons ! Ben voyons ! Et ton frère, est-il d’accord pour partir d’ici ?
Feriel – Il est d’accord, puis il n’arrêtera pas de faire des va-et-vient pour te voir.
LF – Je ne veux pas de lui qu’il vienne ! Cette maison, qu’il fasse une croix 

dessus ! Laisse-le suivre l’avis de son père et nous verrons ce qui lui 
arrivera !
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Texte en parler du Caire (Egypte)92

Extrait du feuilleton “ʕAyza atgawwez” (2010), scénario et dialogue de Ġāda 
ʕAbd al-ʕᾹl, épisode 1, de 3’20” à 10’16”.
https://www.youtube.com/watch?v=HHXQqCtAL8Y&t=622s

Remarque graphématique : ق note aussi bien la réalisation uvulaire standard que la 
réalisation glottale (hamzée) dialectale. 

 ،زاوجلـا عوـضومـ ھنـإ اعبـط نیفـراعـ وتنـإ .ةدحـاو ةدحـاو ایـاعمـ وكیلخـو هدكـ ىقبـ اومّسـ ]دھـاشملـا بـطاختـ يھـو[ : لاعـ
 هآ .تانبلـا اصـوصخـو يوقـ ةحـارصبـ ھیفـ ملكتیـ دحـ شوقـلاتـ امـو هدكـ نیتبحـ ساسّحـ عوضـومـ زاوجلـا يفـ رخـّأتلـاو ،ناسـرعلـاو
 امـإ ایـ يشـتبرتـا امـو بدلأا ةلیلقـ ةدحـاو اعنـإ ىلعـ امـإ ایـ اھیلعـ صّبتھـ ةحـارصبـ يد عیضـاوملـا يفـ ملكتتھـ يللـا تنبلـا يھـامـ
 ؟حص ،اھزوّجتی دح ةیقلا شمو ةریاب ةدحاو اھنإ ىلع امإ ای ،زاوجلا ىلع ةعورسم ةدحاو اھنإ ىلع

 اناعم يللای ریخلا حابص ای ]ندندت يھو[ : لاع
لّفلا جابص ای : روبصلا دبع
 ىلعـ وكفـرّعـا بحـأ .لیللـابـ انیلعـ اوجـرفتتبـ دیكـأ وتنـا امـ .انـاعمـ يللـایـ وكیلعـ ریخلـا ءاسمـو ]دھـاشلـا بطـاختـ يھـو[ : لاعـ
 ةروتكـد .انلكـ ،يعـدنبـ انلكـ سبـ ينعیـ يوقـ بیـرقلـا لبقتسـملا شمـ .لبقتسـملا سورعـ ،لاعـ انـأ .رفنـ رفنـ ،يد ةدیعسلـ ةرسـلأا
 ،ياجـ سبـ .شعجـر امـ ھسلـو لحـَزُلـ راوشمـ حار يللـا .ينـاتلـا يصّنـ ىلعـ رودابـ ،تانیـرشـعلا رخـاوأ يفـ ،هآ ةینـلادیـص
…ياج

 دئـازلـا اھمـامتھـا لاولـو .سیـرعـ نعـ ثحبلـا ةلحـر يفـ يحـافكـ ةقیفـر .ةسـردمـ اھلـصأ .ریھـس سیمـ.امـامـ .يمـأ يد تّسـلا
 يفـ دیحـولـا اھـراعشـ يھـ سبـ .ينعیـ يداعـ ،تومـ وأ ةایحـ يلـابسـنلابـ ةلـأسملـا ىقبتھـ شتنـاكـ امـ ،ينعیـ اھنـّز انـایحـأو عوضـوملـابـ
 …مھنم قیرط يف ھیات سیرعلا ھیبلا يقلان ام ةیاغل ،قرطلا لك .نیلدھبتم انیدآو .يزاوج ىلإ يدؤت قرطلا لك : ةایحلا

 ؟نیمـ ىلعـ سبـ ،اھلقّعیـ لواحـ ،امـامـ نّز نعـ ھغـامـد ربّكیـ لواحیبـ .هآ ،مّاعـ ریـدمـ ةجـردبـ فظـومـ ،روبصلـا دبعـ ذاتسـلأا ،ایـابـابـ
 ّمھـأ يدو ھبلقبـ انـاعمـ ،ھبلقبـ انـاعمـ سبـ ،يسـیرعـ نعـ ثحبللـ ةیمـوقلـا ةلمحـلا يفـ طشـانـ شمـ وضعـ حیحصـ وھـ ؟ نیمـ ىلعـ
 ،اوملكتیبـ اونـاكـ ،امـامـ عمـ ملكتیبـ ناكـ ،يوقـ ةریتكـ تاجـاحـ نعـ ملكتنبـ انكـ ،باحصـا انكـ نامـز وھـو انـا نإ ةركـافـ انـأ .ةجـاحـ
 انـاعمـ حتّفیبـ شاقبـ امـ .صلـاخـ ھقّبـ حتفیبـ شاقبـ امـ صلاخـ سبـ ةدحـاو ةجـاحـ يفـ ترصحنـا عیضـاوملـا لكـ امـ ةعـاسـ نمـ سبـ
.تماص .تماص .عیضاوم يأ

 هاجتـ سانلـا رعـاشمـ يز يمـا هاجتـ اھـرعـاشمـ يھـو .يمـأ تنبـ اھلـابسـنلابـ انـأ .هدمحـن ةتیتـ .ةنیّنحُلـا ةقیقـرلـا ةلیمجـلا .يتـدجـ
 ،اعبطـ .جراخـ مھنیبـ لخـاد .مزاحـ داولـا عمـ اھـرّسـ .يازا ةلمـاعـ يلـابسـنلابـ اھـرعـاشمـ اعبطـ موھفمـ .طبظلـابـ ةیـراقعلـا ةبیـرضلـا
 .شیقلات ام ،ءلا دلوِلا تنب سب …دلوِلا دلوِ دلوِلا م زّعأ

 ھمـامتھـا سبـ .ھلیجـ ةعـاتبـ تاجـاحلـا لكـو اسیلـإو افیھـو ةنشـورو هدكـ نشیتسـ يلابـو ىقبـ تّنـ ،ریّغصلـا ایـوخـأ .مزاحـ داولـا هدو
 …ھیـإ ينـاسـرعـ ىلعـو يّلعـ قیـرتّیبـً اینـاثـ ،يتضـوأ دخـایـو تومیھـ ،يتضـوأ دخـایـ ھنـإ لاوأ ،ةحـارصلـا نیتجـاحـ ھمھـ ،ربكـلأا
 ؟انأ نینم ةلدْعِ ةجاح بیجاھ ،ححاش زاوجلا قوس ،ةبورضم ةنیّعلا ،ةحارصلا قح ھیل سب

 نأ نیـرظتنتـ تِلـز امـ لھـ ؟ضیبـلأا ناتسـفلابـ نیمِلحـت لھـ ،ةزیـزعلـا يتسـنآ :ىقبـ ھیـإ كللـوقیبـ ،ولـولـ هد ربخلـا يدخـ :مزاحـ
؟يتللم ؟راظتنلاا تِلِْلم لھ مأ ؟ریطیَوَ ھنُاصح ىلع میسولا سرافلا كِفِطَخی
! تلِْلمَ : لاع
 ؟ ىقب باتكلا ھیإ ھمسإ .باتكلا اذھ لخاد دیكلأا لّحلا كِل مدّقنُ نحن : ھیكوأ : مزاح
؟ایوخ ای ھیإ ھمسإ : هدمحن ةتیت
سیرع نیدطصت فیك : مزاح
 ؟لاثمـ نیـابـز داطصنبـ ھیـرابكـ مادقـ نیفقـاو ؟ھیـإ ؟ يد ایحلـا ةّلقـ ھیـإو بدلأا ةّلقـ ھیـإ ؟ سیـرعـ نیـدطصتـ فیكـ ؟ ھیـإ ؟ ھیـإ : لاعـ
 ؟هد ھیإ
]كحضی روبصل دبع[

92. Texte établi, translittéré et traduit par Frédéric Lagrange. 

https://www.youtube.com/watch?v=HHXQqCtAL8Y&t=622s
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.يد كتیلوئسم شم ! الله ؟ كتنب ىلع قیرتتب ؟ھیإ ىلع كحضتب : ریھس
 ؟ينعی يازا يتیلوئسم ؟ يتیلوئسم : روبصلا دبع
 ؟ ھغامد ىلع ھلك وھ لاو ؟ يتخای كتیّلوئسم نیف يتناو ]ریھسل[ : هدمحن ةتیت
؟ فرصتھ يللا انا لاو فرّصتی مزلاو لجارلا وھ شم .ھغامد ىلع ھلك هآ : ریھس
 ،مھنمـ يملعتـا يتخـایـ ،مھـورتّسـیب مھتـاھمـأ انیلـاوحـ يللـا تانبلـا لكـ امـ ؟ سورعلـاا ُّما ایـ ھیلـ شیفـرصتتـ امـو ،ھھھـ : هدمحـن ةتیتـ
.ھقیھن نم ملعتی ،ھقیھش نم ملعتا ام نإ ،ھقیفر بنج رامحلا طبرا ،لثملا يأر ىلع لاق …يیییتخای ،مھیبحاص .مھیدّلق
]طغل[ ؟هدمحن ةتیت ای تلصّح يھ ؟ تلصّح يھ ؟ ھیإ ھیإ ھیإ : ریھس
 .يتقولد هد ملاكلا ةمزل شولام : روبصلا دبع
؟ اھترخآ يد يھ ؟ روبصلا دبع ای يّف طخشتب تنإ ؟هدك : هدمحن ةتیت
 يإ لمعـأ انـا يلـامـ انـا ،تاتسـ عاتبـ هد هد ملاكلـا حیحصـ ! كحصنتبـ يھـ ریھـس ایـ ! اللهو يدصقـ شمـ امـامـ ایـ : روبصلـا دبعـ
؟هد يز عوضوم يف
 نیمـركمـ نیـززعمـ مھتـاھبـّأ تویبـ يفـ اودعقیبـ اونـاكـ تانبلـا ایـوخـ ایـ نامـز .ھیـإ لمعتـ يھـللاو شفـرعـا امـ ؟ ھیـإ لمعتـ : ریھـس
 .تنإ كتمھم يد ىقب ةحارصب ينعی .سیرع ھطاب تحت حفلا ھتنب ىلع لخاد لود نم بلأا ىقلت هدك ةیرصعلا عو
 .ریغتـا نمـزلـا ! صلاخـ ! نامـز ناكـ هد نیـدعبـو ؟يطـابـ تحتـ اھبیجـا ةخیطبـ ؟ ھیلـ ؟سیـرعـ ھطـابـ تحتـ حفـلا : روبصلـا دبعـ
.لغتشتتبو جرختب يتقولد تانبلا
…وكیلع وملاس ،لای …نامك بتكُ اورقیب و ،مممم : لاع
.يرحَبَلا كتضوأ دخاو كنّم صلخنو اھجرفی انبر نكمی باتكلا نم ةخسن يبیجت ام بط ؟ولول :مزاح
 ھمسـا باتكـ يرتشـت حورتـ هد ىوتسـملل لزنتھـ ةمـرتحمـ ةدحـاو شیفمـ ،ىقبـ كملعلـ …ـك يرتشـا انـا ! ضایـ يشـمإ : لاعـ
 .سیطـارقـ ھیبـ اولمعیـ بّللـا عوتبلـ هوعیبیـو دیـارجـلا عوتبـ دنعـ نفّعیھـ هد باتكلـا ؟هد ھیـإ ،لاصـأ اھقطنـا ةفـراعـ شمـ انـا …فیكـ
   …لاق باتك لاق .تلاق لاع لوقت ةركبو
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transcription en caractères latins

ʕUlā : sammu baʔa keda w-ḫallīko maʕāya waḥda waḥda. -nto ʕarfīn ṭabʕan enno 
mawḍūʕ eg-gawāz wel-ʕersān wet-taʔaḫḫuṛ feg-gawāz mawḍūʕ ḥassās ḥabbetēn 
keda w-ma tlaʔūš ḥadd-e yetkallem fīh b-ṣarāḥa ʔawi, w-ḫuṣūṣan el-banāt. ʔāh93, 
mahe l-bent elli hatetkallem fel-mawaḍīʕ di b-ṣarāḥa hayetbāṣṣ-e ʕalēha ya ʔimma 
ʕala ʔennaha waḥda ʔalilt el-ʔadab w-ma-trabbetši, ya ʔimma ʕala ʔennaha waḥda 
masrūʕa ʕala g-gawāz, ya ʔimma ʕala ʔennaha waḥda bayra w-meš laʔya ḥadd-e 
yetgawwezha, ṣaḥḥ? 

ʕUlā : ya ṣabāḥ el-ḫēr yalli maʕāna94…    
ʕAbd al-Ṣabūr : ya ṣabāḥ el-foll
ʕUlā : w-masāʔ el-ḫēr ʕalēko yalli maʕāna. ma-nto akīd betetfaṛṛagu ʕalēna bel-lēl. 
ʔaḥebb aʕarrafko ʕala l-ʔosra s-saʕīda di, nafaṛ nafaṛ. ana ʕOla, ʕarūs el-mostaʔbal. 
meš el-mostaʔbal el-ʔoṛayyeb ʔawi yaʕni bass-e kollena benedʕi, kollena. doktōra 
ṣaydalāneyya, ʔāh, fe awāḫer el-ʕišrināt, badawwaṛ ʕala noṣṣi t-tāni. elli ṛāḥ mešwāṛ 
le-zoḥal we-lessa ma rgeʕš. bass-e gayy, gayy. 

es-sett-e di ʔommi. ṃāṃa. miss Sohēr, ʔāh, ʔaṣlaha modarresa. rafīqet kifāḥi fe 
riḥlet el-baḥs-e ʕan ‘arīs. we-law la -htimamha z-zāʔid bel-mawḍūʕ, we-ʔaḥyānan 
zannaha yaʕni, ma kanetš-e hatebʔa l-masʔala ben-nesbāli ḥayāh aw mōt, ʕādi 
yaʕni. bass-e heyya šeʕarha l-waḥīd fel-ḥayāh : koll eṭ-ṭoroq tuʔaddi ila gawāzi. w-
adīna metbahdelīn. koll eṭ-ṭoroʔ, le-ġāyet ma nlāʔi l-bēh el-ʕarīs tāyeh fe ṭarīʔ 
menhom. 

ḅaḅāya, el-ostāz ʕAbd eṣ-ṣabūr, mowaẓẓaf be-daraget mudīr ʕāmm, ʔāh. beyḥāwel 
yekabbaṛ demāġo ʕan zann-e ṃāṃa, ḥāwel yeʕaʔʔalha, bass-e ʕala mīn, ʕala mīn ? 
howwa ṣaḥīḥ ʕuḍw meš nāšeṭ fel-ḥamla l-qawmeyya lel-baḥs-e ʕan ʕarīs, bass-e 
maʕāna b-ʔalbo, maʕāna b-ʔalbo, w-di ʔahamm-e ḥaga. ana fakra ʔenn ana w-
howwa zamān konna aṣḥāb, konna bnetkallem ʕan ḥagāt ketīra ʔawi, kān 
beytkallem maʕ ṃāṃa, kānu beytkallemu, bass-e men sāʕet ma koll el-mawaḍīʕ 
enḥaṣaret fe ḥāga waḥda bass, ḫalāṣ, ma baʔāš beyeftaḥ boʔʔo ḫāleṣ, ma baʔāš 
beyfattaḥ maʕāna ʔayy mawaḍīʕ. ṣāmet, ṣāmet. 

geddeti. ʔeg-gamīla r-raʔīʔa l-ḥunayyena. tēta Neḥmido. ʔana ben-nesbalha bent 
ommi. we-heyya mašaʕerha tigāh ommi zayy-e mašāʕer en-nās tigāh eḍ-ḍarība l-
ʕaqāriyya beẓ-ẓabṭ. mafhūm ṭabʕan mašaʕerha ben-nesbāli ʕamla -zzāy. serraha 
maʕa l-wād Ḥāzem. dāḫel benhom ḫāreg. ṭabʕan, ʔaʕazz-e mel-weld weld el-weld. 
bass-e bent el-weld, lāʔ. matlaʔīš.

we-da l-wād Ḥāzem. ʔaḫūya ṣ-ṣoġayyar. nett-e baʔa we-blaystēšǝn keda we-
rawšana, we-Hayfa we-ʔiIīsa, we-koll el-ḥagāt betāʕet gīlo. bass ehtemāmo l-
ʔakbaṛ… homma ḥagtēn eṣ-ṣarāḥa, ʔawwalan enno yāḫod ʔoḍṭi, ha-ymūt w-yāḫod 
ʔoḍṭi, sāniyan beyettaryaʔ ʕalayya we-ʕala ʕersāni ʔēh ! bass-e līh ḥaʔʔ eṣ-ṣarāḥa, 
el-ʕayyena maḍrūba, sūʔ eg-gawāz šāḥeḥ, h-agīb ḥāga ʕedla mnēn, ana? 

93. Pour ce mot, dans toutes ses occurrences, le ā est vélarisé. 
94. Sur l’air de la chanson d’Umm Kulṯūm de même titre, film Fāṭma, 1949. 
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Ḥāzim: ḫodi l-ḫabaṛ da Lūlu, beyʔullek ēh baʔa : ʔānisati l-ʕazīza, hal taḥlimīna bil-
fustāni l-ʔabyaḍ? hal ma zilti tantaẓirīn ʔan yaḫṭafiki l-fāres el-wasīm ʕala ḥoṣāno 
wa-yaṭīr? ʔam, hal malilti l-intiẓār? malilti? 
ʕUlā : malilt ! 
Ḥāzim : okēh, naḥnu nuqaddim laki ʔal-ḥall el-akīd dāḫil hāza k-kitāb.
ʕAbd al-Ṣabūr : ʔesmo ēh ek-ketāb da? 
Tēta : ʔesmo ēh ya ḫūya? 
Ḥāzim : kayfa taṣṭadīna ʕarīs
ʕUla : ʔēh ? ʔēh ? kayfa taṣṭadīna ʕarīs? ʔēh ʔellet el-ʔadab we-ʔēh ʔellet el-ḥaya 
di? ʔēh? waʔfīn ʔoddām kabarēh beneṣṭād zabāyen masalan? ʔēh da? 
Suhayr : beteḍḥak ʕala ʔēh? betettaryaʔ ʕala bentak? ʔaḷḷāh! meš masʔulītak di!
ʕAbd al-Ṣabūr : masʔulīti? masʔulīti -zzāy yaʕni ? 
Tēta : w-enti fēn masʔuleyyetek95 yaḫti? walla howwa kollo ʕala dmāġo? 
Suhayr : ʔāh kollo ʕala dmāġo. meš howwa r-rāgel we-lāzem yetṣarraf wall-ana -lli 
hatṣarraf? 
Tēta : we-ma tetṣarrafīš lēh ya-mmo l-ʕarūs ? ma koll el-banāt elli ḥawalēna 
ʔommahathom beysattarūhom, yaḫti -tʕallemi menhom, ʔalledīhom, ṣaḥbīhom, 
yaḫtayyyy. ʔāl ʕala raʔy el-masal, orboṭ el-ḥomār gamb-e rfīʔo, ʔen ma tʕallem men 
šehīʔo, yetʕallem men nehīʔo… 
Suhayr : ʔēh, ʔēh, ʔēh? heyya ḥaṣṣalet? heyya ḥaṣṣalet ya tēta Neḥmedo? 
ʕAbd al-Ṣabūr : malūš lazma k-kalām-da delwaʔti. 
Tēta : keda? ʔenta betošḫoṭ feyya ya ʕAbd eṣ-ṣabūr? heyya di aḫretha? 
ʕAbd al-Ṣabūr : ya ṃāṃa meš ʔaṣdi waḷḷāh. ya Sohēr, heyya btenṣaḥek, ṣaḥīḥ ek-
kalām-da da btāʕ settāt, ana māli, ana aʕmel ēh f-mawḍūʕ zayy-e da? 
Suhayr : teʕmel ēh? maʕṛafš-e waḷḷāhi teʕmel ʔēh. zamān ya ḫūya el-banāt kānu 
beyoʔʕodu fe byūt ʔaḅḅahāthom moʕazzazīn mokaṛṛamīn we-ʕal-ʕaṣreyya keda 
telʔa l-ʔaḅḅ-e men dōl dāḫel ʕala bento lāfeḥ taḥt-e bāṭo ʕarīs. yaʕni b-ṣarāḥa di 
mohemmetak enta. 
ʕAbd al-Ṣabūr : lāfeḥ taḥt-e bāṭo ʕarīs? lēh? baṭṭīḫa agibha taḥt-e bāṭi? we-baʕdēn 
da kān zamān! ḫalās! ez-zaman edġayyaṛ. el-banāt delwaʔti betoḫrog we-bteštaġal. 
ʕUlā : mmmm… we-beyʔṛu kotob kamān. yaḷḷa, salāmo ʕalēko.
Ḥāzim : Lūlu? ṭab ma tgībi nosḫa men ek-ketāb, yemken rabbena yefregha we-
neḫlaṣ mennek w-āḫod ʔoḍṭek el-baḥari. 
ʕUlā : emši yāḍ ! ʔana ašteri k… le-ʕelmak baʔa mafīš waḥda moḥtaṛama ḥatenzel96 
lel-mostawa da, terūḥ tešteri kitāb esmo kayfa… ʔana meš ʕarfa anṭaʔha aṣlan, ʔēh 
da? el-ketāb97 da hayeʕaffen ʕand-e btūʕ eg-gaṛāyed we-yebiʕūh le-btūʕ el-lebb 
yeʕmelu bīh ʔaraṭīs. we-bokra tʔūl ʕOla ʔālet. 

95. Noter les deux types de possibles de suffixation d’un pronom possessif à un nom en -eyya : (1) 
-eyyet- + pronom affixe ou (2) -ī- + pronom affixe. Ainsi, «ta responsabilité»: masʔulītak ou 
masʔuleyyetak. 
96. Le préverbe marqueur du futur semble être ici la variante «classique»  ḥa- et non la variante plus 
récente ha-. 
97. On n’entend pas ici d’assimilation du lām de l’article au kāf, le kāf est traité comme lettre lunaire, 
comme en arabe standard. 
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Traduction: 

ʕUlā : Dites bismillah comme ça et prenez garde à tous les détails [litt. restez avec 
nous élément par élément]. Vous savez évidemment que le sujet du mariage, des 
hommes à marier, et du retard à se marier est un sujet très [litt. de deux grains] 
sensible, et personne n’en parle avec grande sincérité, et particulièrement les filles. 
Oui, c’est que la fille qui va parler de ces sujets ouvertement sera regardée soit 
comme impolie et mal élevée, soit comme pressée de se marier, soit comme une 
vieille fille qui ne trouve personne pour l’épouser, pas vrai? 

ʕUlā : [en chantonnant] Bonne matinée, vous qui êtes avec nous…
ʕAbd al-Ṣabūr : Bonjour [litt. matin de jasmin]
ʕUlā : [s’adressant aux spectateurs] Et bonsoir à vous qui êtes avec nous. C’est que 
sans doute vous nous regardez en soirée. Je voudrais vous présenter cette famille 
heureuse, membre par membre. Moi je suis ʕUlā, la mariée de l’avenir. Pas l’avenir 
le plus proche, en fait, mais nous prions tous [en ce sens], tous. Pharmacienne, oui, 
la vingtaine avancée, et je cherche ma seconde moitié. Qui est allée faire un tour sur 
Vénus et n’est toujours pas rentré. Mais il va venir, il va venir. 

Cette dame, c’est ma mère. Maman. Miss Suhayr. C’est qu’elle est institutrice. Mon 
compagnon de lutte dans ce voyage à la recherche d’un mari. Et si ce n’était sa 
préoccupation exagérée pour ce sujet et parfois son insistance lourde [zann] en 
quelque sorte, l’affaire ne serait pas pour moi une question de vie ou de mort, ce 
serait [une question] banale. Mais son unique devise dans la vie est : Tous les 
chemins mènent à mon mariage. Et nous voilà en mauvaise posture. Tous les 
chemins, jusqu’à ce qu’on trouve son excellence [litt. le Bey] l’homme à marier, 
égaré sur un de ces chemins. 

Mon papa, Monsieur ʕAbd al-Ṣabūr, fonctionnaire avec le grade de directeur 
général, oui oui ! Il essaye de ne pas prêter attention [litt. agrandir sa cervelle] à 
l’insistance de maman, il a essayé de la raisonner, mais de qui parle-t-on là ? [= 
aucun risque qu’il n’y parvienne]. A la vérité, ce n’est pas un membre actif dans la 
Campagne Nationale pour la Recherche de mon Epoux, mais il est avec nous avec 
son cœur, et c’est la chose la plus importante. Je me rappelle que lui et moi, avant, 
étions amis. Nous parlions de beaucoup de choses, il parlait à maman, oui ils se 
parlaient. Mais depuis que tous les sujets [de conversation] se sont réduit à une 
seule chose, c’est fini, il n’ouvre plus du tout la bouche, il n’évoque plus avec nous 
de sujets. Il est silencieux, silencieux. 

Ma grand-mère, la charmante, la délicate, la tendre. Mémé Naḥmido [nous le 
louangeons]. En ce qui la concerne, je suis la fille de ma mère, et ses sentiments 
envers ma mère sont comme les sentiments des gens envers la taxe foncière, 
exactement. Vous comprenez évidemment comment sont ses sentiments à mon 
égard. Elle a une connexion avec le petit gars Ḥāzim [litt. son for intérieur (sirr) est 
avec]. Le courant passe entre eux [litt. entrant et sortant entre eux]. Evidemment, 
plus cher encore que les fils, les fils des fils ! Mais la fille des fils, non. Ca n’existe 
pas [litt. tu ne trouves pas].
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Et ça c’est le petit gars Ḥāzim. Mon petit frère. Internet, bien-sûr, et Playstation et 
trucs cool98, et Hayfa et Elissa99, et tout ce qui est de sa génération. Mais sa plus 
grande préoccupation, en fait il y a deux choses : d’abord, prendre ma chambre, il 
adorerait [litt. il va mourir et] prendre ma chambre ; et deuxièmement, à quel point [il 
aime] se moquer de moi et de mes époux potentiels. Mais il a raison, sincèrement : 
l’échantillon est invalide, le marché du mariage en récession, d’où voulez-vous que 
je ramène quelque chose de valable ?

Ḥāzim : Ecoute cette nouvelle, Loulou, qu’est-ce qu’ils racontent [litt. il te dit] : [en 
arabe standard, lecture non-savante] «Chère Mademoiselle, rêvez-vous d’une robe 
blanche? Attendez-vous toujours qu’un élégant chevalier vous enlève sur son 
destrier et s’envole [avec vous] ? Êtes-vous lasse d’attendre ?». T’es lasse ? 
ʕUlā : Je suis lasse !100  
Ḥāzim : OK. «Nous vous proposons une solution garantie dans ce livre». Et il 
s’appelle comment ce livre, alors ?
Tēta : Il s’appelle comment mon petit [litt. mon frère] ? 
Hāzim : «Comment ferrer un mari»
ʕUlā : Quoi ? Quoi ? Comment ferrer un mari ? Quelle impertinence, quelle 
impudence ! Quoi ? On fait le pied de grue devant un cabaret et on hameçonne les 
clients, par exemple ? Qu’est-ce que c’est que ça ? 
[ʕAbd al-Ṣabūr rit]
Suhayr : Qu’est-ce qui te fait rire ? Tu te moques de ta fille ? Ca alors ! C’est ta 
responsabilité ! 
ʕAbd al-Ṣabūr : Ma responsabilité ? Comment ça ? 
Tēta : [à Suhayr] Et toi, elle est où ta responsabilité ma petite [litt. ma sœur] Ou est-
ce que tout lui [retombe] sur la tête ? 
Suhayr : Oui, tout [lui retombe] sur la tête. Est-ce que ce n’est pas lui, l’homme ? Ce 
n’est pas à lui de se débrouiller ou c’est à moi de me débrouiller ? 
Tēta : [hoquet ironique] Et pourquoi tu ne te débrouillerais pas, toi la mère de la 
mariée ? Tu vois bien que [litt. c’est que, forme présentative maho] toutes les filles 
qui sont autour de nous, leurs mères leur trouvent un mari [litt. les couvrent], ma 
petite apprend d’elles, imite-les, fréquente-les, pauvre de moi [litt. ma sœur]. Comme 
le dit le proverbe : «Attachez l’âne à côté de son compagnon, s’il n’apprend pas de 
ses soupirs, il apprendra de ses braiments». 
Suhayr : Quoi, quoi, quoi ? On en est arrivés à ce point-là ? On en est arrivés à ce 
point-là, Mémé Naḥmido ? 
ʕAbd al-Ṣabūr : Ce n’est pas utile de parler en ces termes maintenant…
Tēta : Ah c’est comme ça ? Tu me cries dessus ʕAbd al-Ṣabūr ? C’est à ça qu’on est 
parvenus ? 

98. reweš : cool, dément ; substantif: rawšana. 
99. Hayfa [= Hayfā’ Wahbī  ou Wehbe en prononciation libanaise], 1972-, et Elissa [= Ilīsa Ḫūrī], 
1972-, chanteuses pop libanaises.   
100. Le comique nait de l’utilisation à l’oral de la forme standard savante malilt[u], à la place de 
mallēt, schème trans-dialectal des premières et deuxième personne à la conjugaison suffixale des 
verbes à racine sourde, trait morphologique différenciant en bloc tous les parlers vernaculaires de la 
variété standard (avec variantes de type mallīt au Maghreb ou mallayt dans les parlers conservant les 
diphtongues).  
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ʕAbd al-Ṣabūr : Mais maman je ne veux pas dire ça, je te jure. Suhayr, elle te 
donne des conseils ! C’est vrai que ces histoires-là ce sont des choses de femmes, 
en quoi ça me regarde, qu’est ce que je peux faire sur un sujet pareil ? 
Suhayr : Ce que tu peux faire ? Je sais pas, franchement, ce que tu peux faire. 
Dans le temps, mon ami [litt. mon frère], les filles restaient dans la maison de leur 
père, honorées, choyées, et un bel après-midi, il se trouvait qu’un père de ce genre 
rentrait voir sa fille en portant un fiancé sous le bras. Franchement, c’est ta mission à 
toi. 
ʕAbd al-Ṣabūr : Portant un fiancé sous le bras ? Pourquoi ? C’est [comme] une 
pastèque pour que je le porte sous le bras ? Et puis c’est c’était dans le temps ! 
C’est fini ! Les temps ont changé. Maintenant les filles sortent et travaillent. 
ʕUlā : Mmmm… Et mêmes qu’elles lisent des livres. Allez, au revoir.
Ḥāzim : Loulou ? Ecoute, ramène un exemplaire de ce bouquin, peut-être que le 
Bon Dieu nous délivrera et qu’on sera débarrassés de toi, et que je prendrai ta 
chambre côté nord101.  
ʕUlā : N’y compte pas [litt. Va, gars102] ! Que moi j’achète «Comm…». Pour ton 
information, il n’y a pas une seule fille décente qui s’abaisserait à ce niveau, et irait 
acheter un livre qui s’appelle «Comment…» Je n’arrive même pas à le prononcer, à 
la base. Qu’est-ce que c’est que ça ? Ce livre va pourrir chez les marchands de 
journaux, et ils le vendront aux marchands de graines de tournesol [lebb] qui en 
feront des cornets. Et demain tu diras ʕUlā m’avais prévenu.  

101. En Egypte, l’adjectif baḥarī (≠ baḥrī, maritime) signifie la direction du Delta, de la Méditerranée, 
et dans un appartement la face nord ; il s’oppose à qiblī [ʔebli], direction de la Haute-Egypte, du sud. 
Ces adjectifs sont invariables et demeurent construits au masculin. Une chambre baḥarī est plus 
fraîche lors des longs mois de canicule et donc plus appréciée qu’une chambre plein sud. 
102. Parmi les interjections dérivées de yā walad : ya wād, ya wala, yāḍ, la première est neutre, la 
seconde peut être admirative, la dernière est dépréciative. 
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Textes en parler cairote avec représentation stéréotypée de sociolectes dans 
des productions culturelles

A/ parler féminin avec affrication de /t/ et /d/ précédant une voyelle fermée /e/ ou /i/ ou 
un glide /y/.   
source : publicité téléphones Nokia, 2011 https://www.youtube.com/watch?v=ovJAp0hZqB4
Dans les productions culturelles, ce trait est représenté comme caractéristique de femmes de la 
classe populaires voulant paraître sophistiquées et sa forte stigmatisation en fait une source de 
comique linguistique comme ici. Une forte affrication est analysée comme un trait des femmes de la 
classe moyenne et moyenne-inférieure ayant reçu une éducation secondaire (Haeri 1994, 1997). Le 
phénomène est également analysé par Geenburg, 2012 et Youssef, 2015. 

Texte en caractères arabes

 ولیكـ نیتـلاتـ يجییـ  هدكـ نمـ نختـأ تنـاكـ ،سیـافلـا ع اھـروصـ تفشـ ؟يد ةجـراخـ ھسلـ يللـا يفیفـ مادمـ يتفشـ :ریكینـاملـا ةلمـاعـ
 امـ لبقـ هآ ؟ءلا .»لوفیتـویبـ زلیـانـ« ھمسـا تیـاسـ يفـ حرشـلا تفشـ ھسلـ انـاد ؟ةدرو كلمسـرا ينـازیـاعـ شمـ ،ھیـإ كللـوقبـ .ولیكـ
 نیـابـزلـاو لغشللـ اھلمعتسـابـ ةحیـرشـ ،نیتحیـرشـب ایكـونـ هد لـصأ ،ةینـاتلـا ةحیـرشـلا ع اھلجـسأ كنـوفیلتـ ةرمنـ ينیـدإ ،ىسـنا
.يجازمب ىقب لدبا لضفاو هدك يتابحاصو سیافلاو تنلل ينعی اھلمعتسب ةینات ةحیرشو
؟ بلق لاو ةدرو كللمعأ ،ھھ

.كبجعت يللا ةحیرشلاب تنلا ع لخدا C2-00 ایكون : ةكرشلا
لوبیب جنیتكنوك ایكون :ریكیناملا ةلماع

Transcription en caractères latins :

Manucure : šoftši madām Fīfi lli lessa ḫarga dži ? šoftš-e ṣwarha ʕal-fēs, kat [=kānet] ʔatḫan 
men keda yīgi talatšīn kīlo. baʔollek ʔēh, meš ʕayzāni arsemlek warda ? dana lessa šoft eš-
šaṛḥ -ala [ʕala > ala]103  sayt esmo «Nails Beautiful». lāʔa ? āh, ʔabl-e ma-nsa ʔiddžīni 
nemret telefūnek asaggelha ʕaš-šerīḥa t-tanya. ʔaṣl-e da Nokia b-šeriḥtēn, šerīḥa 
bastaʕmelha leš-šoġl-e we-z-zabāyen, we-šerīḥa bastaʕmelha yaʕni len-net wel-fēs w-
ṣahbātši keda, w-afḍal abaddel baʔa b-mazāgi. hē, aʕmellek warda walla ʔalb ? 

Annonceur : Nokia C2-00 edḫol ʕan-net beš-šerīḥa lli teʕgebak
Manucure : Nokia connecting bībol
 
Traduction : 

Manucure : Vous avez-vu Madame Fifi qui vient juste de sortir ? J’ai vu ses photos sur 
Facebook, elle était plus grosse d’environ trente kilos. J’ai une suggestion [litt. je vous dis 
quoi], vous ne voulez pas que je vous dessine une fleur ? Je viens de voir l’explication sur 
un site qui s’appelle Nails Beautiful. Non ? Ah, avant que j’oublie, donnez-moi votre numéro 
de téléphone que je l’enregistre sur l’autre carte sim. C’est que c’est un Nokia à deux cartes 
sim, une que j’utilise pour le travail et les clients, et une que j’utilise, en fait, pour le net et 
Facebook et mes copines, comme ça. Et je change comme j’ai envie. Alors, je vous dessine 
une fleur ou un cœur ? 

Annonceur : Nokia C2-00, entrez sur le net avec la carte sim qui vous plaît. 
Manucure : Nokia connecting beoble.  

103. amuïssement du [ʕ] après le [ḥ]. En débit plus lent, il pourrait se maintenir, précédé d’une voyelle 
épenthétique. 

https://www.youtube.com/watch?v=ovJAp0hZqB4
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B/ parler féminin avec réalisation de /q/ en /ḳ/ dans les termes savants. 
source : film comique Hāḏā huwa l-ḥubb (1958)
https://www.youtube.com/watch?v=V2uzDdJchEw&t=375s de 5’33” à 8’45”

Dans cette scène classique où la comédienne Marie Munīb s’assure de la validité d’une épouse 
potentielle (Lubnā ʕAbd al-ʕAzīz) pour son fils sous l’oeil désaprobateur de la mère (Firdaws 
Muḥammad), les deux femmes réalisent en /ḳ/ le qāf étymologique du mot ṯaqāfa. L’effet est appuyé 
pour provoquer le rire du spectateur devant ce trait trahissant une culture limitée. Par contraste, les 
hommes prononcent le phonème selon la norme égyptienne courante.
Par contre, la réalisation des šīn en sīn par Marie Munīb dans cette scène est un effet hypocoristique 
à valeur comique destiné à caractériser l’idiolecte du personnage et ne correspond pas à un 
sociolecte particulier. En contexte égyptien, [š] > [s] ne se rencontre que pour un nombre limité 
d’éléments lexicaux (šams > sams ; šagara > sagara) dans des parlers paysans.      

texte en caractères arabes

 ؟هدك ]شم[ سم ،تیبلا يف ةدعاق اھسراح يبنلا مساو : بینم يرام
هویأ : دمحم سودرف
؟ًاعبط ،سرادملا يف تناك هدك لبقو : م م
.ةیوسنلا ةفاقثلا ةسردم يف تناك : م ف
.يد ةینسلا ةسردم يوق ةولح ،ھھ : م م
 .ةیوسنلا ةفاقثلا ،ةینسلا شم ءلا : م ف
 .اھتضفح صلاخ ،ةیوسنلا ةفاقثلا ،ةیوسنلا ةفاقثلا ،هآ : م م
 .ةفیرش يتنب : م ف
 يلاعت يتبیبح ينضح ف يلاعت …اھسراح يبنلا مسا اھیلع يتخای  ...ينوص ضرأ ای يظفحا ضرأ ای ،لاھسو لاھأ : م م
 .]اھسسّحتت[
 .اھنضح ف ةسورعلا تدخ يتلاخ يھ يللا كمأ : میھاربإ معنملا دبع
…سیوك : نیھاش ىیحی
 يبنج يدعقا يلاعت ! ربنعو كسم يتبیبح ای ربنعو كسم ! òأ ! لامأ ةلدع ةسوب ! ةسوب ينیدّإ ؟ هد ھیإ ؟ يحور ای كیّزإ : م م
]اھردص سملت[ يوق ةولح يتنب يوق ةولح …يتخای اھیلع يتخای ،كنیاصو كسراح يبنلا مسا .يلاعت
.صلاخ ةسوقفم ةجاح يد ،لا لا لا …نم اھتكسم يھ ،هوووووو : إ م ع
؟ صلاخ ةسوقفم يللا ھیإ : ش ي
 …نم اھتكسم : إ م ع
! ملكتت ام نینم : ش ي
! شردقام : ! م ع
؟ ھیل : ش ي
! ةباقرلا : إ م ع
 ؟ ماكب ھیتبج ولح هد ]شامق[ سامقلا : م م
 ؟ نیسح ما تس ای هد شامقلا كبجاع ]ةرخاس ةربنب[ : م ف
! يوق يبنلاو يوق : م م
 …يلضفتا : م ف
 ينیقلت هدك ]ناشع[ ناسع .قولسم يف قولسم لاإ شلكا ام َّيلع ھبّنم روتكدلاو يتدعم ىلع ةلیقت ةوھقلا ریخ رتك يتخای لا : م م
؟نیف ةحیار òأ .يد ةزوللا يلیرسكإ ،يتبیبح ای يدخ .مھزقزقأ ناشع قدنب ]ةیوش[ ةیوس ىلع زول ةیوش ىلع زوج ةیوش ةبیاج
 .ةراسّكلا بیجأ : زیزعلا دبع ىنبل
.òامسا يتخای òامسا ،الله .يلوللا يز يللا كنانسب اھیرسكإ ،ةدحاو ةزول يد ةراسكلا ھیإ ىلع ؟ةراسك : م م
 …نامك ةدحاو طناطل يرسّك : م ف
.هدك ةیافك يتخای لا : م م
 …ةیناتلا ةیحانلا ع : م ف
  .ةیناتلا ةیحانلا ع يتخای يدخ .قح يكاعم : م م

https://www.youtube.com/watch?v=V2uzDdJchEw&t=375s
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Transcription en caractères latins

Marie Munīb : w-esm en-nabi ḥaresha ʔaʕda fel-bēt, mes [meš] keda ? 
Firdaws Muḥammad : aywa.
MM : w-ʔabl-e keda kānet fel-madāres, ṭabʕan !
FM :  kānet fe madrast es-saḳāfa n-nasaweyya.
MM : he, ḥelwa ʔawi madrast es-saneyya di.
FM : lāʔ, moš es-saneyya, es-saḳāfa n-nasaweyya…
MM : āh, es-saḳāfa ʔen-nasaweyya, es-saḳāfa ʔen-nasaweyya… ḫalāṣ, ḥafaḍtaha. 
FM : benti, Šerīfa !
MM : ʔahlan wa-sahlan, ya ʔarḍ eḥfaẓi, ya ʔarḍ-e ṣūni ! yaḫti ʕalēha ʔesm en-nabi ḥāresha. 
taʕāli f-ḥoḍni ya ḥabibti taʕāli.

‘Abd al-Mun‘im Ibrāhīm : oṃṃak elli heyya ḫalti ḫadet el-ʕarūsa f-ḥoḍnaha.
Yaḥyā Šāhīn : kwayyes

MM : ezzayyek ya rōḥi ? ʔēh da? ʔeddīni bōsa ! bōsa ʕedla -ṃṃāl ! aḷḷāh, mesk-e w-ʕambar 
ya ḥabibti, mesk-e w-ʕambar. taʕāli -ʔʕodi gambi taʕāli… ʔesm en-nabi ḥarsek w-ṣaynek 
yaḫti ʕalēha yaḫti…ḥelwa ʔawi benti, ḥelwa ʔawi, ʔaḷḷāh…

ʕAMI : wuuuuuuu, heyya mesketha men… la la la, di ḥāga mafʔūsa ḫāleṣ. 
YŠ : ēh elli mafʔūsa ḫāleṣ ?
ʕAMI : heyya mesketha men…
YŠ : menēn ma tetkallem !
ʕAMI : ma aʔdaṛš !
YŠ : lēh ? 
ʕAMI : er-reqāba !

MM : el-ʔomās [ʔomāš] da ḥelw, gebtīh be-kām ? 
FM : ʕagbek el-ʔomāš da ya sett oṃṃ-e Ḥsēn ? 
MM : ʔawi ! ʔawi w-en-nabi ʔawi !
FM : etfaḍḍali…
MM : la yaḫti kattar ḫērek, el-ʔahwa tʔīla ʕal-meʕda w-ed-doktor menabbeh ʕalayya ma 
akolš ella maslūʔ fe maslūʔ. ʕasān [ʕašān] keda telʔīni gayba šwayyet gōz ʕala šwayyet lōz, 
ʕala swayyet [šwayyet] bondoʔ ʕašān aʔazʔazhom. ḫodi ya ḥabibti, eksarīli l-lōza di. ʔAḷḷa 
rāyḥa fēn ? 
Lubnā ʕAbd al-ʕAzīz : agīb ek-kassāṛa.
MM : kassāṛa ? ʕala ʔēh ek-kassāṛa, di lōza waḥda, eksaṛīha be-snānek elli zayy el-lūli. 
Aḷḷāh ! esmaḷḷa yaḫti smaḷḷa.  
FM : kassaṛi l-ṭanṭ-e waḥda kamān…
MM : la yaḫti kfāya keda.
FM : ʕa-n-naḥya t-tanya.
MM : maʕāki ḥaʔʔ, ḫodi yaḫti ʕa-n-naḥya tanya. 
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Traduction

Marie Munīb : Et, que le nom du Prophète la protège, elle reste à la maison [= elle ne 
travaille pas], n’est-ce pas ? 
Firdaws Muḥammad : Oui.
MM : Et avant, elle étudiait [ litt. elle était dans les écoles], bien sûr.
FM :  Elle était à l’École de la Culture Féminine.
MM : Ah, c’est bien l’école impériale...
FM : Non, pas l’école impériale, la Culture Féminine…
MM : Ah, la Culture Féminine, la Culture Féminine, c’est bon, j’ai retenu. 
FM : Ma fille, Šerīfa !
MM : Bienvenue, Ô terre protège [qui te foule], Ô terre prend soin. Comme elle est 
charmante, que le nom du Prophète la protège, viens entre mes bras ma chérie, viens.

‘Abd al-Mun‘im Ibrāhīm : Ta mère, qui est ma tante, vient de prendre la furure mariée entre 
ses bras.
Yaḥyā Šāhīn : Bien.

MM : Comment vas-tu ma chère ? Qu’est-ce que cela ? Donne moi un baiser ! Un vrai 
baiser, voyons ! Mon Dieu, c’est [ton heleine] du musc et de l’ambre, ma chérie, du musc et 
de l’ambre. Viens, assieds-toi près de moi. Que le nom du Prophète te protège et te 
préserve, comme elle est charmante. Tu es bien belle ma chérie, bien belle. Mon Dieu… 
[posant sa main sur la poitrine de la jeune fille]

ʕAMI : Oh là là, elle vient de lui saisir la… Ah non, c’est trop visible/évident.
YŠ : Qu’est-ce qui est trop visible ? 
ʕAMI : Elle l’a saisie par la...
YŠ : Par où ? Parle !
ʕAMI : Je ne peux pas !
YŠ : Pourquoi ? 
ʕAMI : La censure !

MM : Ce tissus est très beau, tu l’as acheté combien ? 
FM : Ce tissus vous plait, Madame Omm Ḥusayn ? 
MM : Beaucoup, beaucoup par le Prophète, beaucoup !
FM : Je vous en prie [la bonne apporte du café].
MM : Non, ma chère, merci, le café est lourd pour l’estomac, et le docteur m’a mis en garde 
de ne manger que des aliments bouillis. C’est pour cela que vous trouverez que j’amène un 
peu de noix et d’amandes et de noisettes, pour les picorer. Prends, ma chérie, casse-moi 
cette amande. Mon Dieu, où vas-tu ? 
Lubnā ʕAbd al-ʕAzīz : Chercher le casse-noisettes.
MM : Un casse-noisette ? kEt pourquoi un casse-noisette, ce n’est qu’une seule amande, 
casse-la avec tes dents qui sont comme des perles. Mon Dieu, bravo ma chérie, bravo. 
FM : Casses-en encore une autre pour Tante104.
MM : Non ma chérie, ça suffit comme ça.
FM : De l’autre côté [de la bouche].
MM : Vous avez raison, prend ma fille, de l’autre côté. 

104. Appellation courante pour une femme en âge d’être mère.  



version du 18/08/2021

-57-

Références bibiographiques : 

Geenberg, Katherine Rose, “The people who say tsh tsh: The Social Life of Cairene 
Arabic Palatalization”, University of Pennsylvania Working Papers in Linguistics, Vol. 
18-2 (2012) [https://repository.upenn.edu/pwpl/vol18/iss2/4]

Haeri, Niloofar, “Synchronic Variation in Cairene Arabic: The Case of Palatalization”, 
Perspectives on Arabic Linguistics IV, Philadelphia, John Benjamins, 1992, pp. 
169-180. 

Haeri, Niloofar, The Sociolinguistic Market of Cairo: Gender, Class and Education, 
London/New York, Kegan Paul, 1996. 

Harrell, Richard S., The Phonology of Egyptian Colloquial Arabic, New York, 
American Council of Learned Societies, 1957. 

Hary, Benjamin, “The ǧīm/gīm in Colloquial Urban Egyptian Arabic”, Israel Oriental 
Studies, 16 (1996), pp. 153-168.  

Tomiche, Nada, Le parler arabe du Caire, Paris/La Haye, Mouton, 1964. 

Woidich, Manfred, “Cairo Arabic”, EALL, Leiden, Brill, 2006. 

Youssef, Islam, “Palatalization in Educated Cairene Arabic”, Nordlyd 42 (2015), pp. 
21-31. [https://septentrio.uit.no/index.php/nordlyd]

https://repository.upenn.edu/pwpl/vol18/iss2/4
https://septentrio.uit.no/index.php/nordlyd


version du 18/08/2021

-58-

Texte en parler de Khartoum (Soudan)105.
Source : websérie Qiyam šabābiyya, épisode Sūʔ al-ẓann.
https://www.youtube.com/watch?v=y2F28WKxQD4

Texte en caractères arabes : 
) نظلا ءوس ( ةینادوس امارد - ةیبابش میق
 ھنایع ةجاحلا شورق يسا ....يانھو عاتبو نیو نم شورقلا ىقلی لوزلا يسأ اھتاذ ةلكشم يد اللهو يسا  الله ای :1 دلولا
.وتاز ھیداع ام ةجاح يد ........ اللهو وتاز ةلكشم يد ؟يبرای نیو نم اھاقلا ةعماجلا شورق ىتاذ اناو
 سب يلعلا لمعب وتیاغ انأ نكل .خای اولامو يلام انا ؟ونشلاو لوز نم تعقو نوكتب يسا يد شورقلا نكل ھینج فلأ يد
لوز تقح علطت ام الله ءاش نإ ...لوز ةقح اھتیقل ول لأسب
ولا..... خای انأ كیاج كیل تق ام خای ولأ :2 دلو
؟ةعیاض ةظفحم كدنع بابشلا وبأ ای :1دلولا
 اللهو لا لا :2دلو 
ةعیاض شورق لاو :1 دلولا
؟مك شورق :2دلولا
 ةعیاض شورق كدنع تنا :1دلولا
 يدنع ام لا لا :2دلولا
.كانھ دعاق انأ وھیل لوق هد انھ هدك ةعیاض ةظفحم هدنع لوز كیل تیقل ول صلاخ :1دلولا
 يل لاق ،ناتسفلا ونا ریغ .نویلم نیتم يب يھ اھنا فراع امو وتس موسر يل لوقب نویلم 80 ينیدب انأ يلیختا :1 تنبلا
؟هد غلبملاب نوكی ناتسفلا ونا فیك
ضعب عم ناتسفلا وترتخاو كاعم يشم شم هد لوزلا يتنإ مھفأ هریاد انأ :2 تنبلا
ونش فرعب امو كیلع قیلا يل لاقو ةجاح يأو ياعم ىشم خای :1 تنبلا
؟ونش دیدجلا بیط :2 تنبلا تنبلا
 سب هدك ةأجف دیدج يفام :1 تنبلا
؟ودنع ام ؟تلصح فورظ يف :2 تنبلا
  .نیتنس يل انھ نم ھیفكت يد ھشورق الله كیلع هد خای .الله مسب يلوق ونش فورظ يخای :1تنبلا
 ةلوز ای ونش سرع سرعلا يلوقت نیرھش يكیل ھیتفرع لوز ,ينرتوم ناك اساسأ ةیادبلا نم هد كلاجعتسا يتفش :2تنبلا
 يد يز ھبح شورق ھیب جیكمتاح ام :1 تنبلا
؟ينات ریفوك يشمن رّیغن...رّیغن بیط :2 تنبلا
الله كیلع ينات ونش يقلن ح ينات ریفوك انیشم ناك :1 تنبلا
ریغتتح اھلك انسار يف اھانمسرلا ھجاحلا انحنا ةلكشملا :2 تنبلا
 فیك هد عوضوملا برختح نیدعب يما يفوش يما تملك ناك يتاذ انأ نیدعب میظعلا اللهو ياأأ :1 تنبلا
بابش ای :1دلولا
........ ينیاع بیط :2 تنبلا
بابش ای :1دلولا
؟ ونش يف ونش يف :2 تنبلا
سب ةدحاو ةجاح مكلاسأ ریاد :1دلولا
خای يب قاض يب قاض عوضوملا صلاخ انا ..صلاخ تبعت انأ ونش يوسأ انا يسا ينعی :1تنبلا
 دیدش كاد ناتسفلا ىلع يتلفق كنإ ةلكشملا تنا :2 تنبلا
 ةجاح فام لاصا :1 تنبلا
؟لقأ ةجاح ؟ينات رایخ يشمن فیك ریغن يسا بیط :2 تنبلا
ةفراع ام يتاذ انا اللهو :1 تنبلا
.....ركفن میظعلا اللهو : 2 تنبلا
 يخای الله كیلع يب نخس وتاز هد عوضوملا :1 تنبلا
نیو ایرتفاكلا لاو نیو معطملا حارأ حارا :2 تنبلا
 خای ياعم لافق .....  ابرشن ةجاح يأ لاكان ةجاح يأ انیل فوشن حارأ :1 تنبلا

105.	Texte établi, translittéré et traduit par Najla Eltahir, relu par Catherine Miller.

https://www.youtube.com/watch?v=y2F28WKxQD4
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  تبظتب تبظتب :2 تنبلا
؟كاعم انأ يتقبطم تنا :1 تنبلا
؟نامك تنا ياعملا ونش ةقبطم :2تنبلا
ایفوش ھیدك يكاعم كاعم يتقبطم خای :1 تنبلا
 .وتاز اھلیشتب ام لاصأ ةریغص يتطنش ؟ونش يل اھباجلا ونش كتقبطم تب ای :2 تنبلا
 جایكملاو ناتسفلا شورق ,اھیل ينادلاا شورقلا يلع بوو .ينعی فیك  :1 تنبلا
ةصقانلا يتیمت ..تمت سب اھا راتس ای :2 تنبلا
 ایلع بوو :1 تنبلا
؟ينیجت لبق تنا نیو ةدعاق يتنك ھیدك تبای :2 تنبلا
حرا .اھشتفن لاعت ھیدك كانھ :1تنبلا
 دوسا كموی يد ةقیرطلاب....يل يلوقت ام كلصا :2 تنبلا
 تومب انأ لوز اھلاش ول يلع بوو .لوز اھلاش نوكی فوخلاو انھب لاو انھ يب تعقو نوكت ام يلع بوو :1 تنبلا
هد لوزلا يلأسأ ھیدك : 2 تنبلا
 يد يذ ةجاح وأ ةعقاو ةقبطم كیل تفش سب تحمس ول نیاع :1 تنبلا
؟شورق :2دلولا
 ياا شورق :1 تنبلا
 هریغص هدك ادوس ةقبطم :2 تنبلا
انھ دلو اج لیبق نكل ةقبطم يل تفش ام :2 دلولا
؟نیو :2 تنبلا
ينلأسو كاد دلولا اج :2 دلولا
 ؟رمحا سبلاا كاد :1 تنبلا
ياااا :2دلولا
؟ ةقبطم ودنع لاق :1تنبلا
 ةعقاو ةقبطم وھیل يقل لاق و ةقبطم وھیل لیاش اج ياا :2 دلولا
 اركش :2 تنبلا
؟لیبق اناج شم هد ةزع .كیل اركش :1 تنبلا
 كیل لوقأ ةریاد يسأ :2 تنبلا
 اھای ودیا يف اھلیاش يتقبطم يد !ىلع بو .ولوقی زیاع ملاك ودنع نوكب لیبق كیل تلق ام انأ :1تنبلا
ولأسب لاو انأ تنا ھیلأسأ :2 تنبلا
 مكیلع ملاسلا :1 تنبلا
 ملاسلا مكیلعو : 1دلولا
 ةعقاو ھقبطم تیقل تنأ انیل اولاق نیاع كیزإ :1 تنبلا
مكتلأسو تیج ...تیج كلیبق ام :1 دلولا
.... هدك عوضوم اندنع  شیلعم ... انك انحا سب لای ام :2 تنبلا
 وتحمس ول مكیل تلق بدأب مكتلأس تیج انأ :1 دلولا
 ةلكشم اندنع نیینشنتم انك سب انحا ونش سب نكل ،تطلغ ام تنا اللهو ياا :2 تنبلا
 انیل يفعا شیلعم :1 تنبلا
كتقبطم يد كاھ :)ةقبطملا مھملس( :دلولا
كیل اركش :1 تنبلا
شورقلا يدع :1 دلولا 
 نیفسآ يل يفحا شیلعم اناو للاح دو لوز كلكش لوز تنأ لالا :1 تنبلا
  كشورق يدع :1دلولا
  .كیل اركش ،مامت شورقلا ،مامت لالا :1 تنبلا
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Transcription en caractères latins 

Remarque graphématique : le digramme gy est utilisé ici pour représenter le ǧīm 
soudanais standard, qu’on peut considérer comme de l’ordre de API [ɟ], occlusive 
palatale voisée. 

Garçon 1 : ya allāh, assi w-allāy di muškila zāta, āssi z-zōl yelga l-gurūš min wēn 
u-btāʕ u-hnāy. gurūš al-ḥāgygya ʕayyāna… w-ana zāti gurūš egy-gyāmʕa 
algāha min wēn ya rabbi? di muškila zātu w-allāhi di ḥāgya ma ʕāgya. di 
alfi ginēh lākin al-gurūš di āssi bitkūn wagaʕat min zōl walla šnu? ana 
māli w-mālu yāḫ. lākin ana ġāyto baʕmal al-ʕley bass basʔal, lāw ligīta 
ḥaggat zōl… in šāḷḷa ma taṭlaʕ ḥaggat zōl. gy

Garçon 2 : ālu yāḫ ma gutta lēk gyāyk ana yāḫ… ālu. 
Garçon 1 : ya abu š-šabāb ʕindak maḥfaẓa ḍāyʕah?
Garçon 2 : lā lā w-aḷḷāh.
Garçon 1 : u-la gurūš ḍāyʕa.
Garçon 2 : gurūš kam ?
Garçon 1 : inta ʕindak gurūš ḍāyʕa ?
Garçon 2 : lā lā ma ʕindi.
Garçon 1 : ḫalāṣ, lāw ligīt zōl ʕindo maḥfaẓa ḍāyʕa kida hina gūl lēho ana gāʕid 

hināk.
Fille 1 : itḫayyali ana byddīni tamānīn milyōn bygūl lēy rusūm sittu w-ma ʕārif 

inna hiya be-mitēn milyōn ġēr innu l-fustān gāl lēy kēf innu l-fustān ykūn 
b-il-mablaġ da ?

Fille 2 : ana dāyra afham inti z-zōl da muš maša maʕāki ?
Fille 1 : yāḫi maša maʕāya w-šāf w-āyye ḥāgya w-gālli lāyg ʕlēk.
Fille 2 : ṭayyib agy-gydīd šinu? 
Fille 1 : ma fi gyadīd.
Fille 2 : fi ẓurūf ḥaṣalat ? ma ʕindo ?
Fille 1 : yāḫi ẓurūf šinu gūli bismillāy. yāḫ da ʕlēk alla gurūšu di bitkaffi min hina 

le-sanatēn.
Fille 2 : šufti istiʕgyālīk da min al-bidāya asāsan kān muwattirni, zōl ʕirifti lēki 

šahrēn tagūli l-ʕeres, ʕeres šinu ya zōla ?
Fille 1 : ma ḥatmākyegy bi-gurūš ḥabba zayy di. 
Fille 2 : ṭayyib naġayyer namši kōfēr tāni ?
Fille 1 : kān mašēna kōfēr tāni ḥanelga šinu tāni ʕlēk alla ?
Fille 2 : al-muškila aneḥna al-ḥāgya rasamnāha fi-rāsna kulla ḥatitġayyar.
Fille 1 : āy w-eḷḷay l-ʕaẓīm. baʕdēn ana zāti kān kallemta ummi šūf ummi 

baʕdēn ḥataḫrib al-mawḍūʕ da kēf ?
Garçon 1 : ya šabāb !
Fille 2 : ṭayyib ʕayni… 
Garçon 1 : ya šabāb !
Fille 2 : fi šnu ? fi šnu ?
Garçon 1 : dāyir asʔalkum ḥāgya wāḥda bass.
Fille 1 : yaʕni āssi ana asawwi šnu ? ana taʕibta ḫalāṣ, al-mawḍūʕ ḍāg bey .. 

ḍāg bey yāḫ .
Fille 2 : al-muškila innik gafalti ʕala l-fustān dāk šedīd. 
Fille 1 : āy āṣlan ma fi ḥāgya.



version du 18/08/2021

-61-

Fille 2 : ṭayyib āssi naġayyer kēf ? namši ḫiyār tāni ? ḥāgya ʔaglā 
Fille 1 : w-eḷḷāy ana zāti ma ʕārfa.
Fille 2 :  w-eḷḷāy l-ʕaẓīm nafakkir.
Fille 1 : al-mawḍūʕ da zātu saḫḫan bey ʕlēk alla yāḫi. 
Fille 2 : arāḥ maṭʕam wēn walla el-kaftīrya wēn.
Fille 1 : arāḥ našūf lēna ayyi ḥāgya nākula našrab āyy ḥāgya. Gafala maʕay 
yāḫi. 
Fille 2 : bitaẓbuṭ, bitaẓbuṭ
Fille 1 : inti maṭbagti ana maʕāk ? 
Fille 2 : maṭbagat šinu al-maʕāy inti kamān?
Fille 1 : yāḫ maṭbagti maʕāk maʕāki keda šūfiya.
Fille 2 : ya bitt maṭbagtik šenu ʕagygyāba lēy šenu ? šanṭati ṣaġayyra ?aṣlan, 
ma bitšīla zāto.
Fille 1 : kēf yaʕni ? wōb ʕlēy el-gurūš allāddāni lēha, gurūš al-fustān wa l-

mikyāgy.
Fille 2 : ya settār, āha bass tammat, tammēti en-nāgṣa.
Fille 1 : wōb ʕlēya.
Fille 2 : ya bitt kede kunti gāʕda wēn inti gabul tagyīni?
Fille 1 : hināk kede taʕāl nafattiša arāḥ.
Fille 2 : ?aṣlik inti ma tgūli lēy b-aṭ-ṭarīga di yōmik aswad.
Fille 1 : wōb ʕlēy ma tkūn wagaʕat bi-hena walla bi-hena, wa l-ḫōf ykūn šāla zōl. 

wōb ʕlēy kān šāla zōl ana bamūt.
Fille 2 : kede asʔali az-zōl da.
Fille 1 : ʕayn lāw samaḥta ma šufta lēk maṭbaga wāgʕa aw ḥāgya zayy di ?
Garçon 2 : gurūš ?
Fille 1 : gurūš āy.
Fille 2 : maṭbaga sawda keda ṣaġayyra.
Garçon 2 : ma šufta lēy maṭbaga lākin gībel gya walad hina.
Fille 1 : wēn?
Garçon 2 : baʕd šweyya gya al-walad dāka saʔalni.
Fille 1 : āh dāka lābis aḥmar? 
Garçon 2 : āy.
Fille 1 : gāl lēk šenu ʕindo maṭbaga?
Fille 2 : gāl ʕindo maṭbaga?
Garçon 2 : gya šāyil lēw maṭbaga w-gāl liga lēhu maṭbaga wāgʕa.
Fille 1 : šukran.
Fille 2 : šukran lēk.
Fille 1 : ʕazza, da muš gyāna gībel ?
Fille 2 : assi dāyra āgūl lēk.
Fille 1 : ana ma gutta lēk gībel b-ykūn ʕindo kalām ʕāyiz ygūlu ? wōb ʕlēy di 

maṭbagti fi yeddo yāha !
Fille 2 : ʕayni asʔalīhu inti, āna wa-la basʔalu.
Fille 1: salāmu ʕlīkum.
Garçon 1 : ʕalaykum as-salām.
Fille 1: izzayāk ?
Garçon 1 : tamām
Fille 1: ʕayn gālu lēna inta ligīt maṭbaga wāgʕa.
Garçon 1 : ma gībelik gyītkum ? gyītkum saʔaltakum.
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Fille 2 : ma yālla bass aneḥna kunna maʕlēš ʕindana mawḍūʕ kida.
Garçon 1 : ana gyīt saʔaltakum bi-adab, gutta lēkum lāw samaḥtu.
Fille 2 : āy, w-aḷḷāy inta ma ġeleṭṭa, lākin bass šinu eḥna bass kunna 

mutanšinīn kida ʕindana muškila.
Fille 1 : ma ʕlēš, aʕfi lēna.
Garçon 1 : hāk di maḥfaẓtik.
Fille 1 : šukran lēk.
Garçon 1 : ʕiddi l-gurūš.
Fille 1 : lā lā, inta zōl šaklak zōl wedd ḥalāl u… maʕlēš, aḥfi lēy āsfīn.
Garçon 1 : ʕiddi al-gurūš.
Fille 1 : lā lā, tamām, al-gurūš, šukran lēk.
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Traduction 

Garçon 1 : Oh mon Dieu ! D'où puis-je avoir de l'argent, c'est un problème, et tout 
ça... l'argent pour le traitement de ma mère et celui de
l'université ? D'où vais-je le trouver, mon Dieu ? C'est un problème... 
C'est quelque chose qui n'est pas normal. 
Tiens ! Mille livres soudanaises, mais est-ce que quelqu’un les a 
laissé tomber ? Ça n'a pas d'importance, oui. Mais je vais faire ce que 
ma conscience me dicte et demander, si je trouve qu'elles 
appartiennent à quelqu'un... J'espère que ça n'appartient à personne. 

Garçon 2 : Allo, zut ! Je t’ai dit  que je viendrai te voir… allo... 
Garçon 1 : Jeune homme, as-tu perdu un portefeuille ?
Garçon 2 : Non, non. 
Garçon 1 : Pas d’argent perdu ? 
Garçon 2 : Combien ? 
Garçon 1 : As-tu perdu de l’argent ?
Garçon 2 : Non, non, je n'en ai pas.
Garçon 1 : Ok, si vous rencontrez quelqu’un qui a perdu un portefeuille, dites-lui 

que je suis assis là.
Fille 1 : Tu sais il m’a donné 80 milles, disant que c’est le prix de Situ (coiffeur). 

Il ne sait pas qu’elle coûte 200 milles.  A propos de la robe, il m'a dit 
pourquoi la robe est si chère ? 

Fille 2 : Moi, je voudrais comprendre, cette personne est-elle partie avec toi ? 
Vous n'avez pas choisi la robe ensemble ?

Fille 1 : Ouais, il est venu avec moi et Il m'a dit qu’elle est convenable pour moi, 
et tout ça…   

Fille 2 : Ok, qu'est-ce qu’il est arrivé ?
Fille 1 : Rien de nouveau ! Tout d'un coup juste comme ça.
Fille 2 : Y a-t-il un problème ? Il n'a pas d'argent ?
Fille 1 : Oh, quoi ? Quel problème? Oh, il a  assez d’argent pour deux ans.
Fille 2 : Dès le début, ta hâte m'a vraiment dérangée. Tu le connais depuis 

deux mois et tu dis que tu veux l’épouser ? 
Fille 1 : Je ne vais pas me maquiller avec cette somme modeste.
Fille 2 : Ok, est-ce qu’on change ? Va-t-on voir un autre coiffeur?
Fille 1 : Si on va chez un autre coiffeur, ça change quoi ? Oh mon Dieu... 
Fille 2 : Le problème est que tout ce que nous avons planifié va être changé.
Fille 1 : Ouais, je te jure, si je le dis aussi à ma mère, tu verras, elle ruinera 

tout!
Garçon 1 : Jeunes filles  
Fille 2 : Ok, regarde..... 
Garçon 1 : Jeunes filles ! 
Fille 2 : Qu’est-ce qu’il y a? Qu’est-ce qu’il y a?
Garçon 1 : Je veux vous poser juste une question. 
Fille 1 : Maintenant qu’est-ce que je dois faire ? Je suis tellement fatiguée et 

dérangée par ce sujet.
Fille 2 : Le souci c'est que tu veux tellement cette robe.
Fille 2 : Ok, maintenant comment change-t-on ? Va-t-on vers une autre option? 

Devrait-on choisir quelque chose de moins [cher] ? 
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Fille 1 : Je te jure, je ne sais pas. 
Fille 2 : Oh Dieu … on réfléchit.  
Fille 1 : Ce sujet me dérange, me dérange beaucoup.
Fille 2 : Allons-y !  Où est le restaurant ou le café ? 
Fille 1 : Allons chercher quelque chose à manger ou à boire….. ça m’énerve. 
Fille 2 : Ca va bien se passer, ça va bien se passer.
Fille 1 : As-tu ma pochette avec toi ? 
Fille 2 : Quoi ? Ton portefeuille ? Non !  
Fille 1 : Oui, ton portefeuille est avec toi. Cherche-le !
Fille 2 : Pourquoi serait-il dans mon sac ? En plus, mon sac est trop petit pour 

l’y mettre.  
Fille 1 : Comment ça ? Quel désastre ! L’argent qu’on m'a donné ? L’argent de 

la robe et du maquillage ?
Fille 2 : Oh mon Dieu... Ca c’est le comble. 
Fille 1 : Quel désastre !
Fille 2 : Où étais-tu assise avant de venir me voir ? 
Fille 1 : Là. Allons le chercher. Allons-y. 
Fille 2 : Ne me dis pas... Ta journée est catastrophique. 
Fille 1 : Quel désastre ! J’espère qu’elle n’est pas tombée ici ou là-bas, et 

qu’elle n'a pas été prise par quelqu’un. Si c’est le cas  je mourrai. 
Fille 2 : Demande à ce jeune homme !
Fille 1 : S'il vous plaît, avez-vous vu un portefeuille tombé par terre ou quelque 

chose comme ça ? 
Garçon 2 : De l'argent ? 
Fille 1 : Oui, de l'argent.
Fille 2 : Un petit portefeuille noir. 
Garçon 2 : Je ne l'ai pas vu mais il y a peu de temps un garçon est venu ici.
Fille 2 : Où ? 
Garçon 2 : Ce garçon-là est venu m'a demandé. 
Fille 1 : Celui qui est habillé en rouge ? 
Garçon 2 : Oui ! 
Fille 1 : Il a dit qu’il a un portefeuille ? 
Garçon 2 : Ouais, il est venu avec un portefeuille disant qu’il l’a trouvé par terre. 
Fille 2 : Merci.  
Fille 1 : Merci. Azza, ce n’est pas le garçon qui est venu nous voir tout à l'heure 

(il n’y a pas longtemps)? 
Fille 2 : Oui, je voulais te le dire. 
Fille 1 : Je ne t'ai pas dit qu'il voulait nous dire quelque chose ? Quel désastre ! 

C’est mon portefeuille qu'il tient dans sa main.
Fille 2 : Tu devrais lui demander, mais moi, non ! 
Fille 1 : Bonjour. 
Garçon 1 : Bonjour.
Fille 1 : Comment allez-vous ? Regardez, ils nous ont dit que vous avez trouvé 

un portefeuille.
Garçon 1 : Je suis venu vers vous il y a quelques instants et je vous ai demandé.  
Fille 2 : Oui, mais nous étions... en fait, nous avons un problème.
Garçon 1 : Je suis venu vous demander poliment, je vous ai dit s'il vous plaît 
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Fille 2 : Oui, vous  n'avez pas tort, mais nous étions stressées, nous avons un 
problème. 

Fille 1 : Désolé, pardonnez-nous !
Garçon : Voici votre pochette. 
Fille 1 : Merci. 
Garçon 1 : Comptez votre argent.
Fille 1 : Non, Il me semble que vous êtes un chic type, et je suis désolée, 

pardonnez-moi.  
Garçon 1 : Comptez votre argent. 
Fille 1 : Non, c’est parfait, l’argent est complet, merci.
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Texte en arabe moyen soudanais106.

source : https://www.youtube.com/watch?v=ICtMHsLxyTU, de 9’55” à 12’03”, 
déposé sur
https://www.dropbox.com/s/gmsfzk1q78lq06x/Sudan-ESA.mp4?dl=0

Texte en caractères arabes

remarque graphématique : 
/est utilisé pour les trois allophones /q/, /g/ et /ġ [ق] -
 est utilisé pour /gy/ (voir texte précédent), sachant qu’il est parfois proche de /dy/, voire [ج] -
de /y/

يداحتلاا مكحلا ةریزو ةدیسلا كب أدبن : عیذملا
 ماظنلـا ھنـلأ ریبكـ حاجنـ مھیفـ تحجنـو يزكـرمـ-لالـا ماظنلـاو ،ابـوعشـ مكحبـ ،ابـراجتـ يفـ انتقبسـ ةریتكـ لود: ةریزولا

 تایـوتسـم ىلـإ دراومللـو تلطلسـلل سرووپللـ لیـزنتـ ينعیـ لمعیـو ربكـأ قوقحـ يطعیـ نكممـ يزكـرمـ-لالـا
 ةرمـ لكـ يفـ نكلـ يد ةلـأسملـابـ يردبـ نمـ تدبـ ينعیـ نادوسلـا يفـ انتبـرجـت نكلـ ،ریبكـ لكشبـ ،ىنـدأ ينعیـ
 يزكـرمـ-لالـا ماظنلـابـ ةنسـ نیتـلاتـ عاتبـ ةرتفلـ انمكحـُ ،ذاقنـلإا ةعـاتبـ ةرتفلـا يفـ تاجـ لشـفلا ةمقـ ،ایفـ لشـفنب
 اتـایـوتسـم لكـ يفـ ةینـادوسلـا بوعشلـا يدتـ ةیقیقحـ سسـأ ينعیـ هدنعـ امـ ،ينثـإ يزكـرمـ-لا ماظنـ ناكـ نكلـ
.دلبلا يف اتعاتب دراوملا نم دیفتست ردقتو رطیست ردقتو دلابلا مكح يف كراشت انإ يف قوقحلا
 عونكـ يلـاریـدفلـا میلقـلإاو ةیمیلقـلإا ةیلـاریـدفلـا ھنمـ انـرتخـاو اسّھـ هدشـننب يللـا يزكـرمـ-لالـا ماظنلـا ركتفـا انـا
 ھنـإ يفـ ةیـزكـرمـ-لالـا ةعـاتبـ سسـلأا انمكحـأ ينعیـ اذإ ،نادوسلـا مكحتـ ساسـأ ىلعـ ةیـزكـرمـ-لالـا عاونـأ نمـ
 فیكـو ،دراوملـا مسّقنـ فیكـ ھنـإ عاتبـ ساسـلأا انمكحـأ اذإ وأ وھیلـ ةبسـنلابـ ةیسـاسـلأا تایـوتسـملا ققحنـ
 كراشنـ فیكـ انـردقـ اذإو ةیـزكـرمـ-لالـا ةیلـاریـدفلـا كلتلـ دودحـلا ...وقحلـا مكحنـ فیكـو ،ةنـزاوتمـ ةیمنتـ لمعنـ
-لالا يف حجننح نحن ھنإ ركتفا انأ ،يوق ينعی يلحم مكح ةعاتب دعاوق يسرنو ينادوسلا بعشلا
 مھسفنلأ سانلا مكح ىقبت ھنإ ساسا ىلع نادوسلا يف ادشننب يللا ةیزكرم-لالا يدو ةیزكرم
.مھدلاب مكح يف مھتكراشمو

106. texte établi, transcrit et traduit par Frédéric Lagrange, relu par Catherine Miller. 

https://www.youtube.com/watch?v=ICtMHsLxyTU
https://www.dropbox.com/s/gmsfzk1q78lq06x/Sudan-ESA.mp4?dl=0
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Transcription en caractères latins

présentateur: nabdaʔ biki, as-sayyida wazīrat al-ḥukm al-ʔittiḥādī
ministre: duwal katīra sabaġatna fī tagyāruba, bi-ḥokm-i šuʕūba, wa-n-niẓām al-lā 

markazi wa-nagyaḥat fīhum nagyāḥ kabīr. li-ʔanno n-niẓām al-lā markazi 
mumkin yaʕṭi ḥugūg akbar, wa-yaʕmal yaʕni tanzīl lil-powers, li-s-sulṭāt wa-li-
l-mawārid ila mustawayāt yaʕni adna, bi-šakl-i kabīr, lākin tagyrubatna fis-
sūdān yaʕni badat min badri bil-masʔala di, lākin fi koll-i marra binafšal fiya, 
qimmat al-fašal gyat fi-l-fatra btaʕt al-inġāz, ḥukimna li-fatra btāʕ talatīn sana 
bi-l-niẓām al-lā markazi, lākin kān niẓām lā markazi isni, ma ʕindo yaʕni 
ʔusus ḥagigiyya taddi ʔaš-šuʕūb as-sūdāniyya fi kull mustawayāta al-ḥugūg fi 
ʔinna tišārik fi ḥukum al-bilād wa-tagdir tesayṭir, wa-tagdir tastafīd min al-
mawrid bitāʕita fi-l-balad.
ana aftekir an-niẓām al-lā markazi illi beninšido hassa(ʕ) wa-eḫterna minno l-
fidirāliyya l-iġlīmiyya, w-al-iġlīm al-fidirāli, ka-yaʕni nōʕ min anwāʕ al-lā 
markaziyya ʕal-asās inno taḥkum as-sūdān. iza yaʕni aḥkamna ʔal-ʔusus 
bitāʕt al-lā markaziyya fi ʔinno niḥaggig al-mustawayāt al-ʔasāsiyya bi-n-
nisba liho, aw-ʔiza ʔaḥkamna l-ʔasās bitāʕ inno kēf nigassim al-mawārid, w-
kēf naʕmal tanmiya mutawāzna, w-kēf noḥkom al-ḥugū… al-ḥudūd li-tilka al-
fidirāliyya al-lā markaziyya, w-ʔiza gidirna kēf nišārik aš-šaʕb as-sūdāni w-
nerassi qawāʕid bitāʕt ḥukm-i maḥalli qāwi, ana afteker inno niḥna ḥaningyaḥ 
fi l-lā markaziyya w-di l-lā markaziyya -lli binunšuda fis-sūdān ʕal-asās inno 
tabga ḥukm an-nās li-ʔanfusum w-mušāraketum fi ḥukm-i blādum.  
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Traduction : 

présentateur: Nous commençons avec vous, Madame la ministre de la gouvernance 
fédérale.

ministre : De nombreux pays nous ont précédé dans leurs expériences, dans la 
gouvernance de leurs peuples, et un système décentralisé, et y ont 
grandement réussi. Parce que le système décentralisé peut donner plus de 
droits, et rendre accessibles les powers, les pouvoirs, et les ressources à un 
niveau plus bas, dans une large mesure. Mais notre expérience au Soudan a 
commencé tôt, dans ce domaine, mais à chaqsue fois nous avons échoué. 
L’échec a culminé pendant la période de l’Inqāḏ107, nous avons été gouverné 
pendant à peu près trente ans de façon décentralisée, mais c’était une 
décentralisation ethnique, qui n’avait pas de bases réelles donnant aux 
peuples soudanais à tous les degrés le droit de participer à la direction du 
pays, et de pouvoir dominer, et de pouvoir profiter de leurs ressources dans 
le pays. 
Je pense que le système décentralisé que nous appelons maintenant, et 
dans lequel nous avons choisi un fédéralisme régional, et le région fédérale, 
comme un type de décentralisation à même de régenter le Soudan. Si nous 
soignons les bases de cette décentralisation, en réalisant ses niveaux à la 
base, ou si nous établissons solidement les bases permettant de partager les 
ressources, et comment réaliser un développement équilibré, et comment 
régler les dr… les frontières de ce fédéralisme décentralisé, et si nous 
parvenons à faire participer le peuple soudanais en établissant les fondations 
d’un pouvoir local fort, il me semble que nous réussirons dans la 
décentralisation, et c’est cela la décentralisation à laquelle nous appelons 
pour le Soudan, de façon à ce que les gens puissent d’auto-déterminer et 
participer à la gouvernance de leur pays.       

107. Ṯawrat al-inqāḏ = coup d’état de ‘Umar al-Bašīr et Ḥasan al-Turābi en 1989, fondant le régime 
ayant perduré jusqu’à 2019.
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Texte en parler de Beyrouth (Liban)108

Emission ʕA-nār Laṭīfe, épisode 970, OTV, 28/01/2016, de 00’27” à 05’00”

Texte en caractères arabes

 ةرّمـ ةنـومـ كّلمعتـ ةرّمـ انّعلـ يجتـ تنـاكـ نمّلـ انـریمـ انـریمـ ع نیـدوّعمـ وتنـإ انـریمـ عمـ ةقلحـ انّعـ يفـ مویلـا انحنـ ابحـرمـ :ةفیطلـ
 اھـولمعیـ اونـاكـ يّللـا تلاكـلأا ةمیـدقلـا تلاكـلأا ينّمـ اوبلطیـ اوریصیبـ رابكلـا تاتّسـلاھـً امیـادً امیـادو ةنـوملـا اولمعتـ فیكـ نكمّلعتـ
 وشـ مویلـا انـریمـ ىلعـ اوجـرّفتتـ انعمـ نكیّلخـ ةمیـدقـ ایشـإ انّلمعتبـ انّعلـ يجتبـ امّلكـ كیھـ اھمـاتسیسـ ةدخـآ انـریمـ لابجلـابـ عیضلـاھبـ
لاھسو لاھأ انریم لمعت اھدّب
 اتیت يكاسم دعسی :انریم
؟كفیك يبلق ةبیبح كلو :ل
كّلتقتشا انأ :م
يتبیبح ]ناقناعتت[ نامك انأ :ل
 ؟كفیك :م
 ؟انریم :ل
 ؟اتیت يإ :م
رابكلا تاتّسلاھ :ل
مم :م
راغزلا رابكلا يش رتكأ :ل
يإ :م
رملأاھ نھمّھیب ام :ل
حیحص :م
 وش فرعب ام نھدّبو جاجد نھدّبو زینیاشت نھدّب راغزلاو :ل
میدقلا لكلأا اوبّحیب راغزلا نم ھیف اتیت ھیف لأ :م
للاق للاق سّب ھیف ھیف :ل
يإ لیلق :م
؟انلیلمعت كدّب وش مویلا ةمیدقلا تلاكأ ينّم اوبلطیب مع نھّلك رابكلا تاتّسلا :ل
ةلیكشت كیھ طوبزم ةمیدق تلاكأ مویلا :م
 معن :ل
 ةلكّشم :م
معن :ل
بوكّعلا مسوم قّلھ بوكّع لمعن اندّب :م
بوكّع بوكّع :ل
 اتیت ای بوكّع فظّنتب يّللا ةأرملا تنبلاو :م
يش لّك اوفرعت ىتّحت انعم نكیّلخ بوكّعلا اوخبطی اوفرعیب ةیّملاب نینثا ينعی بوكّعلا اوكیل يإ :ل
نبلب بوكّعلا انخبط شعدحاو نیفللأل عجرنم اذإ انحن اتیت :م
 معن :ل

108. Texte établi, translittéré et traduit par Marie-Aimée Germanos. 
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ةطلس ولمعن اندّب مویلا :م
 معن :ل
أمك يّھ ةیّساسلأا انتخبط سّب :م
أمك :ل
 ملاعلا دنع ةفولأم نكمی يھ أمكلا :م
 معن :ل
قارعلا ةلود ةیّبرع دلاب نم يش لوّأ دروتستبونّلأ يّھ اھخبط ةّلق ونّإ ببس اھخبطتب سان ھیف :م
 معن :ل
 اھرعس يلاغ ریتك ببسب نادعب :م
 معن :ل
 ملاعلل ةمولعمك سّب اھلمعن ار انحن :م
 معن :ل
؟يكّوأ :م
يكّوأ :ل
ًادح يمعطنم ام يكایّاو انأ اھلكانم :م
ًادح يمعطنم ام يإ يإ :ل
 اتیت ای يكّوأ :م
 ؟شّلبنم وشب òای :ل
أمكلاب قّلھ شّلبن حار òای :م 
òای :ل
 نرفلاب اطاطبلا طّح يدّب أمكلاب شّلبن ام لبق سّب :م
 معن :ل
 ةقلس صّن ةقولسم نوھ اتیت اطاطبلا انّع :م
ةقلس صّن :ل
 اھتفوّجمو :م
معن :ل
 ةقیبطتلا قّلھ اھیف لمعن اندّب :م
 يكّوأ يكّوأ :ل
نرفلاب اھانیطّح اطاطبلا ياھ :م
 معن :ل
 شّلبن اندّب :م
 قّلھ :ل
 يدّب اتیت كبذّع يدّب :م
؟كدّب وش :ل
 أمكلا رضّحن اندّب ةیّلقلا تحت عّلو :م
؟هویأ كینوھ ةریبكلا طّحنت نذإف هآ òای :ل
òای :م
 كینوھ ةیّوقلا رانع ةریبكلا يطّح لأ :ل
؟نوھ :م
 معن :ل
 اتیت ةیّلقلا لمعن اندّب اندّب ریتك شم سّب اتیت òای :م
 انلعّش òای :ل
انلعّش :م
 يلق تیز ةفتن طّحنم :ل
يلق تیز :م
 معن :ل
 لصبلا ةمراف نوھ انأ :م
؟معانلا مورفملا لصبلا معن :ل
يداع ةیّلق :م
معن يداع ةیّلق :ل
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òای ؟يكّوأ :م
 معن :ل
لصبلا يدیھ :م
يكّوأ :ل
 òای حلم ةشّرو :م
 میظع :ل
 يتابن نیتورب نیتوربلاب ةمحللا يزاوتب اھیف اتیت أمكلا اولوقیب قّلھ ةمحلب اھلمعن اندّب ةیّلقلا تعلط تناكل نوھ يكّوأ :م
 ؟يذّغتب دّقلاھ هآ :ل
ءاودك ریتك اھلمعتستب سان ھیفو يذّغتب :م
 معن :ل
 اھـؤامـو نّملـا نمـ أمكلـا اولـوقیبـ سّبـ طوبـزمـ شمـ علطتـ امـ ىتحـ ونـّلأ ةیـلآا اھلـوقـ حار امـ ...اھنّعـ اولـوقیبـ میـركلـا نآرقلـابـ ةروكـذمـو :م
 نیعلل ءافش هوجرختسیب نیعلل ءافش
؟ نیعلل نھیف اولمعیب وش هآ :ل
 نویعلا اولسّغیب يّملا اولیشیب هولغیب هوعقنیب نكمی فرعب ام :م
اھآ :ل
 ةیّوق ریتك ھیف تانیماتیفلا ةبسن سّب :م
 ةیلاغ كیھ ناشم معن :ل
 يإ ریتك :م
 يإ :ل
 ةمحللا عطّقنم مع يّلقنم مع انحن قّلھ :م
 معن :م
 ةنشخ ةمورفم ةمحل اھللمعتسن انیف :م
 يكّوأ :ل
 انأ يتقیرط ع اھلمعب مع انأ سّب :م
روفصع سار يإ يإ :ل
 يوشم ریتك بیّطو :م
؟أمكلا :ل
 أمكلا :م
 ؟اذكو ةلصب ةفقشو أمك ةفقشو ةمحل ةفقش يطّحت ةمحل يوشت كدّب اذإً لاثم يردقتب معن :ل
 يإ يإ يواشم لثم يلمعت يكیف 
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transcription en caractères latins

Laṭīfe : marḥaba nǝḥna l-yawm fi maʕna ḥalʔa maʕ Mīrna ʔǝnto mʕawwdīn ʕa-Mīrna 
Mīrna lǝmmǝn kēnt tǝže la-ʕǝnna marra taʕmǝllkun mūne tʕallǝmkun kīf taʕǝmlo l-
mūne w dēyman dēyman ha-s-sǝttēt ǝl-ǝkbār biṣīro yǝṭǝlbo mǝnne l-ʔaklēt ǝl-ʔadīme l-
ʔaklēt ǝlle kēno yaʕǝmluwa bi-ha-ḍ-ḍiyaʕ b-ǝž-žbēl Mīrna ʔēḫde sistēma hayk kǝllma 
btǝže la-ʕǝnna btaʕmǝllna ʔǝšya ʔadīme ḫallīkun maʕna ta-tǝtfarražo ʕala Mīrna l-
yawm šu bǝdda taʕmil Mīrna ʔahla w sahla 
Mīrna : yǝsʕud masēke tēta
L : wǝlik ḥabībit ʔalbe kīfik ?
M : ʔana štaʔtǝllik
L : ʔana kamēn [elles se font la bise]
L : ḥabībte
M : kīfik ?
L : Mīrna ?
M : ʔē tēta ? 
L : ha-s-sǝttēt ǝl-ǝkbār
M : mm
L : ʔaktar ši l-ǝkbār ǝz-zġār 
M : ʔē
L : ma bihǝmmun ha-l-ʔamǝr
M : ṣaḥīḥ
L : w z-zġār baddun tšaynīz w baddun ǝdžēž w baddun ma baʕrif šu 
M : laʔ fī tēta fī mǝn l-ǝzġār biḥǝbbo l-ʔakl ǝl-ʔadīm 
L : fī fī bass ǝʔlēl ʔlēl
M : ʔalīl ʔē
L : ǝs-sǝttēt ǝl-ǝkbār kǝllun ʕam byǝṭǝlbo mǝnne ʔaklēt ǝl-ʔadīme l-yawm šu bǝddik 
taʕǝmlīlna ?
M : l-yōm ʔaklēt ʔadīme maẓbūṭ hēk tǝškīle 
L : naʕam 
M : mšakkale 
L : naʕam 
M : baddna naʕmul ʕakkūb hallaʔ mawsam ǝl-ʕakkūb
L : ʕakkūb ʕakkūb
M : w l-bǝnt ǝl-mara lle bǝtnaḍḍif ʕakkūb ya tēta
L : ʔē layko ǝl-ʕakkūb yaʕne tnayn b-ǝl-miyye byaʕǝrfo yǝṭǝbḫo l-ʕakkūb ḫallīkun 
maʕna ta-ḥatta taʕǝrfo kǝll ši
M : tēta nǝḥna ʔǝza mnǝržaʕ la-l-ʔalfēn w ḥdaʕǝš ṭabaḫna l-ʕakkūb b-laban
L : naʕam
M : l-yōm bǝddna naʕǝmlo salaṭa
L : naʕam ṭabḫǝtna l-ʔasēsiyye hiyye kama
L : kama
M : l-kama hī yǝmkin maʔlūfe ʕǝnd ǝl-ʕālam 
L : naʕam 
M : fi nēs ǝbtǝṭbǝḫa sabab ʔǝnno ʔǝllit ṭabḫa hiyye laʔanno btǝstawrad ʔawwal šī mǝn 
blēd ʕarabiyye dawlit ǝl-ʕirāʔ
L : naʕam 
M : baʕdēna bi-sabab ktīr ġāle sǝʕra
L : naʕam
M : nǝḥna raḥ naʕmǝla bass ka-maʕlūme la-l-ʕālam 
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L : naʕam 
M : ʔokkē ? 
L : ʔokke
M : w mnēkǝla ʔana wiyyēke ma mǝnṭaʕme ḥadan
L : ʔē ʔē ma mǝnṭaʕme ḥadan
M : ʔokke ya tēta
L : yalla bi šu mǝnballiš ?
M : yalla raḥ ǝnballiš hallaʔ b-ǝl-kama 
L : yalla
M : bass ʔabl ma balliš b-ǝl-kama badde ḥǝṭṭ ǝl-baṭāṭa b-ǝl-fǝrǝn 
L : naʕam
M : ʕǝnna l-baṭāṭa tēta hōne maslūʔa nǝṣṣ salʔa
L : nǝṣṣ salʔa 
M : w mžawwfǝta
L : naʕam 
M : baddna naʕmul fiya hallaʔ ǝt-tǝṭbīʔa
L : ʔokke ʔokke 
M : hāy l-baṭāṭa ḥǝṭṭaynēha b-ǝl-fǝrǝn
L : naʕam 
M : bǝddna nballiš
L : hallaʔ 
M : badde ʕazzbik tēta badde 
L : šu baddik ? 
M : walliʕ taḥt ǝl-ʔaliyye bǝdnna nḥaḍḍir ǝl-kama
L : yalla ʔa fa-ʔǝzan ta-nḥǝṭṭ ǝl-ǝkbīre honīk ʔaywa ? 
M : yalla 
L : laʔ ḥǝṭṭe lǝ-ǝkbīre ʕa-nār ǝl-ʔawiyye honīk
M : hawne ?
L : naʕam 
M : yalla tēta bass mǝš ǝktīr baddna baddna naʕmul ǝl-ʔaliyye tēta
L : yalla šaʕʕalna
M : šaʕʕalna
L : mǝnḥǝṭṭ nǝtfit zayt ʔale
M : zēt ʔale 
L : naʕam
M : ʔana hawne fārma l-baṣal
L : naʕam l-baṣal ǝl-mafrūm ǝn-nēʕim ?
M : ʔaliyye ʕāde
L : ʔaliyye ʕāde naʕam 
M : ʔokke ? yalla
L : naʕam
M : hayde l-baṣal
L : ʔokke
M : w raššit mǝlǝḥ yalla
L : ʕaẓīm 
M : ʔokke hōne la-kēnit ṭǝlʕit ǝl-ʔaliyye baddna naʕmǝla bi-laḥme hallaʔ biʔūlo l-kama 
tēta fiya bǝtwēze l-laḥme b-ǝl-ǝproteyīn proteyīn nabēte
L : ʔa ha-l-ʔadd bǝtġazze ?
M : bǝtġazze w fi nēs btǝstaʕmǝla ktīr ka-dawa
L : naʕam 
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M : w mazkūra b-ǝl-qǝrʔān ǝl-karīm biʔūlo ʕanna... ma raḥ ʔūla l-ʔēye laʔanno ḥatta 
ma tǝṭlaʕ mǝš maẓbūṭ bass biʔūlo l-kama mina l-manni wa māʔuha šifāʔun li-l-ʕayn 
byǝstaḫǝržū šifēʔ la-l-ʕēn
L : ʔaha šu byaʕǝmlo fiyun lǝ-l-ʕayn ? 
M : ma baʕrif yǝmkin byǝnʔaʕū byǝġlū bišīlo l-mayy biġasslo fī l-ǝʕyūn 
L : ʔaha 
M : bass nǝsbit ǝl-vitaminēt fī ktīr ʔawiyye 
L : naʕam mišēn hayk ġēlye 
M : ktīr ʔē
L : ʔē
M : hallaʔ nǝḥna ʕam mǝnʔalle ʕam mǝnʔaṭṭiʕ ǝl-laḥme
L : naʕam
M : fīna nǝstaʕmǝlla laḥme mafrūme ḫǝšne
L : ʔokke
M : bass ʔana ʕam baʕmǝla ʕa ṭarīʔte ʔana 
L : ʔē ʔē rās ʕasfūr 
M : w ṭayyib ktīr mǝšwe 
L : l-kama ?
M : l-kama
L : naʕam btǝʔǝdre masalan ʔǝza baddik tǝšwe laḥme tḥǝṭṭe šaʔfit laḥme w šaʔfit kama 
w šaʔfit baṣle w kaza ?
M : fīke taʕǝmle mǝtl mašēwe ʔē ʔē
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Traduction

Latife : Bonjour ! Notre émission d’aujourd’hui se déroulera avec Mirna. Vous êtes 
habitués à Mirna. Lorsqu’elle vient ici, elle vous prépare parfois de la mūne109, elle vous 
apprend comment la préparer. Les dames âgées me demandent toujours des recettes 
anciennes, les recettes que l’on préparait dans les villages, dans les montagnes. Mirna, 
c’est ça, sa spécialité. À chaque fois qu’elle vient ici, elle prépare pour nous des choses 
anciennes. Restez avec nous pour voir ce que Mirna va préparer aujourd’hui. Mirna, 
bienvenue !
Mirna : bonsoir tēta110

L : ḥabībte111, comment ça va ?
M : tu m’as manquée !
L : toi aussi
((elles se font la bise))
L : ḥabībte
M : comment ça va ?
L : Mirna ?
M : oui, tēta ? 
L: les dames âgées
M : mm
L : les dames âgées surtout, les jeunes
M : oui
L : ça ne les intéresse pas beaucoup
M : c’est vrai
L : les jeunes veulent du chinois [de la cuisine chinoise], ils veulent du poulet, ils veulent je 
ne sais quoi
M : non, il y en a tēta, il y a aussi des jeunes qui aiment la cuisine ancienne
L : il y en a, mais ils ne sont pas nombreux
M : [il y en a] peu, oui
L : les dames âgées me réclament toutes des recettes anciennes. Qu’est-ce que tu vas 
nous préparer aujourd’hui ?
M : aujourd’hui, les recettes sont anciennes, c’est vrai. [J’ai prévu] un petit assortiment
L : oui 
M : varié 
L : oui 
M : nous allons préparer du ʕakkūb112. En ce moment, c’est la saison du ʕakkūb
L : ʕakkūb ʕakkūb 
M : ah ! La fille, la femme qui lave le ʕakkūb, tēta 
L : alors, il faut savoir, le ʕakkūb, il y a très peu de gens qui savent le préparer. Restez 
avec nous pour tout savoir [à son sujet]
M : tēta, si tu te souviens, en 2011, nous avions préparé le ʕakkūb avec du laban113

109. mūne est un nom générique qui renvoie aux aliments qui ont subi un traitement de conservation 
artisanal traditionnel.
110. tēta est le terme d’adresse employé pour les grands-mères par leurs petits-enfants (‘mamie’). Employé 
dans le contexte de cette émission, le terme contribue à rendre plus familier et convivial l’échange entre 
l’hôtesse et ses invités.
111. Le terme d’adresse ḥabībte (‘ma chérie’) contribue également à rendre l’échange plus familier et 
convivial.
112. Gundélie de tournefort (gundelia tournefortii). sorte de chardon comestible.
113. Lait fermenté plus ou moins liquide, consommé soit frais comme boisson ou comme accompagnement 
de préparations salées, soit chaud, agrémenté d’œufs, de viande ou de petites pâtes farcies de viande 
hachée.
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L : oui
M : aujourd’hui, nous allons le préparer en salade
L : d’accord
M : mais le plat principal [que je vais préparer], c’est du kama114

L : kama
M : le kama, c’est peut-être apprécié
L : oui
M : certaines personnes le préparent, mais la raison pour laquelle on le cuisine peu, 
d’abord, c’est parce que c’est importé des pays arabes, d’Irak
L : oui
M : et puis, c’est parce que c’est cher
L : oui
M : alors nous allons le préparer surtout pour information 
L : oui
M : d’accord ?
L : d’accord
M : puis on le mangera toi et moi, on n’en donnera à personne !
L : oui oui, on n’en donnera à personne !
M : bon, tēta
L : allez, par quoi on commence ?
M : allez, on va préparer le kama en premier, mais, avant de commencer, j’aimerais mettre 
les pommes de terre au four
L : oui
M : ces pommes de terre, tēta, elles ont été cuites à l’eau, à mi-cuisson
L : mi-cuisson
M : et je les ai évidées
L : oui
M : avec elles, on va préparer un plat 
L : d’accord 
M : alors les pommes de terre, on les a mises au four
L : oui
M : on va pouvoir commencer
L : maintenant
M : excuse-moi tēta, j’ai besoin de… 
L : de quoi tu as besoin ?
M : de mettre la ʔaliyye115 sur le feu. On va préparer le kama
L : bon, alors dans ce cas, il faudrait mettre le grand [fait-tout] là, d’accord ?
M : allez
L : non, mets le grand [fait-tout] à feu vif116 là-bas 
M : ici ?
L : oui
M : allez, tēta, mais on n’a pas besoin de beaucoup [d’un feu trop vif], on veut faire la 
ʔaliyye tēta
L : voilà, on a mis le feu
M : on a mis le feu
L : on met un peu d’huile de friture
M : de l’huile de friture
114. Truffe du désert.
115. Oignon haché revenu dans l’huile, éventuellement accompagné de viande hachée, d’ail et/ou de 
pignons. La ʔaliyye est le point de départ de nombreuses recettes de la cuisine libanaise.
116. Ici : sur le plus grand brûleur de la gazinière.
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L : oui
M : ici, j’avais préparé de l’oignon haché
L : d’accord. L’oignon, tu l’avais haché finement ?
M : c’est une ʔaliyye, normal 
L : une ʔaliyye normale, très bien
M : OK ?
L : OK 
M : et voilà l’oignon 
L : d’accord
M : et une pincée de sel. Allez 
L : parfait 
M : bon. Ici, en attendant que la ʔaliyye soit prête… on va la préparer avec de la viande. Il 
paraît que le kama, tēta, contient autant de protéines que la viande. Des protéines 
végétales
L : ah, c’est nutritif à ce point ? 
M : c’est nutritif, et il y a des gens qui l’emploient pour se soigner 
L : oui 
M : c’est cité dans le Coran, on dit que c’est... je ne vais pas donner le verset117 pour ne 
pas mal le réciter, mais c’est écrit que le kama est considéré comme de la manne, et que 
son jus puis soigner les yeux, on en tire un traitement pour les yeux
L : ah ! Qu’est-ce qu’on en fait, pour les yeux ? 
M : je ne sais pas. Peut-être qu’on le fait tremper, qu’on le cuit à l’eau, puis qu’on récupère 
le jus pour se laver les yeux avec
L : ah
M : mais sa teneur en vitamines est très élevée
L : oui, c’est pour ça que c’est cher 
M : très [cher], oui
L : oui
M : ici, on est en train de faire revenir, on est en train de découper la viande
L : oui
M : on peut aussi employer de la viande hachée grossièrement
L : OK
M : mais moi, je suis en train de la préparer à ma façon 
L : oui, en rās ʕasfūr118 
M : c’est très bon grillé, aussi 
L : le kama ?
M :  le kama
L : oui. Tu peux par exemple, si tu veux, faire une grillade avec un morceau de viande, un 
morceau de kama, un morceau d’oignon et cætera ?
M : tu peux le préparer en grillade, oui

117. La phrase citée dans ce tour de parole ( نیعلـلـ ءافــش اــھؤاــمو نّمـلـا نــم ةأمكـلـا ) est en réalité un hadith, et non un 
verset coranique.
118. Découpe de la viande (d’agneau en particulier) en cubes.
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Texte en parler de Damas (Syrie).119

Feuilleton Qalam ḥumra (2016), épisode 6, de 32’22” à 34’06”.
https://www.youtube.com/watch?v=swqffjZtiOA&t=1482s

Transcription en caractères arabes

؟لا لااو حص ،ایرولاكبلا يتدخا تقو نم ةرم فلأ ھیف نییكاح ثیدحلا داھ ،انیل : ملأا
.ةایحلا نوكت مزلا فیك يلیلوق بیّط : انیل
 .فرقتب ةجردل اھیف اوسفانتیب ةنھم يش ينات ،يش لوأ اداھ ،قلخلاو ملاعلا لتم ةلیع كدنع نوكی حر ام ورمعب ،امام : ملأا

 .كلجر ھیف يطحت ناكم يتیقل اذإ اداھ كلزّنیب رودو كعّلطیب رود
 .ةنس رشعطست يرمع ھسل اناو يلجر ھیف طّح ناكم تیقل : انیل
 ناك نم نیو ،رمعب ةدودحم ةنھم .ھیتلمع يش لك كطشقتبو ةنس نیرشع ادنع ةدحاو يجیتب ،نیتلات كرمع ریصیب ةركب : ملأا

 .يكحلا اداھ
.ةمحرو جرف نیتلاتلاب ریصو نوھ نم قلھ : انیل
 .نیتلات يریصتب كنیع يحتّف كنیع يضمّغ يتنإ ام : ملأا
 يدب وش ينعی دقنلل وقیطب ام يمإ .يرمع لوط ةضمغم تیلض وم .نیع يش يلتحتف نوكب ةلیلقلا ع تلثم اذإ بیّط : انیل

 .ھیف ةبوھوم ينام ،وبحب ام عرف ؟جرّختإ امل يواس
 .ءلا ينعی ءلا لیثمت : ملأا
 يمكّحتت مزلا ينیتبج كنلإ ينعی وش ؟كلراص وش دلاو يتبج يتنإ ياھ .دلاو بیج يدب لاو .ةلیع يدنع نوكی يدب ام : انیل

!يش رسخب ام !برج ينیلخ صلخ ؟لغتشإ مزلا وشب
  .قّلھ ينّع يّلح .های كدب يللا يلمعا نیدعبو دھعملا ةداھش يدخ : ملأا
ياھ لتم ةصرف يلحصت ام زوجیب يمإ كل : انیل
 ناك ام لاّكِ دھعملا ع كتّوف لاصأ .ةقلاع يلام انأ اتقو ،كتایحب های كدب يللی يلمعا نیدعبو دھعملا ةداھش يدخ ءلا تلق : ملأا

…اھای يدب
 ؟ ينیتلخد شیل ناكل ؟òاب : انیل
 ھتطّاح يبلق مد .نیحجانلا لّكِ لبقتب يللا ةعورفلا ریغ كلخّدیب ام كترضح ھیتبج يللا ایرولاكبلا عومجم ىلع ونلإ : ملأا

…يش رخآو يصوصخ ةذتاسأ
ينیننم يشّلب ،لای يإ : انیل
؟ يمإ : نبلاا
 ؟يناتلا تنإ يبیبح كدب وش ؟معن : ملأا
 .كنودب يجإ ام لاق .ةسردملاب يكای ندب ونإ كللق تیسن : نبلاا
 …ولح ،ممم : ملأا

119. Texte établi, translittéré et traduit par Frédéric Lagrange, avec l’aide de Ahmed Zaitoun, revu par Marie-
Aimée Germanos et Iyas Hassan. 

https://www.youtube.com/watch?v=swqffjZtiOA&t=1482s
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transcription en caractères latins

La mère : Līna, hād ǝl-ḥadīs ḥākyīn fī ʔalf marra mǝn waʔt aḫadti l-bakalōrya, ṣaḥḥ walla 
laʔ ?  
Līnā : ṭayb ʔūlīli kīf lāzem ǝtkūn ǝl-ḥayāt. 
La mère : ṃāṃa, bi-ʕomro ma raḥ ykūn ʕendik ʕēle mǝtl ǝl-ʕālam w-ǝl-ḫǝlǝʔ, hāda awwel 
ši, tāni ši, mihne byitnāfasu fīha la-daraže bǝtʔarrif, dōr biṭallʕik w-dōr binazzlik hāda ʔeza 
laʔēti makān ǝtḥǝṭṭi fī rǝžlik.
Līnā : laʔēt makān ḥǝṭṭ fī rǝžli w-ʔana lissa ʕǝmri tǝsaṭaʕšar sǝne
La mère : bukra biṣīr ʕǝmrik ǝtlātīn, btǝži wǝḥde ʕǝmra ʕǝšrīn sǝne w-btǝʔaššṭik kǝll ši 
ʕmǝltī. mǝhne maḥdūde b-ʕǝmǝr, wēn man kān hāda l-ḥaki
Līnā : hallaʔ mǝn hōn w-ṣīr b-ǝt-tlātīn faraž w-raḥme. 
La mère : ma ʔǝnti ġammḍi ʕēn fattḥi ʕēn bǝtṣīri tlātīn. 
Līnā : ṭayyeb ʔǝza massalt ʕa-l-ʔalīle bkūn fattaḥtǝlli ši ʕēn, mu ḍallēt ǝ-mġammḍa ṭūl 
ʕǝmri. ʔǝmmi, ma bṭīʔo la-n-naqǝd, šu yaʕni bǝddi sāwi lamma ʔǝtḫarraž? fǝrǝʕ ma 
bḥǝbbo, māni mawhūbe fī.  
La mère : tamsīl laʔ yaʕni laʔ.
Līnā : ma bǝddi ykūn ʕǝndi ʕēle. wa-la bǝddi žīb wlād. hāy ʔǝnti žǝbti wlād, šu ṣarlik? šu 
yaʕni la-ʔannik žǝbtīni lāzim tǝtḥakkami b-šu lāzim ʔǝštǝġil? ḫalaṣ, ḫallīni žarrib! ma 
bǝḫsar ši!
La mère : ḫǝdi šahādit ǝl-maʕhad w-ba‘dēn ‘ǝmǝli lli bǝddik yā. ḥǝlli ʕanni hallaʔ. 
Līnā : lik ʔǝmmi bižūz ma tṣǝḥḥǝlli fǝrṣa mǝtǝl hāy.
La mère : ʔǝlǝt laʔ, ḫǝdi šahādit ǝl-maʕhad w-baʕdēn ʕmǝli yǝlli bǝddik yā bi-ḥayātik, 
waʔta ana māli ʕalāʔa. aṣlan fōttik ʕal-maʕhad kǝlla ma kān bǝddi yāha.  
Līnā : baḷḷa? lakān lēš daḫḫaltīni ? 
La mère : la-ʔǝnno ʕala mažmūʕ ǝl-bakālōrya lli žibtī ḥaḍǝrtik ma bidaḫḫlik ġēr lǝ-frūʕa lli 
btǝʔbal kǝll ǝn-nāžḥīn. damm ʔalbi ḥāṭṭǝto asātze ḫuṣūṣi w-ʔāḫǝr ši...
Līnā : ē yaḷḷa, ballši mannǝnīni120...
Le fils : ʔǝmmi? 
La mère : naʕam šu bǝddak ḥabībi ʔǝnta t-tāni ? 
Le fils : nsīt ʔǝllik ʔǝnno bǝddon yāki b-ǝl-madrase. ʔāl ma ʔǝži bi-dūnik.
La mère : mmm, ḥǝlu… 

120. mannan: reprocher ou rappeler trop souvent un bienfait.
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Traduction 

La mère : Līnā, cette histoire on en a déjà parlé mille fois, depuis que tu as eu le bac, 
c’est vrai ou pas? 
Līnā : Bon, dis-moi comment doit être la vie...
La mère : Ma chérie, tu ne fonderas jamais une famille, comme les autres, c’est la 
première chose. En second, c’est une profession dans laquelle on se concurrence à un 
point dégoûtant, un rôle te fais monter [au sommet], un autre redescendre, et ça si tu 
trouves un endroit où mettre un pied. 
Līnā : J’ai trouvé un endroit où mettre un pied et j’ai encore dix-neuf ans.
La mère : Demain tu en auras trente, et une fille de vingt ans viendra te piquer tout ce que 
tu as accompli. C’est une profession limitée à un âge, c’est partout comme ça, cette 
histoire.
Līnā : D’ici à ce que j’ai trente ans, on peut voir venir (litt. délivrance et miséricorde).
La mère : Mais en un clin d’œil [litt. ferme un œil, ouvre un œil), tu sais, tu auras trente 
ans. 
Līnā : Bien, si je joue au moins j’aurais ouvert un œil, je ne serai pas demeurée les yeux 
fermés toute ma vie. Maman, je ne supporte pas [le cursus de] critique [artistique], qu’est-
ce que je vais faire quand je serai diplômée ? C’est une branche que je n’aime pas et dans 
laquelle je ne suis pas douée. 
La mère : le métier d’acteur, c’est non. Non ça veut dire non.
Līnā : Je ne veux pas avoir de famille, ni avoir d’enfants. Tu as eu des enfants, qu’est-ce 
qui t’est arrivé? Quoi alors, parce que tu m’as donné naissance tu dois décider dans quel 
[domaine] je dois travailler? C’est bon, laisse-moi essayer, je n’ai rien à y perdre. 
La mère : Obtiens le diplôme de l’Institut et après fais ce que tu voudras. Laisse-moi 
tranquille, maintenant.
Līnā : Mais maman, peut-être que je n’aurai pas une occasion comme celle-ci.
La mère : J’ai dit non, obtiens le diplôme de l’Institut et après fais ce que tu voudras de ta 
vie, à ce moment-là ça ne me regardera plus (litt. pas de rapport). A la base, tout le fait 
que tu passes par l’Institut, je n’en voulais pas. 
Līnā : Vraiment ? Alors pourquoi tu m’y as fait entrer? 
La mère : Parce qu’avec le total que tu as obtenu au baccalauréat, ça ne te permettait pas 
d’entrer ailleurs que dans les branches qui acceptent tous les lauréats. Je me suis ruinée 
(litt. j’ai placé le sang de mon cœur) en professeurs particuliers et finalement...
Līnā : Ca y est, allons-y, commence à me faire des reproches… 
Le fils : Maman? 
La mère : Oui qu’est-ce que tu veux toi aussi ? 
Le fils : J’ai oublié de te dire qu’ils te veulent à l’école. Apparemment je ne dois pas venir 
sans toi. 
La mère : mmm, parfait…
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Parler de Salt (Jordanie), type sédentaire121

Ce texte a été enregistré par Bruno Herin à Salt (Jordanie) en 2006 auprès d'un locuteur 
âgé du clan des ʕArabiyyāt. Le registre est très conservateur et reflète bien le dialecte 
traditionnel sédentaire de la Jordanie centrale. Il s'agit d’une description d’une partie de la 
ville, disparue depuis mais dont certains habitants plus âgés se souviennent, suivie de 
regrets sur les temps qui ont changé.
document sonore : https://www.dropbox.com/s/gp8mptdku1f3asm/Salt.mp3?dl=0

Texte en caractères arabes :

 ناشمـ كانھـ نھـوربعیـ لیخللـ ناكمـ يبـ يراوطـ ریصتـ املـو ھلـاكـو مھـدنعـ يبـ اوجلـ توفتـ ھلـاكـو هدنعـ يبـ تاراشبلـا رود لوظھـ
 رمنلـا میلحـلا دبعـ نبـا ،ناورمـ ،كرد ،ها ،كردلـا ع نھـورضخیـو لیخلـا اوبیجیـ يشـ يبـو تاوـصأ يبـ نوكیـ املـ ياھـ يراوطلـا
 لمجـلا نمحـرلـا دبعـ ھلـ اولـوقیـ دحـاو ناكـ راجحلـابـ نھلـ اوكـّرحـ انیلعـ لیخلـا نبكـر ،ةبغـاشمـ انیـوّسـ انبغـاشتـ ،نامـز ش اھلـ امـ ضایـرو
 ابیـرقتـ سرفـ نیسمخـ يجیبـ لیخلـا ندعتیـ ننـاكـ ،لیخلـا نعلطـ .ضایـر اھـذخـأ ،اوتـوّصـ اومـاقـ اوعجـرا اوعجـراو تقـولـا اوعیضتـ لا لاقـ
 نمـ ةطـرشـ انیجیـ فلاخـ ع مھـاعمـ مھحـلاسـ نیسـبلا نییكسعـ تاددعمـ لیخلـا نرضحتـ ،يراوطلـا ىلعـ لاوظھـو تلاحمـ نھلـا زكـرملـابـ
 نھلـا كانـھ ناـك عاسـھ نجسلـا دنـع تلابطـصلاا ع ،نـیو نـحوّرـی ،اـظاـھ لاو لا...عراوشلـاـبو ناطیحلـا ع ،ھیـناـث ةـطرـش ارـب
 ينعیـ ،ھسلبـاونلـاو وكـایـاو انحـا انضعببـ ھیطلسـلا انحـا انكـ املـ انتقـو نیبـ انحـا روتكـدلـا وھـ .ریثكـ سانـ اھیبـ ش ناكـ امـ طلسـلا...تلاحمـ
 ةحـاسلـا ع حیطنمـ عاسھـ .وكیلعـ ملاسـ مھلـ لوقتـ امـ ش ردقتبـ مھفـرعتبـ دحـاو نیثـلاثـ نیـرشـع يقـلاتـ عراشلـا عمـ يشـمت...ىلعـ نیـدودعمـ
 لأستـ يقـلاتـ ھعمـ يكحیـ سانـ ش يقـلایبـ قوسلـا عحـاطـ نإ دحـاولـا يراد نمـ اللهو تلقـ نوھـ دحـاو ىلعـ تفلـوسـ يوشلـا لبقـ ،دلبلـا ع
 نیقـلامـ شمـ سانـ ش انیقـلا امـ لكشـ اذكـو نولطنبـ سبـلا ش وھفـرعتبـ ھنـاو ةبـارقـ نبـا كمعـ نبـا كقیـدصـ نبـا ھنـاو نمـ نبـا اظـاھـ دلـولـا
 شمـ مویلـا ،كنـولشـو كلـاحـ فیكـ ملاسـ تلااغّشـ انیـدإو حیطـأ انـأو قوسلـا نمـ تنـا علطتـ نمـ ،ةعـدجـلاھـ عمـ انیلضـ لوّأ لثمـ لاثمـ ينعیـ
مھفرعأ ام ةلق نم مھاعم يكحأ نینثا يقلاب ام حیطب اللهو .يشا نیفراع انحا ام ،ش مھفرعنم سان نیقلام

121.  Texte enregistré, établi, translittéré et traduit par Bruno Herin.

https://www.dropbox.com/s/gp8mptdku1f3asm/Salt.mp3?dl=0
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transcription en caractères latins :

haḏọ̄l dūr lə-bšārāt bī ʕind-(h)um wakāle tfūt la ǧuwwa, bī ʕand-(h)um wakāle u lamma ṣīr 
ṭawāri bī mačān la l-ḫēl yʕibrū-hin əhnāk mšān əṭ-ṭawāri hāy lamma ykūn bī ṣwāt u bī ši, 
yǧību l-ḫēl u yḥaḏḏ̣ṛū-hin ʕa d-darak, ā, darak, marwān, ibən ʕabd əl-ḥalīm ən-nimər w 
əryāḏ ̣ma lhā-š zamān, tšāġabna sawwēna mšāġaba, ṣ-ṣaltiyye sawwu mšāġaba, ričbin 
əl-ḫēl ʕalē-na, ḥarračū-lhin bi lə-ḥǧār, kān wāḥad ygūllū-lo ʕabd ər-raḥmān əǧ-ǧamal, gāl 
la tḏạyyʕu l-wakt w irǧaʕu rǧaʕu gāmu ṣawwatu, ḫaḏ-ha ryāḏ,̣ ṭalaʕin əl-ḫēl, kānin 
yitʕaddin əl-ḫēl bīǧi ḫamsīn faras tagrīban bi l-markaz, ʔil(h)in maḥallāt u…haḏōla ʕala ṭ-
ṭawāri, tḥaḏḏ̣ạrin əl-ḫēl mʕaddadāt, ʕaskarīn lābsīn əslāḥ-ḥum maʕā-hum, u ḫlāf əl... 
yiǧīna min barra šurṭa ṯānye, ʕa l-ḥēṭān u bi š-šawāriʕ u lā wala hāḏạ yrawwḥin wēn , ʕa l-
ʔaṣṭablāṭ ʕand əs-siǧən hassāʕ, kān əhnāk ilhin maḥallāt…əs-salṭ mā kān-š bī-ha nās kṯīr, 
huwwa daktōr iḥna bēn waktna lamma kunna ḥna s-salṭiyye əb-baʕəḏ-̣na ḥna wiyyā-ku, u 
n-nawabilse yaʕni maʕdūdīn ʕala…timši maʕa s-šāriʕ tlāgi ʕišrīn ṯalāṯīn wāḥad btiʕriff-
(h)um, btigar-š mā tgūl-(lh)um salām ʕalē-ku, hassāʕ minṭī(ḥ) ʕa s-sāḥa ʕa l-balad, gabl 
əšweyy sōlaft ʕala wāḥad hōn, gult waḷḷa min dāri l-wāḥad in ṭāḥ ʕa s-sūg bilāgī-š nās yiḥči 
maʕ-o, tlāgi tisʔal əl-walad hāḏa ibən man winn-o ibən ṣadīg-ak ibən ʕamm-ak ibən 
garāba winn-o btiʕirff-(h)ū-š lābis banṭalōn u kaḏa, šikəl mā lagēnā-š nās, miš əmlāgīn, 
yaʕni maṯalan miṯəl awwal, ḏạllēna maḥ ḥa-ǧ-ǧadʕa (maʕ ha-ǧ-ǧadʕa), min tiṭlaʕ inte min 
əs-sūg w ana (a)ṭīḥ w idēna šaġġālāt salām čēf ḥālak u šlōnak, əl-yōm miš əmlāgīn nās, 
mniʕriff-(h)umm-əš, maḥna ʕārfīn iši, waḷḷa baṭīḥ mā balāgi ṯnēn aḥči maʕā-hum, min gillət 
mā (a)ʕriff-(h)um…
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Traduction française :

C’était les maisons du clans des Bšārāt, ils avaient un bureau, et en cas d’urgence, il y 
avait un endroit pour les chevaux, ils les faisaient passer par là pour les urgences et pour 
les troubles, ils amenaient les chevaux et les préparaient pour la gendarmerie, oui, la 
gendarmerie, du temps de Marwān, le fils de ʕAbəlḥalīm ən-Nimər et de Ryāḏ,̣ il n’y a pas 
longtemps de ça, on a causé des troubles, les habitants de Salt ont causé des troubles, 
les chevaux ont chargés sur nous, ils leur ont envoyé des pierres, il y avait un type appelé 
ʕAbdərraḥmān əǧ-Ǧamal (‘le chameau’, sans doute un personnage corpulent), il disait ne 
perdez-pas votre temps, rentrez chez vous, ensuite on a voté, c’est Ryāḏ ̣ qui a gagné 
l’élection. Les chevaux sont sortis, ils étaient prêts, environ cinquante chevaux dans le 
centre, ils avaient leur emplacement, les chevaux était prêts, les soldats habillés et portant 
leurs armes, en plus de ça ils avaient fait venir d’autres policiers, le long des murs et dans 
les rues…non…ceux-là étaient du côté des étables, du côté de ce qui est maintenant la 
prison, ils avaient leur emplacement. Il n’y avait pas beaucoup de gens à Salt. Nous, de 
notre temps, quand nous étions entre nous, avec les Nawābilse (familles marchandes 
venues de Naplouse), nous étions peu nombreux. Tu marchais dans la rue, tu en trouvais 
vingt ou trente que tu connaissais, tu ne pouvais pas ne pas les saluer. Maintenant, on 
descend en ville, à la place, il y a peu je racontais à quelqu’un, je lui ai dit, je ne sais pas, 
si on descend au marché, on ne trouve personne à qui parler, tu demandes à cet enfant il 
est le fils de qui, et tu te rends compte que c’est le fils de ton ami, le fils d’un proche et tu 
ne le connais pas, il porte un pantalon et tout ça, c’est comme si on ne trouvait personne. 
Avant par exemple, on était dans le quartier de Ǧadʕa, tu sortais du marché, et moi je 
descendais, on se croisait, on se saluait, on était occupés, aujourd’hui on ne trouve plus 
personne, on ne les connaît pas, on ne connaît plus rien, je t’assure, je descends en ville 
et je n’en trouve même pas deux à qui parler, tellement que je les connais peu.
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Texte en parler de Bagdad (Irak), type gilit.122 
Emission “Abū Ḥaqqī” (2013), épisode Abū Ḥaqqī wa-l-kahrabāʔ 
https://www.youtube.com/watch?v=C742s_TNFpg de 02:25 à 05:39

Transcription en caractères arabes

 .وكام ونش يردامو وكام ءابرھك ىلع يچحت اھّلك ملاعلا اوتیّلخ ينعی ؟ينعی يھ اھیبش يإ !ةرازولا كلمزلأ ينآ يخأ ای :يقّح وبأ
 ام ؟ونش ياھ لا .ءابرھكلا عجّرأ ام اذإ يّلع وم يبراش ينآو .يوضی ھّلك دلبلا كلعجّرأ نیمویب ؟ةخودلا ياھ نمیلع
 نھسولفً لاصأ .تادیّلو يعاد وكام لا لا لا لا لا ؟اذھ يچحلاھ ونش ؟لكشلاھ اذھ كّلگ ونم ياھ ؟ونش ءابرھكلاب مھتفأ
 .كیدلاو الله محر شوخ شوخ شوخ يكّوأ يكّوأ ؟يشام .اھریغ لولح كلاگلأ ينآو اھنم دیفتسأ ىتّحل يلإ نھایّا ينیطنا
ةملاسلا عم ةملاسلا عم

 نیز ٣يرڤ يرڤ يرڤ يزیلگنإ ٢كیبس ينآ يقّح وبأ ١میان يام :يقّح وبأ
ok :يكرملأا لوؤسملا
 .بلھـ بلھـ ينعیـ ٤بلھـ ...انـونـواعتـ يّوشـ ينعیـ مكـدنعـ نمـ دیـرأ ينـآو يسـاربـ راصـ ءابـرھـكلا عوضـومـ ينـآ يلـاخـ فوشـ :يقّحـ وبـأ

 ؟يّلع مھتفت
 ؟ what :يكرملأا لوؤسملا
ءابرھك میسقت ينیطنا ناملس ...تاو :يقّح وبأ
 ذاتسأ لضّفت :ناملس
 ؟يّلع مھتفت بلھ دیرن بلھ ينعی میسقتلا اذھ لثم دیرن ءابرھكلا میسقتلا اذھ ينعی اذھ انحإ يتاغأ فوش :يقّح وبأ
ok :يكرملأا لوؤسملا
ينبا ٥ریاولا اذھ بیج .ينتمھتفا يكّوأ كیلع ةیفاع :يقّح وبأ
لضّفت :ناملس
 فرعتـ ينعیـ لطچـ لطچـ انـوطنتـو قارعللـ اكیـرمـأ نمـ هدّمنـ ءابـرھـك لامـ ریـاولـا اذھـ لثمـ دیـرنـ ریـاولـا اذھـ اذھـ يتـاغـأ فوشـ :يقّحـ وبـأ

؟لطچ
 ؟ what :يكرملأا لوؤسملا
قارعلل اكیرمأ نم هدّمن يئابرھك ٦لبیاك دیرن انحإ ،بیبح ،يلاخ ...مھتفی ام ھسفن يوّسی دعاگ ةبونلاھ :يقّح وبأ
 it is impossible :يكرملأا لوؤسملا
زاتمم يئابرھك لبیاك مّھملا نیز مّھ لبسوبوتلا دعل اذھ فلاخی ام مّھ لكشلاھ لوگ يإ :يقّح وبأ
لیحتسم ينعی  impossibleذاتسأ وفعلا :ناملس
زاتمم يئابرھك لبیاك عون impossible ؟كمھّفمش تنإ ،كل يشمإ :يقّح وبأ
لیحتسم ينعی  ò impossibleأو كتعادو :ناملس
؟ impossible شیل ؟  impossibleونش ؟مھتفت ام كیبش تنإ ياھ فگوأ كل :يقّح وبأ
 ؟قارعلل اكیرمأ نم ریاو وكآ ينعی :ناملس
 تارایّطـ اھیلعـ دعصتـ ةنیفسـ اھـدعـ يللـا اكیـرمـأ يذھـ اكیـرمـأ اكیـرمـأ ياھـ اكیـرمـأ يذھـ يذھـ كلـ ؟كمھّفمشـ تنـإ ؟ًاعبطـ يإ :يقّحـ وبـأ

 تنـإ ؟يئـابـرھـك لبیـاكـ مھیلعـ بعصیـ ةبـونلـاھـ .ةشـرّجـم علطتـ يسـبیبلا ةیّطـوقـ ھیبـ يّلخـت سیچـ دفـ يچیھـ مھـدنعـ كلـ مھـدنعـ
 ؟تنإ كیبش

 it is impossible :يكرملأا لوؤسملا
 كّلگـأ فوشـ ...ةیـاچحلـا ياھـ سّبـ مّلعتمـ امـ impossible impossible ةملچـلا ياھبـ بلچـّما لّظـ لّظـ لّظـ لّظـ تنـإ :يقّحـ وبـأ

 هایّو مھتفأ ىتح ٨شوبب لصتّأ ناچ ٧لیابوملاب دیصر يدنع ول ھسّھ ينآ

122. Texte établi, translittéré et traduit par Marie-Aimée Germanos. 
١ my name 
٢ speak 
٣ very very very 
٤ help 
٥ wire 
٦ cable 
٧ mobile 
٨ George W. Bush 

https://www.youtube.com/watch?v=C742s_TNFpg
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transcription en caractères latins

Abu Ḥaqqi : yā ʔaḫi āni alzamlak il-wizārä ! ē š-bīhä yaʕni ? yaʕni ḫallētu l-ʕālam kullha 
tihči ʕala kahrabā māku w madri šinu māku. ʕalīman hāy d-dōḫä ? b-yōmēn 
araǧǧiʕlak il-balad kullä yiḏẉi. w āni šārbi mū ʕalayya ʔiḏa ma araǧǧiʕ il-kahrabāʔ. 
lā hāy šinu ? ma aftihim b-il-kahrabāʔ šinu ? hāy minu gallak hāḏa ha-š-šakl ? šinu 
ha-l-ḥači hāḏa ? lā lā lā lā lā māku dāʕi muwalledāt. aṣlan i-flūshin inṭīni yyāhin ilä 
la-ḥatta astafīd minhä w-āni algālak ḥulūl ġērha. māši ? okkay okkay ḫōš ḫōš ḫōš 
raḥm aḷḷa wāldēk ! maʕ is-salāmä maʕ is-salāmä

Abu Ḥaqqi : māy naym123 Abu Ḥaqqi w-ʔāni sbīk124 ingilīzi veri veri veri125 zyēn 
Américain : OK
Abu Ḥaqqi : šūf ḫāli āni mawḏụ̄ʕ il-kahrabāʔ ṣār ib-rāsi w-āni arīd min ʕidkum yaʕni šwayy 

tʕāwnūnä… helib126 yaʕni helib helib tifthim ʕlayyä ?
Américain : what ?
Abu Ḥaqqi : wat… Salmān nṭīni taqsīm kahrabāʔ
Salmān : tfaḏḏ̣ạl ustāḏ
Abu Ḥaqqi : šūf aġāti iḥna hāḏa yaʕni haḏa t-taqsīm il-kahrabāʔ nrīd miṯil hāḏa t-taqsīm 

yaʕni helib nrīd halib tifthim ʕlayya ?
Américain : OK
Abu Ḥaqqi : ʕāfyä ʕalēk ōkāy ftahamitni ǧīb hāḏa l-wayir127 ibni 
Salmān : tfaḏḏ̣ạl 
Abu Ḥaqqi : šūf aġāti hāḏä hāḏä l-wayir nrīd miṯil hāḏa l-wayir māl kahrabāʔ nmiddä min 

Amrīkä l-il-ʕirāq w-tinṭūna čaṭal čaṭal yaʕni tuʕruf čaṭal ?
Américain : what ?
Abu Ḥaqqi : ha-n-nōba gāʕid ysawwi nafsa ma yiftihim… ḫāli i-ḥbīb iḥna nrīd kaybel128 

kahrabāʔi nmiddä min Amrīkä l-il-ʕirāq 
Américain : it is impossible
Abu Ḥaqqi : ē gūl haš-šikil, hamm ma yḫālif hāḏa lʕad it-topossibel hamm zyēn il-muhimm 

kaypel kahrabāʔi mumtāz 
Salmān : l-ʕafu ustāḏ impossible yaʕni mustaḥīl 
Abu Ḥaqqi : imši lak, inta š-imfahhmak ? impossible nōʕ kaypel kahrabāʔi mumtāz 
Salmān : wdāʕtak w-ʔaḷḷa impossible yaʕni mustaḥīl 
Abu Ḥaqqi : lak ūgaf hāy, inta š-bīk ma tiftihim ? šinu impossible ? lēš impossible ?
Salmān : yaʕni ʔāku wāyir min Amrīka l-il-ʕirāq ?
Abu Ḥaqqi : ē ṭabʕan. inta š-mfahhmak ? lak hāḏi hāḏi Amrīkä hāy Amrīkä Amrīkä hāḏi 

Amrīkä illi ʕidha safīnä tiṣʕad ʕalēha ṭayyārāt ʕidhum lak ʕidhum hīči fad čīs i-tḫalli 
bī qūṭiyyat il-bebsi tiṭlaʕ i-mǧarrašä. ha-n-nōba yiṣʕab ʕalēhum kaybel kahrabāʔi ? 
inta š-bīk intä ?

Américain : it is impossible
Abu Ḥaqqi : inta ḏịll ḏịll ḏịll ḏịll i-mčillib b-hāy č-čilmä impossible impossible ma mitʕallim 

bass hāy l-ḥčāye… šūf agullak āni hissä law ʕindi raṣīd b-il-mōbayl129 čān attaṣil b-
Būš130 ḥatta atfāhim wiyyā 

123. My name.
124. Speak.
125. Very very very. 
126. Help.
127. Wire.
128. Cable.
129. Mobile.
130. George W. Bush.
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Traduction

Abu Ḥaqqi : écoute, je prends ce ministère ! Oui, et alors ? Eh bien, vous avez fait en 
sorte que tout le monde dise qu’il n’y a pas d’électricité, qu’il n’y a pas de je ne sais 
quoi. En quel honneur ces maux de tête ? Moi, en deux jours, j’illuminerai tout le 
pays. Je veux bien être totalement indigne, si je ne ramène pas le courant. Hein, 
qu’est-ce qu’il y a ? Je ne m’y connais pas en électricité ? Mais, c’est qui qui t’a dit 
une chose pareille ? Qu’est-ce que c’est que cette histoire ? Non non non il n’y a 
pas besoin de générateurs. Leur budget, donnes-le moi : j’en profiterai et je te 
trouverai d’autres solutions. Ça marche ? D’accord, bon, que Dieu te garde ! Au 
revoir

Abu Ḥaqqi : my name Abu Ḥaqqi je speak anglais very very very bien 
Responsable américain : OK
Abu Ḥaqqi : écoute, mon ami, la question de l’électricité, elle m’occupe l’esprit. J’ai besoin 

d’un peu d’aide de votre part… help, quoi… help, help, tu comprends ?
Responsable américain : what ?
Abu Ḥaqqi : what… Salmān, donnes-moi une multiprise
Salmān : voilà monsieur
Abu Ḥaqqi : écoute, mon bon, nous, tu vois, cette multiprise, nous avons besoin d’une 

multiprise comme elle… help, quoi, nous avons besoin de help, tu comprends ?
Responsable américain : OK
Abu Ḥaqqi : ah, bravo, d’accord, tu m’as compris. Apporte-moi ce câble mon petit  
Salmān : voilà
Abu Ḥaqqi : écoute, mon ami, ce câble… nous voulons un câble comme celui-ci, pour 

l’électricité, afin de le tirer depuis les États-Unis vers l’Irak, et nous voulons que 
vous nous donniez un čaṭal [fil de raccordement]… čaṭal čaṭal tu vois ce que c’est, 
un čaṭal ?

Responsable américain : what ?
Abu Ḥaqqi : cette fois, il fait semblant de ne pas comprendre… mon ami, nous avons 

besoin de tirer un cable électrique depuis les États-Unis vers l’Irak
Responsable américain : it is impossible
Abu Ḥaqqi : oui, dis comme tu veux comme ça, pas de souci ! Ce topossibel, c’est bien 

aussi, l’essentiel, c’est que ce soit un câble électrique de bonne qualité
Salmān : pardon, monsieur impossible ça veut dire ‘impossible’ 
Abu Ḥaqqi :  toi, qu’est-ce que tu en sais ? impossible, c’est un genre de câble électrique 

de bonne qualité
Salmān : je vous le jure, impossible ça veut dire ‘impossible’
Abu Ḥaqqi : arrête tes bêtises, mais qu’est-ce qui te prends, tu ne comprends pas ? Quoi 

impossible ? Pourquoi impossible ?
Salmān : parce qu’il y aurait un câble qui irait d’Amérique en Irak ?
Abu Ḥaqqi : oui, bien sûr. Qu’est-ce que tu en sais ? Mais ce sont les États-Unis ! C’est 

les États-Unis ça, les États-Unis ! Ce sont les États-Unis, qui ont un bateau sur 
lequel peuvent tenir des avions. Ils ont même une espèce de sac, comme ça, 
quand tu mets dedans la canette de Pepsi, elle ressort froide comme du granité Et 
là, ils trouveraient difficile de tirer un câble électrique ? Qu’est-ce qui te prend ?

Responsable américain : it is impossible
Abu Ḥaqqi : et toi, continues à t’accrocher à ce mot impossible impossible. Tu ne sais rien 

d’autre, tu ne sais dire que cela… écoute, je vais te dire, là, si seulement j’avais 
encore du forfait, j’aurais appelé [George W.] Bush pour m’entendre avec lui 
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Texte en parler de Mossoul (Irak), type qǝltu131

Emission comique de Ḥasan Fāšil, épisode al-rašwa
https://www.youtube.com/watch?v=HPvnQkLG0cc&t=278s

remarque graphématique: 
 . ر étymologique et l’allophone «grasseyé» du غ note à la fois le غ

Texte en caractères arabes :

 دِ  ؟كیلخی الله يشمأ ىتح اھیلع يلعقوت ام ،يوخأ ]فظوملل[ .ةلماعملا يھتنتو عیقوت رخآ يل لّظ ھسّھ ،ò دمحلا ،ھیإ : لیمعلا
يشمأ ىتح اھیلع يل عقّو الله  غطاخل ينضّف دِ ،يلع دغ دِ ھسھ .يوخأ ای 132يّلع قحّد
 لاح كلاح يخأ ؟ ةیضقلا شیا ،لجعتسم ينیجی يللا 134وھمیإ عشقأ يخأ ؟لغشلا كنیعب 133عشقتع ام ؟بعلنع ،يللق : فظوملا
 .ملاعلاھ
.ينقدص ،ملاعلا ھلوذھ لّكِ لبق وتیج انأ 135يوك  ،نیز : لیمعلا
 ]فتاھلا ىلع فظوملا دری[ .ءًاجر ينیھّلت لا .لغتشأ ينیلخ كوجرأ .يلغش ام اذھ ،ملاعلا دعب ،ملاعلا لبق تیج يخأ :فظوملا
 .137لیقث كلجح ،136مازّھ غیاصَ ،ابای ،نیقاتشم ،لاھ فلأ يلع وبأ ينیع ،يلع وب ای كنوشأ ،يلع وب ای ينیتنیع ،ھھھھ ،لاھأ ؟ولآ
 نم يضّغت دیغت نملا …ىضر ام وكسمت وھمیإ …نیز ھیا …بلقلا بعتب يھتلم ،يّلع لأست لا اللهو ؟انأ .نیّبَ يوخأ نیّب دِ
 ام يضّغت  نملا ،لجعتسم ينیجی نم لك .نیز لای ،لمعت شیا ،اللهو ھیإ …لمج لام بلق ھلداغنی دحاو لك ،فغعت ام سانلاھ
 ای كمھی لاو ،اذاھ كصخی ام يكحلا اذھب لغش كل ام لا .سبو ولغش ومھی ،ساسحا ودنع ام ،انروعشب سحی ام عجارملا .فغعت
! ياب ً،لاھأ يلع وب ای ينیتنیع ھھھھ .لّلدتتو لاعت ،لاعت دِ ھتنإ ،يشمی ام ينوھ ھندع يش وكام ھنحإ ،دوّعم
.ملق ةغّج ينعی ،عیقوت وھ .يوخأ ای ينضف دِ ھسھ : لیمعلا
 مزلا تاكسمتسملا ةفاك ،مزلا ةیلوصأ ةلماعم ،نولش تفرع ،ينوھ ملق ةغّج ھندع ام ھنحا ،كلحمسا ام ؟ملق ةغّج :فظوملا
 ...ةدوجوم
...عشقا دِ ،يإ : لیمعلا
 كلراصو ،ملاعلا دعبو ،ملاعلا لبق تیجو ،ينتصبخ ،ھھھھ ]فلملا ىلإ رظنلاب رھاظتی[ ! ملق ةغج  .ھسھ عشقا داق  : فظوملا
!لضفتإ  ،لضفتإ ،نیلجغ لا داغنی ،يشمت ام كتلماعم يخأ ،ةصقان كتلماعم نیدعبو حّلت ةعاس
 ع ةلزنلا نمو ةعلطلا نم تعقو يلجغ میظعلا اللهو ؟ لامكأ قیطأ ىتح اھیب يللا صقنلا ونشا نیز ؟ينعی يشمأ :لیمعلا
 ع اذإو ،عباوط ةنایلم عباوطلا ع اذإ ،كیلخی الله اھیلع قحّد يوخأ ای ھسھ .ينوھ ينغّجی 138خلالا ينوھ حوغ يللقی اذھ.جیاغدلا
 ةیسنجلاو ةیندملا لاوحلأا ةیوھو ،اغمحلا ةقاطبلاو ،ةینیومتلا ةقاطبلا امأ ،اھیب ریثك òاش ام روصلاو ،عیقاوت ةنایلم مھ ،عیقاوتلا
 ؟ لامّكأ ىتح ولمعأ قیطأ يللا ونشأ ،يللق يللق سب ،اھایإ كیطعأ ،دیغت اذإ .يبیجب اھتّلك ھنایھ ،ةیقارعلا
 ام ةصقان ةلماعملا كللقاع ؟ةلماعملاب يللا صقنلا كلیقّلأ ىتح 139لاف حاتّف ينوھ انأ ،يللق ،يكحلاب لوّطت شیل يخأ ای : فظوملا
 ،ينیلخ ءًاجرو ،نیلجغ لاداغنی ةصقان كتلماعم يخأ .ينتمھتفا ناك ةّلحِلا نم ول تنإ فسلأا عم سب ،شیل ،نیلجغ لا داغنی ،يشمت
.140لغتشا اد
 .اوھ ةیوش يلمتشأ ارب علطا يلخ .يم وھو يمَلا قّدن .دیفی ام وناعم يكحلا رھاظلا .بویأ ربص ای :لیمعلا
 .ابحرم يوخأ ابحرم : نسح
ًلاھسوً لاھأ : لیمعلا
 ؟حیلم ،كنولش : نسح
 ،يوخا لضفتا ،كیلخی الله : لیمعلا
؟كحوغ مشغتع لاإ میشغ تنإ يللق ،كتلام ةلماعملا ياھ دوملع اللهو : نسح
؟شیل ،عوضوملا ونشأ وھ : لیمعلا
 .ةغیاطو يھ اھمھفت مزلا تنإ ،يشمت ام كلام ةلماعملا كللقیعَ لجرلا ،فظوملا اذھ عم كتلام ةلماعملا  ياھ عوضوملا : نسح

131. Texte établi par Frédéric Lagrange avec l’aide de Sinan Antoon, révisé par Bruno Herin.
.قحد > قدّح نم ،ىلإ رظن : ىلع قحّد  .132
.ىری : عشقی  .133
 نم يأ ،نم لك : وھمیإ  .134
نّلأ : يوك  .135
 .غیّص عمستُ داكت ىتح فللأا ةلامإب ظفلتُ غیاص  .ھفراعم نم برّھتی نم : مازّھ > برھ : مزھنا  .136
.ةكرحلا ةّلق نع ةیانك ،لیقث كمدق غسر ،كلاخلخ : لیقث كلجح  .137
رخلآا : خلالا  .138
مجّنم ،فارّعَ : لاف حاتّف  .139
 ىلعـ ةلـلادللـ عراضملـا لعفللـ قبـاسلـا فرحـلا نأ ثیحـ ،لـصوملـا ةجھلـو دادغبـ ةجھلـ تامسـ نیبـ انھـ جزمیـ )هرودبـ موقیـ يذلـا لثمملـا وأ( فظـوملـا  .140
 .لصوملا ةجھل يف “ـق” وأ “ـع“و دادغب ةجھل يف “اد” وھ لوقلاو ثدحلا نمازت

https://www.youtube.com/watch?v=HPvnQkLG0cc&t=278s
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 يھ اتفقل ناك طوبضم وتمھتفا نك ول سب تنإ ،ةظفاحملا ةّلحلا نم دصقیعَ ام وھ ينتمھتفا ناك ةّلحِلا نم ول تنإ كللقیع املو
 .ةغیاطو
 .مھتفا ام زاغللأاب انأ يوك .يوخأ ای ينمھّف دِ نوشأ : لیمعلا
 ولعفدا ينعی انیطناو سیچلا لح ينعی ،ةلحلا نم وكام ةلحلا ،قحّد ،انأ .زاغللأاب فغعت ام تنإ اداد كیلع نیبم ،نیبم : نسح
 .مُھفی ةراشلإاب بیبللا ،ضورفملا وللمعاو
عُفدی نم دیغی اذھ ،مُھفی لاو بُیبل لا اذھ ،يكحت داق شا تنإ دوّعم ای : لیمعلا
 تنإ ،سولفلاب يضقنی ءيش لوط امو ،ونیطعاو كلام سیچلا لّح ،كدیإ بعّل كدیإ حبحب تنإ ،لاعف ،اتیقل عسھ ،مامت عسھ : نسح
  .يتلماعم لمّكاو ھیطعأ ،ساغلا ةخودب كل شاو فاخت شا ىلع
 ؟يللقت ام ،ينم دیغت شأو يلع كباجشا ؟ونم تنإ : لیمعلا
 لك ؟ةغیادلا ياھ عشقتع .ریخ لعاف انأ ينبسحت ردقت ينعی ،طیسو انأ ،ریخلا لاإ ينمھی ام ،كنم دیغا ام 141يشك يبیبح : نسح
 .ادبأ ضرلأا لزنت ام مدّع يتملكو ،مبّحأو ينوبحی ،يئاقدصأ لاام نیفظوملا

ءيش لا = يشّك .141
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transcription en caractères latins

Usager : ēh, el-ḥamdu li-llāh, hassa ḏạll-li ʔāḫer tawqīʕ w-tintahi l-muʕāmala. [au 
fonctionnaire] aḫūyi, ma twaqqǝʕli ʕalēha ḥatta amši aḷḷah yeḫallīk? de-daḥḥǝq ‘alayye ya 
aḫūyi, hassä de-ġǝdd ʕalayye, de-foḏḏ̣ṇi l-ḫāṭeġ aḷḷah, waqqǝʕli ʕalēha ḥatta amši. 
Fonctionnaire : qǝlli, ʕa-nǝlʕab? ma ʕa-teqšaʕ ib-ʕēnak ǝš-šǝġǝl? aḫi aqša‘ ēmho lli 
yiǧīni mǝstaʕǧil. ēš el-qaḏịyye? aḫī ḥālak ḥāl hal-ʕālam. 
Usager : zēn, kawi ʔana ǧītu qabǝl kǝll haḏōlä l-ʕālam, ṣaddiqni.
Fonctionnaire : aḫī ǧīt qabl al-ʕālam, baʕd al-ʕālam, hāḏa mā šǝġli. arǧūk ḫallīni aštǝġǝl, 
ma tlahhīnī raǧāʔan! alō ? ahlan! ʕēntēni Abu ʕAlī, ašōnak Abu ʕAlī, ʕēni Abu ʕAlī, alǝf 
hala, muštāqīn. yāba ! ṣēyiġ hǝzzām, ḥaǧlak ṯaqīl... de-bayyin aḫūye bayyin. ana? waḷḷa, 
lā tǝsʔal ʕalayyi, mǝltahi b-taʕab ǝl-qalǝb. ēh zēn, ēmaho tǝmsako, mā rǝḏạ, illiman tġīd i-
tġaḏḏ̣ị min han-nās ma tǝʕġuf. kill wēḥid yinġādlo qalǝb māḷ ǧamal ! ēh waḷḷa. aš tǝʕmal… 
yaḷḷa zyēn, kill mǝn yiǧīni mǝstaʕǧil, illiman i-traḏḏ̣ị, ma tǝʕġuf. ǝl-murāǧiʕ mā yiḥess i-b-
šuʕūrna, ma ʕindo iḥsās, yihimmo šuġlu w-bass. lā, mā lak šǝġǝl bi-hāḏa l-ḥaki, mā 
yiḫǝṣṣak hāḏa, w-la-yihimmak. ya mʕawwad, iḥna mako ši ʕidna hōni mā yimši. inta de-
taʕāl, taʕāl w-titdallal. he he he, ʕēntēni yā bu ʕAli ʔahlan, ḅāy…
Usager : hassä, de-foḏḏ̣ṇi yā aḫūyi. huwwa tawqīʕ, yaʕni ǧaġġit qalam.
Fonctionnaire : ǧaġġit qalam ? mā asmaḥlak. iḥna mā ʕidna ǧaġġit qalam hōni, ʕoroft i-
šlōn? muʕāmala uṣūliyyä lāzim, kāffit al-mustamsakāt lāzim mawǧūdä.  
Usager : ē de-qšaʕ
Fonctionnaire : qād-aqšaʕ hassa.  ǧaġġit qalam. he he he he… ḫabaṣǝtnī, w-ǧīt qabl ǝl-
ʕālam, w-baʕd ǝl-ʕālam, w-ṣārlak sāʕa tleḥḥ, w-baʕdēn muʕāmalǝtak nāqṣa; aḫi 
muʕāmalǝtak mā timši, yinġādla ġǝžlyēn, ǝtfaḏḏ̣ạl, ǝtfaḏḏ̣ạl !
Usager : amši yaʕni ? zyēn, ašnu n-nāqǝṣ illi bīha ḥatta aṭīq akammela? waḷḷa l-ʕaḏị̄m, 
ġǝžli142 waqaʕat min ǝṭ-ṭalʕa w-min ǝn-nazlä ʕad-daġāyiǧ. hāḏa yeqǝlli ġūḥ hōni, l-lāḫ 
yiǧiġġni hōni, hassa ya aḫuy, daḥḥǝq ʕalēha aḷḷa yiḫallīk, iḏa ʕaṭ-ṭawābǝʕ, mǝlyāne143 
ṭawābǝʕ, w-ʔiḏa ʕat-tawāqīʕ, hamm mǝlyāne tawāqīʕ, wuṣ-ṣuwar mašaḷḷa kṯīr bīha. amma 
l-biṭāqa t-tamwīniyya, wǝl-biṭāqa l-ḥamġā, w-hawiyyit ǝl-aḥwāl ǝl-madaniyya, wǝǧ-ǧinsiyya 
l-ʕirāqiyya, hayyāni kǝllǝta b-ǧēbi. iḏa tġīd, aʕṭīk iyyāha. bass qǝlli qǝlli, ašnu lli aṭīq 
aʕmalu ḥatta akammela ? 
Fonctionnaire : yā aḫi lēš ǝ-ṭṭawwil bil-ḥaki? qǝlli ana hōni fattāḥ fāl ḥatta alaqqīlak in-
naqṣ illi bil-muʕāmala? ʕa-qǝllak ǝl-muʕāmala nāqṣa mā tǝmši. yinġādla ġǝžlyēn, lēš, bass 
maʕa l-ʔasaf inta law mnǝ-l-Ḥilla kān iftahamǝtni. aḫi muʕāmaletak nāqṣa yinġādla ġǝžlēn, 
w-rǝǧā’an ḫallīni, da-aštǝġǝl. 

Usager : ya ṣabr Ayyūb… ǝḏ-̣ḏạ̄hǝr ǝl-ḥaki maʕāno mā yifīd. ǝ-ndǝqq il-ṃayy w-huwwa 
ṃayy. ḫalli aṭlaʕ baġġa aštammli šwayyǝt hawa. 

Ḥasan : marḥaba ḫūyi marḥaba. 
Usager : ahlan wa-sahlan.
Ḥasan : šlōnak, malīḥ ?   
Usager : aḷḷa yiḫallīk, ǝtfaḏḏ̣ạl aḫūyi.
Ḥasan : waḷḷa ʕalamūd hāyi l-muʕāmala mālǝtak, qǝlli inta ġašīm illa ʕa-tġaššim 
ġōḥak? 
Usager : huwwa ašnu l-mawḏụ̄ʕ? lēš ? 
Ḥasan : ǝl-mawḏụ̄ʕ hāyi l-muʕāmala mālǝtak maʕa hāḏa l-muwaḏḏ̣ạf, ǝġ-ġaǧǝl ʕa-yqǝllak 
al-muʕāmala mālak mā timši, inta lāzem tǝfhama hiyya w-ṭāyġa. w-lǝmma ʕa-yiqǝllak inta 

142.  Ici le ǧīm n’est clairement pas affriqué, montrant une co-présence des allophones ǧ et ž dans ce parler. 
143.  L’imāla pausale, en général moyenne, est ici plus marquée. 
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law mǝn ǝl-Ḥilla kān iftahamǝtni, huwwa mā ʕa-yiqṣǝd min ǝl-Ḥilla l-muḥāfaḏạ, inta bass 
law kǝn iftahamtu maḏḅūṭ kān laqafta hiyya w-ṭāyġa. 
Usager : ašōn de-fahhǝmni yā aḫūyi. kawi ana bil-alġāz ma aftǝhem. 
Ḥasan : ǝ-mbayyin, ǝ-mbayyin ʕalēk dāda inta mā tǝʕġuf b-il-alġāz. ana, daḥḥǝq, el-
ḥalla māko min ǝl-ḥalla, yaʕni ḥǝll ǝl-čīs w-anṭīna. yaʕni dfaʕlo,  eʕmello ʔǝl-mafrūḏ,̣ inta, 
ʔal-labību bil-ʔišārati yafhamu
Usager : ya mʕawwad aš qād-teḥki hāḏa lā labību wa-lā yafhamu, hāḏa yiġīdʔ man 
yadfa‘u !  
Ḥasan : hassaʕ tamām, hassa‘144 laqēta, fiʕlan, inta baḥbǝḥ īdak, laʕʕǝb īdak, ḥǝll ǝl-čīs 
mālak w-aʕṭīno, w-mā ṭūl šēʔ yǝnqaḏị bǝl-fǝlūs, inta ʕal-āš tǝḫāf, w-aš lak ǝb-dōḫt ǝġ-ġās, 
aʕṭīh w-akammel muʕāmalǝti. 
Usager : enta minu ? (a)š-ǧābak ʕalayy w-’aš qa-tġīd mǝnni, mā tqǝlli ? 
Ḥasan : ḥabībi kǝšši mā aġīd mǝnnak, mā aġīd mǝnnak ʔilla l-ḫēr. ana wasīṭ, yaʕni teqdǝr 
tǝḥsǝbni ana fāʕil ḫēr. ‘a-tǝqša‘ hāyi d-dāyġa ? kǝll ǝl-muwaḏḏ̣ạfīn māla aṣdiqāʔi, 
yiḥǝbbūni w-aḥǝbbǝm. w-kilmǝti ‘iddǝm mā tinzil il-arḏ ̣ǝ-ʔabadan. 

144.  Ici la réalisation hassaʕ avec un ʕayn final est claire, contrairement aux occurrences précédentes où 
on entend hassa ou hassä. 
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Traduction en français

Usager : Eh, grâce soit rendue à Dieu, maintenant il me reste la dernière signature et la 
procédure sera terminée. Mon frère, tu ne veux pas la signer pour que je puisse m’en aller, 
que Dieu de garde ? Regarde-moi, mon frère, allez répond-moi, libère-moi pour l’amour de 
Dieu, signe-moi le procédure pour que je puisse m’en aller.
Fonctionnaire : Dis-moi, sommes-nous en train de jouer? tu ne vois pas de tes propres 

yeux le travail ? Mon frère, je vois que quiconque vient vers moi est pressé. Quelle 
est l’affaire ? Mon frère tu es comme tout le monde.
Usager : bien, c’est parce que moi je suis venu avant tous ces gens, crois-moi.
Fonctionnaire : Mon frère tu es venu avant tout le monde, tu es venu après tout le 
monde, ce n’est pas mon affaire. Je t’en prie laisse-moi travailler, ne me distraits pas, je 
t’en prie. 
Allo? Bonjour ! Avec plaisir [litt. mes deux yeux] Abū ʕAlī, tout de suite Abū ʕAlī, 
bienvenue, bienvenue, tu nous manques. Mon vieux, tu te fais rare, tu n’aimes pas 
bouger [litt. montre-tes bracelets de cheville sont lourds]… Allez, montre-toi mon frère, 
montre-toi. Moi, oh franchement, ne me demande pas comment je vais. Troublé par la 
fatigue du cœur ! Eh, c’est bien, quoi que ce soit avec qui je traite, il n’est pas content, 
quoique tu veuilles satisfaire ces gens, c’est impossible. Chacun [d’entre nous] aurait 
besoin d’un cœur de dromadaire ! Ah c’est vrai. Que faire ? Allez va, chaque personne qui 
vient à moi est pressée, quoique tu essayes de satisfaire, tu n’y parviens pas. L’usager n’a 
pas conscience de ce que nous endurons, il n’a pas de sentiment, il ne se préoccupe que 
de son affaire. Non, toutes ces histoires ne s’appliquent pas à toi, ça ne te concerne 
pas, ne t’en fais pas. Mon vieux, rien chez nous ne peut être effectué, simplement viens, 
viens et tu seras choyé. hehehe, avec plaisir Abū ʕAlī, bye. 
Usager : Maintenant, libère moi, mon frère. ce n’est qu’une signature, un trait de plume. 
Fonctionnaire : Un trait de plume ? Je ne te permets pas, nous n’avons pas de «traits de 
plume» ici, tu comprends ? [litt. tu sais comment]. il faut une procédure dans les règles, 
l’ensemble des documents doivent être présents !
Usager : Oui, regarde...
Fonctionnaire : Je suis en train de regarder maintenant. «Un trait de plume»… hehe, tu 
m’as pressé, tu es venu avant tout le monde, et après tout le monde, et ça fait une heure 
que tu insistes, et en fin de compte ta procédure est incomplète. mon frère, ta procédure 
est incomplète, elle a besoin de deux jambes. Je ne te retiens pas. 
Usager : Je dois m’en aller ? bien, qu’est-ce qui manque pour que je puisse la compléter ? 
Par Dieu, mes jambes s’effondrent à force de monter et descendre les escaliers. untel me 
dit va ici, l’autre me tire par là, maintenant mon frère, regarde-moi, que Dieu te garde, s’il 
s’agit des timbres [fiscaux], elle est pleine de timbres, et s’il s’agit des signatures, elle est 
également pleine de signatures. Et les photocopies, magnifique, il y en a plein. Quant à la 
carte de rationnement, la carte rouge, la carte d’identité et la [preuve de] nationalité 
irakienne, les voilà toutes dans ma poche, si tu veux je te les donne. Mais dis-moi, dis-moi, 
qu’est-ce qu’il est en mon possible de faire pour la compléter ?
Fonctionnaire : Mon frère, pourquoi parles-tu si longtemps? Est-ce que je suis voyant 
extralucide pour te repérer ce qui manque dans ta procédure? je suis en train de te dire 
que cette procédure est incomplète, elle ne marche pas, elle a besoin de deux jambes, 
pourquoi? mais malheureusement, même si tu étais de Ḥilla tu m’aurais compris. Mon 
frère ta procédure est incomplète, il lui faut deux jambes, et par pitié laisse moi travailler.
Usager : Il me faudrait la patience de Job. Il semble que parler avec lui ne sert à rien. On 
frappe l’eau et elle demeure de l’eau. Je vais sortir respirer un peu l’air.
Ḥasan : Bienvenue mon frère, bienvenue. 
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Usager : Bienvenue à toi.
Ḥasan : Ca va, tout va bien?   
Usager : Merci, dis-moi, parle, mon frère.
Ḥasan : Par Dieu, en ce qui concerne ta procédure, là, dis-moi : tu es idiot ou tu fais 
l’idiot? 
Usager : De quoi s’agit-il ? pourquoi ? 
Ḥasan : Le sujet c’est cette procédure à toi, là, avec ce fonctionnaire, le gars est en train 
de te dire que ta procédure ne «marche» pas, il faut que tu comprennes au quart de tour 
[litt. alors qu’elle vole]. Et quand il te dit que même si tu étais de Ḥilla tu aurais compris, il 
ne parle pas de Ḥilla la province, toi si tu l’avais simplement bien compris, tu aurais saisi 
au vol !
Usager : Comment ça, explique-moi, parce que moi les énigmes je n’y comprends rien.
Ḥasan : C’est clair, on voit bien mon vieux que tu n’es pas fort en énigmes, moi, regarde, 
al-Ḥilla, n’y a-t-il pas une «ouverture», donc «ouvre» ton sac [porte-monnaie] et donne-
nous, en clair, paye-le, fais pour lui ce qui est attendu, [proverbe en arabe standard] 
l’homme vif d’esprit comprend par une simple allusion.
Usager : Mon vieux, de quoi parles-tu, celui-là c’est ni un homme vif d’esprit ni il ne 
comprend, il veut celui qui [en arabe standard] paye. 
Ḥasan : Maintenant c’est bon, maintenant tu as saisi [litt. tu l’as trouvée], alors sois 
généreux avec ta main, fais jouer ta main, ouvre ta sacoche et donne-lui, et tant que tout 
se résout avec de l’argent, de quoi as-tu peur? Qu’as-tu à gagner de tous ces maux de 
tête? Je lui donne et je termine ma procédure. 
Usager : Mais qui es-tu ? Qui t’a mené à moi et qu’est-ce que tu me veux?
Ḥasan : Cher ami je ne veux rien de toi, je ne cherche qu’à faire le bien, je suis un 
intermédiaire, tu peux me considérer comme un bienfaiteur. Tu vois ce service ? Tous les 
fonctionnaires lui appartenant sont mes amis, ils m’apprécient et je les apprécie, et ma 
parole a son poids chez eux (litt. ma parole ne tombe jamais à terre). 



-100-

Références bibliographiques :

Blanc, Haim, Communal dialects in Baghdad, Cambridge, Harvard University Press, 1964.

Jastrow, Otto O., “Iraq”, EALL. 

Jastrow, Otto, “Zur arabischen Mundart von Mossul”, Zeitschrift für Arabische Linguistik 2 
(1979), pp. 36-75.

Jastrow, Otto, “Jüdisches, christliches und muslimisches Arabisch in Mosul”, Haak et al. 
(eds), Approaches to Arabic Dialects, 2004, pp. 135-150. 

Jastrow, Otto, Die mesopotamisch-arabischen qəltu-Dialekte. Bd. I: Phonologie und 
Morphologie. Wiesbaden: Steiner, 1978.

Jastrow, Otto, Die mesopotamisch-arabischen qǝltu-Dialekte: Bd. II, Volkskundliche Texte 
in elf Dialekten, Vol. 46:1. Wiesbaden: Steiner, 1981. 



-101-

Parler bédouin de ‘Akkār (Nord Liban), type gilit145

Le texte a été enregistré par Igor Younes en 2010 dans le ʕAkkār, auprès de Fāyǝz Ǧihād 
Az-Zīr Al-Mkaḥḥal membre de la tribu bédouine des ʕAtīǧ ( قیتع ). Le dialecte est de type 
Šāwi et appartient au groupe gilit des parlers mésopotamiens.
texte en caractères arabes
fichier sonore : https://www.dropbox.com/s/dppy60jiyjh7w73/Nord-
Liban%20B%C3%A9douin.mp3?dl=0

 نكمیلـ ةسمخـ ةعـاسلـا نمـ نشلبیـ زرلـاو لغـربلـا نخبطیـ نشلبیـ ةسمخـ يشـ ةعـاسلـا نمـوقیـ حبصلـا سرعلـا راھنـ برعلـا ناوسنـ نعمتجیـ
 اھنمـ نوبیجیـو اھنـوقلـسیو حیـابـذلـا نوبیجیـ ...لا باجنتـ حبصلـا خبطلـابـ برعلـا ناوسنـ شلبتـ .يوشلـابـ رھـظلا لبقلـ نصلـخی امـ
 ناوسنلـا نخبطیـ .فسنملـابـ سارلـا ىلـاوحـ طحـنی ناشمـ نھنمـ صمحـت ناوسنلـا ،خبطلـابـ ناوسنـ تلاغشـ ،ناوسنللـ ھنـوطنیـو صیمحـلا
 ومـ حوریـ .نھتـاوخـو نھمعـ دلاوو نھلیجـاجـر نھـاعمـو ةیبصـ مّكـ نحـوریـ سورعلـا نوبیجیـ مھـدو ةریشـعلا نمـ انتعـامجـ نمـ نوحـوریـ
 خبطلـا ع نلظیـ خبطلـابـ ننـاكلـا رمعلـابـ رابكلـا برعلـا ناوسنلـا نلظیـ سورعلـا نوبیجیـ نوحـوریـ برعلـا صنـ نمـ لقـا برعلـا صنـ
 تیبـ دنعـ اھمـادقـ يوشـ نصقـریـ اھلـ نجحسیـ نحـوریـ سورعلـا نبیجیـو انعبـر نمـ تایجعـ نحـوریـ سرعلـا لھـلأ لكـأ نطحـی ناشمـ
.نوجیو اھنوبیجیو يوش اھل نجحسیو اھل نصقری اھلھأ
 نورضحیـ اھتـریشـع نمـ اھـاعمـ نوجیـ موظـاھـ دحـاو نیعبـرأ نیثـلاثلـا نوجیـ اھتـریشـع نمـو اھلھـأ عمـ نوجیـ نوجیـو اھنـوبیجیـ نمـ
 ع هراد نمـ ریـاد صیمحـلاو سورلـا طحـنت ،لكـلأا بصتـ ناوسنلـا شلبتـ ةریشـعلا ع اھنـوبیجیـو نوتـوفیـ نمـ نولفیـ نمـ .نولفیـو سرعلـا
.زرلاو لغربلا
 نمسلـا نبیجیـ ناوسنلـا بكسـ نصلخـی سبـ نبللـابـ ھنطحـیو رایخـ نصقیـو رایخبـ نبلـ نوكبسـیو نیـواجعـ نمـ ةعبـرأ ةثـلاثـ نوعمتجیـو
 حیـابـذلـاو يبـرعلـا نمسلـا انـدنعـ اظـاھـ انـدجـ دجـو انـدجـو انـوبـأ لبقـ ومـ برعلـا دنعـ ةمیقـ ھلـ ينعیـ حیـابـذلـا لثمـ ينعیـ انـدنعلـ اظـاھـو يلصـلأا
 نمـ .فسنملـا راد نمـ ریـاد  ناوسنلـا ھنبكسیـ ةیبـاخلـابـ ھتـاطـاحـ رجـّحم نوكیلـ ناوسنلـا ھنبـوذیـ يبـرعلـا نمسلـا انـدنعـ ىمـادقـأ نیتلغشـ ياھـ
...لا ضٍرأب بابشلا نوطحی نیداع بابشلا نوجی فسانملا نبكسی
.ةصقرلاو ةكبدلاو سرعلا نوواسی ناشم رعشلا تیب اندنع ينبم نوكی رعشلا تیب

145.  Texte établi, translittéré et traduit par Bruno Herin et Igor Younes. 

https://www.dropbox.com/s/dppy60jiyjh7w73/Nord-Liban%20B%C3%A9douin.mp3?dl=0
https://www.dropbox.com/s/dppy60jiyjh7w73/Nord-Liban%20B%C3%A9douin.mp3?dl=0
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texte en transcription en caractères latins

yištamʕan niswān ʔal-ʕarab nhāṛ al-ʕǝrǝs ʔaṣ-ṣuḅuḥ yigūman ʔǝs-sāʕa ši ḫamse yiballšan 
yiṭubḫan ʔal-bǝrġul w-ar-rǝzz, yiballšan mn-ǝs-sāʕa ḫamse la-yǝmčǝn mā yiḫalṣan l-gabl 
aḏ-̣ḏụhur bi-šwayy, tballǝš niswān ʔal-ʕarab b-aṭ-ṭaḅuḫ ̣ ʔaṣ-ṣuḅuḥ, tǝnǧāb al-… yiǧībūn 
ʔaḏ-ḏibāyǝḥ w-yisǝlgūn-hä w-yiǧībūn mǝn-hä l-ḥamīṣ w-yǝnṭūn-o l-an-niswān, šaġlāt 
niswān b-aṭ-ṭaḅuḫ,̣ ʔan-niswān tḥámǝṣ mǝn-hǝn mšān yinḥaṭṭ ḥawāle ʔar-ṛās b-ǝl-minsaf. 
yiṭubḫan ʔan-niswān, yirūḥūn mǝn-ǧimāʕǝt-nä mn-al-ʕašīrä (wǝd)d-hum iǧībūn ʔal-ʕarūs, 
yirūḥan čǝm(m) ṣǝbiyyä w-mʕā-hǝn riǧāǧīl-hǝn w-wilād ʕamm-hǝn w-ḫawāt-hǝn, yirūḥ mō 
nuṣṣ al-ʕarab ʔaqall mǝn-nuṣṣ al-ʕarab, yirūḥūn ǝmšān ižībūn al-ʕarūs. yirūḥūn iǧībūn ǝl-
ʕarūs yiḏạllan ʔan-niswān ʔal-ʕarab ʔal-kbāṛ b-al-ʕomǝr l-čānan b-aṭ-ṭaḅuḫ yiḏạllan ʕa-ṭ-
ṭaḅuḫ ̣ mišān yiḥuṭṭan ʔačǝl l-ahál ǝl-ʕǝrs, yirūḥan ʕaǧiyāt mǝn-rabaʕ-nä w-yiǧīban ʔal-
ʕarūs yirūḥan yisaḥǧǝl-lhä yirugṣan šwayy ǧǝddām-hä ʕǝnd-bēt ahál-hä, yirugṣal-lhä w-
yisaḥǧǝl-lhä šwayy u-yiǧībūn-hä w-yiǧūn. mǝn iǧībūn-hä w-yiǧūn, yiǧūn ǝmʕa (a)hál-hä w-
mǝn-ʕašīrǝt-hä yiǧūn b-aṯ-ṯilāṯīn ʔarbaʕīn wāḥad hāḏọ̄m yiǧūn mʕā-hä mǝn-ʕašīrǝt-hä 
yiḥaḏṛūn ʔǝl-ʕǝrǝs w-yifǝllūn. mǝn yifūtūn w-yiǧībūn-hä ʕa-l-ʕašīre tballǝš ǝn-niswān 
ʔǝtṣuḅḅ al-ʔačǝl, tǝnḥaṭṭ ʔar-ṛūs w-al-ḥamīṣ dāyǝr-mǝn-dāṛ-o ʕa-l-bǝrġul w-ar-rǝzz. w-
yištamʕūn ktlātek ʔarbaʕa mǝn-ʕəǧāwīn u-yisǝkbūn liban bi-ḫyāṛ w-yiguṣṣan ǝḫyāṛ u-
yḥuṭṭann-o b-ǝl-liban, bass yiḫallṣan sakb an-niswān yiǧīban ʔas-samn ʔal-aṣli w-hāḏạ l-
ʕǝnd-nä yaʕni mǝṯl aḏ-ḏibāyǝḥ yaʕni l-u qīmä ʕǝnd ʔal-ʕarab mō gabl abū-nä w-ǧǝdd-nä 
w-ǧǝdd ǧǝdd-nä hāḏạ ʕǝnd-nä s-samn ǝl-ʕarabiyy w-ḏ-ḏibāyǝḥ hāy šaġǝltēn ʔaqdāmä 
ʕǝnd-nä ʔas-samn al-ʕarabiyy yiḏaw(w)bann-o n-niswān la yikūn mḥaǧǧǝr ḥaṭṭāt-o b-ǝl-
ḫābyä yisǝkbann-o ʔan-niswān dāyir-mǝn-dāṛ al-minsaf. mǝn yisǝkban ǝl-mināsǝf yiǧūn 
ǝš-šibāb ʕādēn, yiḥuṭṭūn ǝš-šibāb b-arḏ̣ǝn ǝl-… bēt ǝš-šaʕar yikūn mǝbni ʕǝnd-nä bēt ǝš-
šaʕar mšān yisāwūn ʔal-ʕǝrǝs w-ad-dabče w-ar-ragṣa.
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Traduction française :

Les femmes bédouines se réunissent le jour des noces le matin. A environ 5h elles se 
mettent à préparer le boulgour et le riz. Elles commencent à partir de 5h jusqu’à, peut-être 
qu’elles ne finissent qu’un peu avant midi. Les femmes bédouines commencent à cuisiner 
le matin, on apporte les… on apporte la viande, on la fait bouillir et on en retire l’écume 
graisseuse, que l’on donne aux femmes, des choses (qu’utilisent) les femmes pour la 
cuisine. Les femmes font un peu griller de cette écume pour en mettre autour du centre du 
mansaf. Les femmes font la cuisine, certains de notre groupe, de notre clan, vont chercher 
la mariée. Quelques jeunes filles s’y rendent avec leurs hommes, cousins ou sœurs. 
Moins que la moitié du groupe se met en route pour amener la mariée. Ils s’y rendent. Les 
femmes âgées restent afin de continuer à préparer la nourriture afin de la servir lors de la 
cérémonie. Des filles de notre famille vont chercher la mariée, elles tapent des mains pour 
elle, elles dansent pour elle un peu, et elles l’amènent. Dès qu’ils l’ont amenées, ils 
amènent également sa famille et son clan, trente ou quarante personnes. Ceux-ci viennent 
avec la mariée afin d’assister aux noces et puis s’en vont. Dès qu’ils entrent et qu’ils 
amènent la mariée au clan (du mari), les femmes commencent à servir la nourriture. Les 
têtes (des bêtes tuées) sont placées (au centre) et l’écume (est mises) autour (de la tête), 
sur le boulgour et le riz. 

Trois ou quatre enfants se réunissent et versent le yaourt au concombre, ils coupent des 
concombres et les mettent dans le yaourt. Dès que les femmes ont fini de servir, elles 
amènent de la graisse traditionnelle. Cette graisse traditionnelle chez nous c’est comme 
les animaux qu’on égorge pour leur viande, Cela a de la valeur chez les Bédouins. Cela 
ne date pas du temps de nos pères, grands-pères, arrière grands-pères. Cette graisse 
traditionnelle et les bêtes égorgées pour leur viande sont deux choses anciennes chez 
nous. Les femmes font fondre la graisse jusqu’à ce que celle-ci retrouve un état solide. 
Elles le mettent dans des jarres, elles la versent autour du mansaf. Après avoir servi les 
mansafs, les jeunes gens viennent ensuite, installent à terre la… 

la tente est construite chez nous, afin de célébrer le mariage, la dabkeh et les danses.
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Parler de Der el-Zor (Syrie), type qəltu146

Texte enregistré par Bruno Herin en 2001 à Dēr iz-Zōr dans l’Est syrien auprès de Subḥi 
Ḥasan, à l’époque employé au centre culturel arabe de la ville.

document sonore : https://www.dropbox.com/s/up7xzjf77jja9gs/Der%20Ez-Zor.mp3?dl=0

Texte en caractères arabes

 لوطـ نوھـ نمـو نوھـ نمـ براوشـ ،براوشـ يدركـ يلشـماقلـا نمـ ةریـزجـلا نمـ باشـ ىجـأ نولـوقیـ اھیلعـ نوفلـوسیـ اعبطـ تایـاكجلـا نمـ
 كدنعـ لغتشـا يدبـ انـأ يجحـ ھلـ لاقـ ھیـا قادرچـ ةرامخـ ةیكـرتـ ةملكـ اعبطـ ھیمسنـ انحـا قادرچـ قادرچـلا ع ھیلعـ تافـ ھیلعـ ىجـأ مسجـو
 ياھـ دخـ ھلـ لاقـ يجحـ لمعبـ وشـ ھلـ لاقـ نیـابـزلـا فوّختـ ةلیـوطـ كبـراوشـ ينبـا ایـ ھلـ لاقـ ةفھنـ بحـاصـ ةونـز جاحلـا يجحلـا ھیلعـ قحـّد
 ذخـأ حار علطـ لاعتـو كبـراوشـ نمـ مسقـ حور ةقـرو عبـر ياھـ ھلـ لیـاقـ...ةمیقـ اھلـا لظـ امـ عسھـ صنـو عبـر يلـوّأ يبـ ناكـ ةقـرو عبـر
 نمـ بونلـا صقـ حار بونلـا حورو ينـاثـ عبـر ياھـ ذخـ ةلیـوطـ كبـراوشـ اسلـ لاقـ ھیلعـ قحـّد ىجـأو اھنمـ صقـ قلاحلـا ع حار و عبـرلـا
 بونلـا ذخـأ .حورو بونلـا عبـر ياھـ ذخـ اسلـ يوحـأ نبـا ایـ اللهو لا ھلـ لاقـ ھیلعـ قحـّد سیـوكـ ترصـ يجحـ ایـ ھلـ لاقـ ىجـأو ھبـراوشـ
 قلاحلـا ع حارو عبـرلـا ذخـأ بونلـا عبـر ياھـ لوطـ اھیبـ اسلـ اللهو ھلـ لاقـ ھیلعـ قحـّد ىجـأ براوشـ ةیـوشـ ىّلخـو بونلـا قلاحلـا ع حارو
 يھتشـم ومـ لاھـ يوخـأ نبـا ایـ اللهو لا ھلـ لاقـ  ھیلعـ قحـّد سیـوكـ انـأ ترصـ نولشـ لأھـ نولشـ يجحـ هأ لاقـ ىجـأو ھبـراوشـ لكـ لاشـ
 اتـ عجـرا دوعـو يلـوّأ لثمـ كراوشـ لوّطـ حور ولحـ ومـ اھتلشـ امـدعبـ نولشـ تمھفـ ىلحـأ كوتفشـ كبـراوشبـ يوخـأ نبـا اللهو ونـلأ ھلغّشیـ
كلغّشأ

146.  Texte enregistré, établi, translittéré et traduit par Bruno Herin. 

https://www.dropbox.com/s/up7xzjf77jja9gs/Der%20Ez-Zor.mp3?dl=0
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transcription en caractères latins

mn lə-ḥčāyāt ṭabʕan ysōlfūn ʕalē-ha yqūlūn, aǧā šabb min il-ǧazīre, mn il-qāmišli kurdi, 
šawārib, šawārib min hōn u min hōn, ṭūl u ǧisəm, aǧa ʕalē, fāt ʕalē ʕa l-čirdāq, čirdāq iḥna 
nsammī, ṭabʕan kilme turkiyye, ḫammāra čirdāq, ē, qāl-lo ḥaǧǧi ana bidd-i ištiġil ʕand-ak, 
daḥḥaq ʕalē l-ḥaǧǧi, l-ḥaǧǧ zanwa ṣāḥib nahfe, qāl-lo yā ibn-i, šawārb-ak ṭawīle, tḫawwif 
iz-zabāyin, qāl-lo šū baʕmal ḥaǧǧi qāl-lo ḫōḏ hāy rubəʕ waraqa, čān bī ʔawwali rubəʕ sūri 
u nuṣṣ, hassaʕ mā ḏạll-(lh)a qīme, … qēyil-lo hāy rubəʕ waraqa rūḥ qassim min šawārb-
ak u ṭaʕāl, ṭiliʕ rāḥ aḫaḏ ir-rubʕ u rāḥ ʕa l-ḥallāq, qaṣṣ min-ha w aǧa daḥḥaq ʕalē qāl lissa 
šawārb-ak ṭawīle, ḫōḏ hāy rubəʕ ṯāni u rūḥinnōb, rāḥ, qaṣṣ innōb min šawārb-o w aǧa, qāl-
lo yā ḥaǧǧi ṣirt əkwayyis, daḥḥaq ʕalē qāl-lo lā waḷḷa yā ibn aḫū-y lissa ḫōḏ hāy rubʕ innōb 
u rūḥ, aḫaḏ innōb u rāḥ  ḥallaq innōb u ḫalla šwayyit šawārib, aǧa daḥḥaq ʕalē, qāl-lo 
waḷḷa lissa bī-ha ṭūl, hāy rubʕ innōb, aḫaḏ ir-rubʕ u rāḥ ʕa l-ḥallāq, šāl kull šawārb-o w aǧa 
qāl ā ḥaǧǧi šlōn halla, šlōn ṣirt ana kwayyis daḥḥaq ʕalē qāl-lo lā waḷḷa yā ibn aḫūy, hāy 
mū muštahi yšaġġl-o laʔinno, waḷḷa ibn aḫū-y b-šawārb-ak šiftū-k aḥla, fhimt əšlōn baʕəd-
mā šilt-(h)a mū ḥilu, rūḥ ṭawwil šawārb-ak miṯəl awwali u ʕūd irǧaʕ tā ašaġġl-ak.
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Traduction française

Parmi les histoires qu’on raconte, ils disent qu’un jeune vint de la Djézireh, de Qamishli, un 
Kurde. (Il avait) des moustaches, d’ici à ici, grand et imposant, il se rendit chez (le Hajj 
Razzoug), à son troquet, nous appelons ça čirdāq, c’est un mot turc, un estaminet, čirdāq, 
donc il lui dit, « Hajji je veux travailler chez toi ». Le Hajji le regarda, c’était un marrant, 
blagueur, il lui dit, fils, ta moustache est trop longue, tu fais peur aux clients. Il lui répondit 
« que puis-je faire ? ». « prend ce quart de lire » - avant il y avait le quart de lire, la moitié, 
ça n’a plus de valeur maintenant – il lui dit « voici un quart de lire, va couper ta moustache 
et reviens ». Il sortit, prit le quart de lire et se rendit chez le coiffeur. Il coupa un peu sa 
moustache et revint. (Le Hajji) le regarda et lui dit « ta moustache est encore trop longue, 
voici encore un quart et vas-y à nouveau ». Il s’en alla, coupa à nouveau (sa moustache) 
et revint. Il lui dit « ça va maintenant Hajji, je suis bon ? » Il le regarde et lui dit « non mon 
ami, pas encore, reprend ce quart de lire et vas-y ». Il reprit (le quart) et retourna chez le 
coiffeur. Il laissa un peu de sa moustache et revint. Le Hajji lui « non c’est toujours trop 
long, voici un quart ». Il prit le quart et se rendit au coiffeur. Il coupa toute sa moustache et 
revint. Il lui « alors Hajji c’est comment maintenant ? C’est bon ? ». « non mon ami » - Il ne 
voulait pas l’engager – « en fait mon ami, je te trouvais plus beau avec ta moustache, tu 
comprends, après que tu l’aies coupé, tu n’es plus beau  comprends, refais pousser ta 
moustache comme avant et reviens pour que je t’engage »
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Parler de Šarʕab, gouvernorat de Taez (Yémen).147

Vidéo humoristique de Muṣṭafā al-Šarʕabī
https://www.youtube.com/watch?v=sXpWhA0N-Zc

Remarques phonologiques générales sur ce parler

Le dialecte de la région de Šarʕab, située à peu près à égale distance de Ibb et de Taez (Taʕizz), 
se rattache, au moins pour son consonantisme, aux dialectes de la région de Taʕizz : le /q/ est 
uvulaire (par opposition au [g] des régions situées au nord de Ibb), et le /ǧ/ est réalisé [g] (comme 
à Taʕizz et plus au sud, mais pas comme à Ibb et plus au nord où les réalisations sont de type [ǧ]). 
Comme dans une bonne partie du Bas-Yémen, le /q/ uvulaire est en réalité glottalisé (suivant des 
modalités diverses, pouvant aller jusqu’à des réalisations injectives). Dans les cas où cette 
glottalisation était le plus frappante, on a employé le caractère ʠ dans la transcription du document 
ci-dessous, afin d’attirer l’attention de l’étudiant sur ce détail essentiel non seulement pour étudier 
les dialectes yéménites mais pour comprendre l’histoire du /q/ dans les différentes variétés 
d’arabes en général. Mais un certain degré de glottalisation est généralement audible même dans 
une bonne partie des cas qui n’ont pas spécifiquement été soulignés par la transcription. 
Le document comporte également des réalisations fricatives de /q/, même si elles sont moins 
fréquentes que dans certains dialectes plus méridionaux encore. Les cas les plus frappants ont été 
transcrits par le signe ḡ. Ces réalisations fricatives ne se confondent pas cependant avec celles du 
phonème /ġ/. En effet, le /q/ fricatif est ici articulé plus en arrière que le /ġ/, et souvent avec une 
légère glottalisation. 
Toutes ces réalisations de /q/ se répartissent sur un spectre continu (plus ou moins glottalisé, plus 
ou moins fricatif), et la transcription adoptée est par conséquent très arbitraire. 
Il en va de même pour les différentes réalisations de /ʔ/. Le plus souvent approximante pharyngale 
sonore, il arrive souvent qu’il soit accompagné d’une frication épiglottale. De manière encore plus 
frappante, il est à plusieurs reprises réalisé comme une occlusive (ou affriquée) épiglottale ; on l’a 
alors transcrit par ʡ.
Le /ḥ/ n’est jamais occlusif, mais il s’accompagne souvent d’une frication épiglottale. Dans les cas 
où cette frication épiglottale est particulièrement nette, on l’a transcrit par ʜ.
On pourra remarquer la pharyngalisation (et parfois la labio-vélarisation) de /b/ en contact 
emphatique, ici dans les formes du verbe ḫaṭab « demander en mariage ».
Les réalisations de l’opposition de quantité vocalique sont particulièrement difficiles à cerner chez 
le locuteur. On s’est efforcé de noter ce que l’on entendait (à l’intérieur des mots comme en finale), 
renvoyant le lecteur au texte en graphie arabe pour une analyse plus phonologique. 
À la jointure de mots, la hamzah intervocalique chute souvent, avec des phénomènes d’élision des 
voyelles en présence. 
Le /h/ final de mot après voyelle, élément essentiel de la phonologie des parlers d’Arabie du sud, 
n’est pas toujours facile à percevoir ailleurs qu’à la pause dans le document. On ne l’a noté que là 
où on l’entendait dans la graphie latine ; l’orthographe arabe, en revanche, le transcrit 
systématiquement. 
On pourra enfin noter la nasalisation pausale des voyelles /ī/ et /ū/, caractéristique des parlers de 
la région d’Ibb et de Taʕizz.

147. Texte établi par Mohammad Al Salahi et Julien Dufour, transcrit et traduit par Julien Dufour.

https://www.youtube.com/watch?v=sXpWhA0N-Zc
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Texte en caractères arabes :

 ایـ / نینـِّزخـم انحلـ / هاھـ نوفلتلـاو هوھـ لصـاولـ ناكـ سِلجـی نیـدعبـ / میلعلـا دبعـ مادّصـ / مادّصـو انـأ نِّزخـَٔا سّجـَِٔا تنكـ / ةرّمـ كلَلُْـقَٔا .1
 ؟يخـایـ رّسـلا وامـ / رّسـِ يعمـ انـأ يخـایـ لاقـ / يبنجـ ىكـَّدَا لاَّـجرَلـا / ؟ربخلـا امـ يراد شاتنـامـ / يللقـ ...لاو انـاعمـ ردِھـا يخـایـ مادّصـ
 اقـو / ھیبطُخـن علَطنـ يتشـن لاقـ / ھیھـو انـأ تدْعـاوتـ اقـو / نیعـوبسـأ / ابیـرقتـ نكمیـ يلـ / ایّعمـ لـصاوتتـ بّإبـ ةدحـاو ھبـُ يخـایـ لاقـ
 ایلـ ھیبطخـش يخـایـ لاقـ / ؟هاذآ ھیبطختشـ فیكـ سبـ !شعلطشـ امـ فیكـ / رشـِبا / ھُلتلقـ ؟ایعمـ علطتشـ سبـ علَطنـ انحنـ ھیھـو انـأ تدْعـاوتـ
 قِّشعـ ...انـأ ...انـأ علطشـ تلقـ يسـفنب انـأ / كلیـاقـ شانبَقعـأ امـ ھیّلشـَِٔا انبَجعـأ نإ انـأ ھلتلقـ / هویـأ اننّمـ دحـاولـ / جراختنـ انحنـ مّھملـا كلـّ لااو
 / نیتّسِب شربُستش ام ةربَسَ ربُستش نإ الله موی عاس

 / كانھـِ ىلـَ òایـ انعلطـ / بیجلـابـ فلـأ نیسمخـ ھبـُ اعـ مھملـاو / بطخـن علطنشـ / مانقمـَ مھملـا / فلـأ نیعبـرأبـ / تاقـ لّشـَ رَّكبـَ موقیـ .2
 / ھیلعـ قّدُنـ ناكملـا ىلـَ انلصـو / هوھـ انحِّـلدََّدحـَ يللـا ناكملـا ىلـَ انلصـُو امـ ينـلافلـا ناكملـابـ لُّقتـ / قیـرطلـابـ انحعمـ لصـاوتتـ انلصـُوُ
 ھسـُار كّحُیـ يراد انـامـ لاقـ / ؟اذھـ تاقلـا يدّونـ نیـأ مادصـ / رصعلـا مادُّـق ىلـَ / شیفـ امـ قّدُنـ نیینّتسـم انسلَجـ ؟مادصـ ایـ فیكـ / قلغمـ
 بحـاصـ / الله بُلطنـ تاوقمِلـا طسـو شرّفنـ / ...ـلل انحـْرَسـَ / موقـ òایـ ھُلتلقـ / ھعُیبنـ تاوقمِلـا لخـُدنـ انلقـ يراد شامـ انـأ ھُلتلقـ لمعنـ ھفَیكـ
 لا لاـق كیلـع بعَلـت ھیلكْـشَ يذـھ مادـص صلاخ انلـق / فـلأ نـیرـشع ھـنإـك سـكوـلا مھمـلا / سـكوـب انعْـبِ انـحإو / نیفـلأ عشَـمَ ءاـجأ ةـصرَعَـلا
 / انعْزِجِ òای ھُلتلق / لصَح يللا وم يردام يخای لاق / ؟فیك بیّط انلق / يذھ بیجلاب يذھ نومضم يذھ

 ھیلعـ قّدیـ / نیحلـاذ ھیلعـ قّدُتـ برّجـ ھكـَأ ھُلتلقـ ...ماقـ / سكـوبـ ھكـَاذآ لاقلـا انعبـِ اقـ / حوّرنـ نییـونْمـَ انحـإو / اذھـ عراشلـابـ انحـإ مھملـا .3
 بیطـ / هوھـ امـ يردامـ نوفلتلـا كُّـفأ شوتمـْزِجـِ اعـ امـو يدنعـ سانـ ھبـُ ناكـ مكللُـقأ ھلـَاقـ ھكـَانـإ ىلـ انحـرُ اقـ انحـإ كِـل امـ / نوفلتلـا قّدیـ
 انـدزِ انـرَّْكبـَ / ھینیبـ امـ ةركبـ ةركبـ انلقـ ؟نییضـافـ ةركبـ صلاخـ ھلـَاقـ بّإبـ ھتَنیحـّذَ انحـإ انلقـ ؟متنـأ نیـأ ...داعـ متنـأ ةركبـُ ھلـَاقـ ؟فیكـ نیحلـاذ
 يللـا كشكُلـا دنعـ ھیلعـ لصتّنـ ھكـَذآ ناكملـابـ انحـإ / انحـْرَسـَو òایـو / بطخـن نیحـراسـ / مانقمـَ انلْمِعـِ / تاقـ ،ھكَیـذآ سایبلـا تكـابـ انیّلشـ
 اللهو لاقـ / ؟مادصـ ایـ فیكـ / انعجـِرِ / كَّقحـَ ةبطخـُلاو ھتَنـأ مادصـ ایـ انجـْراختـُ òأ ایـ / قلغمـ / قّدنـو / انحـربـدأ اذآ كشكلـا هولعـَ انحللُقتـ
 ھكَنـَؤُا تایّبـرَعـَ مھـاعمـ انبـاحصـأ ھبـُ ناكـ لیلقـ انحِْلیقِبـِ اعـ / ھكـَذآ تاقلـا نمـ / فلـأ ةتّسـب الله انبلطـ ...ـب الله بلطنـ انعجـر / يراد انـامـ
 / سایب شاندنع ام ...ـب ...انحإو / ؟حوّرن فیك ھلتلق / انحَّور يراد انام لاق / ؟فیك سایبلا لَّمك / مادّص / مھنیب انعْزّو

 نییـراد شوتنـامـ متنـأ ھلـَاقـ / باصّنـ يذآ / باصّنـ يذآ كیلعـ بعَلتـ يذآ يخـایـ ھُلتلقـ / ...انـأ كِـل امـ ایـ / ھبـَوَاجـ / ھیلعـ قّدَ / مھملـا .4
 ةجـاحـ شانـاعمـ اعـ امـ ةركبـ ةركبـ ،ةركبـّ لاإ يقـابـ اعـ امـ انلقـ / دعـوِ ةركبـ ھلـَاقـ / ؟لّحـلا بیطـ / هوھـ امـ يردامـ دوجـومـ ناكـ اللهو يبـأ
 ؟فیكـ .ھعُیبنـ وتلقـ ؟ھعُیبنـ / ةعیبـ ھُّـمُٔا عطـَرا ھُلتلقـ / نوفلتلـا ىذآّ لاإ يقـابـ اعـ امـ اللهو لاقـ / ؟مادصـ ایـ فیكـ / مادصـ قّحـ نوفلتلـا ریغـ
 انعبـِ / ھنُیبـ مقـرلـا انلُـق ةحیـرشـلا انیّلشـ / هونعبـِ تانـوفلتلـا بحـاصـ دنعـ حابصلـا انـرَّكبـ حابصلـا صلاخـ لاقـ / ؟ھنِیـأ نمـ تاقـ يرتشـن
 / قلغمـ اللهِو لوقیـو ؟مادصـ / الله / قلغمـ !الله / ةنیبكلـا نمـ ھیلعـ قّدُیـ اعـ حرَسـو ھكـَاذ مقـرلـا لّشـَو / تاقـ انیـرَتَشـَْا / انحـْرَسـَو لاوّجلـا
 تاقلـا عیبنـ حرَسـن / لمَعنـ ھفَیكـ يراد انـامـ لاقـ ؟لّحـلا فیكـ ؟ھیلـ امـ / ھیھـو ھتَنـأ كسفنـ الله قَّلغـ / قلغمـ لاقـ ؟قلغمـ قلغمـ / تیْمعـِ
 / تاق ةعاس ِّلك تاق ةعاس ِّلك ھفَیك / هوھّ لاإ ھبُ ام / ھُلتلق

 هونحـرَطـ / مانقمَلـا نیـدعبـ / دامـر انحـْاقـ / ضرعـ لوطـ هونیـْرَجـَ / عراشلـا انطْبَخـ نیكلـاھـ انحـْاقـ فیصـرلـابـ انسلَجـ / انحـرَسـ مھملـا .5
 / دحـاو انحلـاجـأ / قرسـلا نمـ فیـاخـ / مانقملـا نیبـ ھیلمِعـِ ھیفطَعـَ / مادصـ / فلـأ رشـعنثا يقـابـ ھنـُإكـ سایبـ ةیـّوشـ ھبـُ ناكـ اعـ / انمـادُّـق
 انحـإ ھُـلانلقـ ؟نیفـ نمـ متنـأ لاقـ / الله ةمحـرو ملاسـلا كیلعـ انلقـ مكیلعـ ملاسـلا / سوبكمـ ناكـ نیـأ ملعـأ الله لوقتـ / نیلِّـحذمـ ھُّقحـَ نانسـلأا
 / ؟اورُجـت اوردِقتشـ يرْجـَ ھبـُ اعـ لا لاقـ / انـؤُا انسلَجـَ انعجـِرِو ناكمـ انّكـُ يخـایـ انلقـ ؟نیسـلاجـ انـؤُا مكـاعمـ شیـأ بیطـ لاقـ / نیـدعُلـا نمـ
 انلقـ ؟لاوَ يرْجـَ ھبـُ لا لاقـ / موقنـ ةقـاطـ شانحْبـِ اعـ امـ / يرجـن انحـإو سمـأ لبقـ نمـ / نیخَّلممـ انحـاقـ / يرجـا يرجـا كلـَ يھـانـ ھُـلوتلقـ
 تمْجـَرَ / كلیـرجـأ / يرجـأ يرجـأ يرجـأ يرجـأ / راطـ / !مادصـ ایـ كتـَآ / انمـادّقـ نمـ قطـَ مانقملـابـ لاقـ لاجـّرَلـاو / ةحفْقـَ ھبـُ اعـ لاو
 ؟فیكـ بیطـ / !ò كرمـأ / ھینیبـ فلـأ رشـعنثلا ىتحـ يقـابـ اعـ لاقـ ؟ھفَیكـ مادصـ / هاتلـوتقمـ ایـ هووااو / لاجـّرلـا رشـَنَ ،طِّـحفََٔا،سعـادملـابـ
 نوفلتلـا انحلـَ يدنْیـ لّقـلأا تیبـ لاقـ / ؟نوفلتلـا تعبـِ ھتَنـأ ھللُقتشـ امـ / نوفلتلـا بحـاـص بانجـِ عجـَرنشـ / لمعنـ فیكـ يراد انـامـ لاقـ
 / ؟حبصلـا كیلعـ هونعبـ يللـا / حبصُلـا هونعبـ يللـا / سمـأ هونعبـِ يللـا نوفلتلـا ھنُیـأ / لاجـَّّرلـا بانجـِ انعجـِرِ / لصتّنشـ ةحیـرشـلا بكـّرنشـ
 / تاق لاو ءادغ لا انحإو !òأ / هوتعبِو هوتّمَرْفَ اللهو لاق !كل ىدف انأ / هوتعبِ اق .نوفلتلا لّقلأا ىلع لّشِن ةجاحب ھُلانلق ؟اواشت ام لاق

 حوّرنـ بكـَرنشـ فورعمـ ھبـُ لا روّدنـ ةزرْفَلـا انعجـِر / تعنتقـا لاقـ ؟تعنتقـَا نیحـّذ امـ صلاخـ / حوّرنـ لاقـ ؟مادصـ ایـ فیكـ انعجـِرِ .6
 انحـرَقـَ انلقـو !رامّعـ ،هدُنعـ ىلـ انیجـََٔا رامّعـ اوَــكا ھُلتلقـ / ھكَنـَؤُا فقـاو هوھـ / سكُلیھـلا ھعُمـ / دئـاقـ رامّعـ انلصّحـ / ریال انـاعمـ لاو ھعُمـ
 ھطَبتخـا اینـدلـا رامّعـ ایـ انلـ لصحـ يللـا هومـ يراد شاتنـامـ ھُـل انلقـ ؟ىذآ مكیلعـ لصَحـَ اقـ امـ ؟امـ !تامـلاسـ ؟مكُبـُ امـ / ھھُجـو ىلـَ يكِبُلـابـ
 مكـرمـأ لاقـ ةصّقلـا انیكَحـَ انمُـق ھُـلانلقـ ؟فیكـ / مادّصلـ بطُخـن انعِلطـِ / ؟مكـاعمـ متُعلطـِ ..امـ بیطـ / تاقـ لاو ءادغـ لا ھتَنیحـّد انحـإو / انیلعـ
ò / انحـإ امّلـَ انلمِعـِ / ةربَسـَ / مامتـ انلُـق / تاقـ انحلـارتشـاو انحئـادّغـ / تاقـ انحلـارتشـاو / انحئـادّغـ موقیـ / ةجـرد رخـآ ىلـ ریطـارطـ متنـأ 
 رامّعـ نوفلتبـ ةحیـرشـلا لمَعـا ھُـلوتلقـ ھتُلغـَزَ مادصلـ تلقـ قیـرطلـابـ / )مكُبـُ حوّرشـ انـأ ةجـاحـ مكـاعمـ لاو لاقـ( سكُلیھـلابـ نیحـِّورمـ انحـْاقـ
 / نوقلتلا قّدَ / قّدو ةحیرشلا بكّر موقی / دحاو ىلع قّدُأو ةحیرشلا بكّرش نوفلتلا انیدّاِ رامّع ای لاق / ھحَتف اق ملعا / ھیلع قّدُو
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 / مادصـو ىفطصمـ الله مكـایّحـ لاقـ / مادصـو ىفطصمـ اللهو ھُلــلاقـ ؟يعمـ نمـِ / لاجـّرَ ھبـُوَاجـ / ملاسـلا كیلعـ ھُلــلاقـ مكیلعـ ملاسـلا هولـَٔا .7
 بلـاغـ .بلـاغـ مكـاعمـ لاقـ / ؟ھتَنـأ ھنُمـَ بیطـ / ھیبطُخـت يللـا مقـر ىذآ لاقـ ؟نمـَ قّحـ مقـرلـا ىذآ بیطـ انلقـ / ؟هوتیـرتشـَا يللـا تاقلـا ھنُیـو
 انـأ ؟اوتـزفَقـَ مكیلعـ بذَكـ نمـِ ھكـَأ ،دامـرَ كیلـاعصـ يلـایعـ ایـ متنـأ لاقـ ؟نوفلتلـا ىذآ نكلـ لا / اوبطُختشـ اوتیجـأ يللـا بلـاغـ لاقـ / ؟نمـِ
 بلـاغـ كنـّإ يراد انـأ لا امـ / ؟بلـاغـ كنـّإ يراد انـأ / كبَطُخـش تعِلطـ ھُـلوتلقـ / ؟ھعُمـ كلخـّد امـ ينبـإ ھتَنـأو لاجـّرلـا ىلعـ بعلـأ سلـاجـ
 ؟يعمـ نمـِ / انـأ هرُدِاھشـ تاھـ ھُـلوتلقـ عجـَرَٔا / بلـاغـ دنعـ ىلـَو ىولـ ىولـ ىولـ مادصـ ...بلـاغـ / هرُھـظ ھُـل رسـِكَٔلاَ مادصـ عزِجـِ امـ اللهو
 ؟يجتشـ كنـّإ انحللقتـ شیـأ / ò كرمـأ بلـاغـ او انتلغّشـ بلـاغـ او ھَّـكأ هوملـ / ؟بلـاغـ او ھَّـكأ هوملـَ ھُـلوتلُـق / بلـاغـ كمّعـَ كاعمـ كللقـأ لاقـ
 / نیـرشـعو ةئـامـ الله ءاشـ نإ ھُلتلقـ / نیتّسـلا قوفـ نمـ يرمعـ ينـاقـ انـأ يلـایعـ ایـ لاقـ / شكبطُخـن اعـ لا / انـاعمـ نِّزخـ جرُخـا لقـلأا تیبـ
 ّلاإ ھبـُ امـ / میھـابـرإ مقـر كلیـدنـأ دیـزنشـ ھُـلوتلقـ هاھـ لاقـ بلـاغـ مّعـ عمسـا ایـ هاھـ / انبـذّعتـ اقـ / انبـاذعبـ هونّلطـ يللـا تاقلـا لِّلحـت جرُختشـ تنكـُ
 / بلاغ قّح مادّصّ لاإ ھبُ ام / مادّص عِّلطن / هوھو انأ علَطی ام الله ءاش نإ سب / میھاربإ
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Transcription en caractères latins

1. aqullak marrah / kunt agiss aḫazzin ana w-ṣaddām / ṣaddām ʕabd al-ʕalīm / baʕden 
yiglis kān li-wāṣil hu w-at-talafūn hāh / laḥna muḫazzinīn / yā ṣaddam yā ḫi hdir maʕāna 
wala ʠallī / mantāš dāri ma l-ḫabar / ar-raggāl addakā gambī / qāl yā ḫi na miʕi sirr/ ma u 
s-sirr yā ḫi ʠalli yā ḫi bo wāḥida bi-ʔibb titwāṣal maʕiyyā / li yimkin taʠrīban / ʔasbūʕeyn / 
wu-qa148 twāʡadt ana w-hīh / qā ništi niṭlaʕ nuḫṭuḅʷeh149 / wu-qa twāʡadt ana w-hih niḥna 
naṭlaʕ bas ši… štaṭlaʕ150 miʕiya qultalō / ibšir / kef ma šaṭlaʕš bas keyf štaḫṭuḅeh aḏạh151 / 
qāl yā ḫī ya šuḫṭuḅe liya willa lak al-mihimm niḥna ntḫārag / … / li wāʜid minnana eywah / 
qultalo ana n152 aʕgabana153 ašille ma ʕagabanaš ḡāy154 lak / … / ana bi-nafsi qult šaṭlaʕ 
ana… ana… aʕaššiq155 saʕ yom aḷḷā156 in štasbur sabara ma štasburš b-sittīn / 

2. yaḡum bakkar šall ʠāt / bi-rbaʕīn ʔalf / al-mihimm miqnām / šnaṭlaʕ naḫṭob157 / wu-ʔal-
mihimm ʕa bō ḫamsīn ʔalf bi-l-gēb / ṭaliʕna yalḷa la hinak / wuṣulna titwāṣal maʕiḥna bi-ṭ-
ṭarīq / taʠull b-l-makān al-fulāni ma158 wuṣulna la-l-makān allī ḥaddadalliḥna159 hūh / 
wuṣulna la-l-makān nduqq ʕalēh / muġlaq / kēf yā ṣaddām galasna mustanniyīn naduqq 
mā fīš / la ʠuddām al-ʕaṣr / ṣaddām ēn nawaddi l-qāt hāḏa / qāl mānā dāri yiʜukk rāso 
keyfa160 naʕmal qultalo ana māš dāri qulnā ndḫul l-miqwāt nabīʕoh / qultalo yaḷā ʠum / 
saraḥna l-l-… / nfarriš wasṭ al-miqwāt nuṭlub aḷḷah / ṣāḥib al-ʕaraṣa ga mašaʕ alfayn / w-
iḥna biʕna bi-waks / al-mihimm al-waks kinno ʕišrīn alf / qulna ḫalaṣ ṣaddām hāḏī šakle 
tilʕab ʕalēk qal lā hāḏi maḏṃūn hāḏi… bi-l-geyb hāḏi / qulna tayib keyf / qāl yā ḫi madri 
mu lli haṣal / qultalo yaḷḷā giziʕna / 

3. al-mhimm iḥna bi-š-šāriʕ hāḏa / w-iḥna manwiyīn narawwiḥ / qā biʕna l-qāt āḏāka161 b-
waks / qām… qultalo ka162 garrib tduʠʠ ʕale ḏalḥīn / yiduqq ʕaleh yiduqq at-talafūn / mā lik 

148. Ce dialecte répond par qā et ʕā respectivement aux particules qui apparaissent sous la forme qad et 
ʕād dans d’autres dialectes de la région.
149. Les pronoms suffixes de 3e personne sont -ōh pour le masculin et -ēh pour le féminin.
150. Le futur est marqué par le préverbe š-, y compris dans des emplois subordonnés sémantiquement 
proches d’un subjonctif. 
151. La série des démonstratifs en h- (type hāḏā, hunā, etc.) est représentée dans ce dialecte par des 
formes en ʔ-. On trouve aussi dans le document les formes en h-, plus koïniques à l’échelle yéménite.
152. Forme élidée de ʔin, conjonction conditionelle.
153. Dans ce dialecte, la désinence d’accompli 3fs est -ah (hīh katabah « elle a écrit »). Ici, à la désinence 
de 3fs s’ajoute un pronom suffixe objet de 1re personne du singulier -nā (le pronom suffixe de 1re personne 
du pluriel est -iḥna, bien qu’on trouve parfois aussi dans le texte la forme -nā, plus koïnique à l’échelle 
yéménite).
154. Particule qā (< qad) + pronom de 3fs hī.
155. Vocabulaire automobile. Le verbe signifie « passer une vitesse ». 
156. L’expression sāʕ yōm Aḷḷāh, mot à mot « comme le jour de Dieu » est un peu comparable à l’expression 
française « du feu de Dieu » ; ici on pourrait le traduire par « je vais faire le malin, sortir le grand jeu, en 
mettre plein la vue ». 
157. Une demande en mariage, qui a lieu lors d’une séance de consommation de qat, s’accompagne 
obligatoirement d’un présent sous forme de qat de la part du demandeur à l’intention de la famille de la 
jeune femme. 
158. Le texte comporte plusieurs mā différents : (1) négation « ne…pas » ; (2) interrogatif ou relatif inanimé 
« quoi ? », « ce que » ; (3) équivalent du classique ˀammā « quant à » ; (4) semble être un focalisateur 
(probablement issu historiquement de mā…ʔillā) – c’est le cas ici.
159. Forme complexe : ḥaddadah (accompli 3fs) + (peut-être) pronom suffixe de 3ms (repris après la forme 
verbale par un pronom indépendant hūh) + objet indirect 1p (préposition l- avec pronom suffixe -iḥnā).
160. Cette forme n’a rien à voir (du moins à époque historique) avec le classique kayfa et comporte 
l’élément -ah qu’on trouve suffixé dans ce dialecte, de manière optionnelle, à des démonstratifs et 
présentatifs (ainsi qu’au pronom indépendant de 2ms ʔantah). 
161. Équivalent de hāḏāk + élément -ah.
162. Pour ʔākah « allez, tiens, vas-y ».
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iḥna ḡā ruḥnā la inakā163 qālā aqullukum kān bo nās ʕindī wa-ma ʕā gizimtūš164 afukk at-
talafūn madri ma uh / ṭayib ḏaʜʜīn kēf qāla bukura antum ʕād ʔayn ntum qulna iḥnā 
ḏaḥīnta165 bi-ibb qāla ḫalāṣ bukura fāḏịyīn quln… bukura bukura mā bayneh166 / bakkarna 
zidna šallaynā bākat al-byās āḏikā167… qāt / ʕamilna maqnām / sāriḥīn naḫṭub / wu-yaḷḷā 
wu-saraḥna / iʜna bi-l-makān āḏạka nuttaṣil ʕaleh168 ʕind al-kušk alli taḡulliḥna169 ʕalo l-
kušk āḏā adbariḥna / wu-naduqq / muġlaq / yā ʔaḷḷā tuḫārigna ya ṣaddām anta w-l-ḫiṭba 
ḥaʠak / rigiʕnā / kēf ya ṣaddām / qāl waḷḷā mānā dārī / rigiʕna naṭlub aḷḷa b-… ṭalabna ḷḷa 
bi-sitta alf / min al-qāt āḏakah / ʕā biqīliḥna qalīl kān bo ṣḥābana maʕahum ʕarabiyyāt 
ūnaka wazzaʕna beynuhum / ṣaddām / kammal al-biyās keyf / qāl māna dāri rawwaḥna / 
qultalo kēf nurawwiḥ / w-iḥn… bi… maʕandnāš biyās / 

4. al-mihimm / daqq ʕaleh / gāwabah / ya mā lik ana… / qultalo yā ḫi āḏi talʕab ʕalēk āḏi 
naṣṣāb / āḏi naṣṣāb / qāla antum mantūš dāriyīn abi waḷḷa kān mowgūd madri mā huh / 
ṭayib al-ḥall / ʠāla bukura w… wiʕd / qulna mā ʕā bāʠi lla bukura e… bukura bukura ma ʕā 
maʕānāš ʜāga ġer at-talafōn ʜaqq ṣaddām / kēf ya ṣaddām / qāl waḷḷa mā ʕā bāʠi lla ḏa t-
t a l a f ū n / q u l t a l o r ṭ a ʕ 
ummmmmmmmmmmmmmmmmmmmṃmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmṃo biʡah / 
nabīʕoh qultu nabīʕoh kēf naštari qat min eynih170 / qāl ḫalāṣ ṣ-ṣabaḥ bakkarna ṣ-ṣabāḥ 
ʡind ṣāḥib at-talafūnāt biʕnuh171 / šallayna š-šarīḥa ʠulna r-raqam beynoh / biʕna l-gawwāl 
wu-saraḥna / aštarayna qāt / wu-šall r-raqam ḏạ̄ka w-saraḥ ʕa [?] yduqq ʕaleh min l-
kabīnah / aḷḷah muġlaq / aḷḷāh / ṣaddām wa-yaqul waḷḷahi muġlaq / ʕimīt / muġlaq muġlaq 
ʠāl muġlaq / ġallaq aḷḷa nafsak anta w-hīh / mā le kēf al-ḥall ʠāl māna dāri keyfa naʕmal / 
nasraḥ nabīʕ al-ḡat qultalo / mā bo lla172 huh / keyfa kulli sāʕ ʠāt kulli sāʕ ʠāt / 

5. al-mihimm saraḥnā / galasnā bi-r-raṣīf qaḥna173 hālikīn ḫabaṭna š-šāriʕ / garēnu ṭūl 
ʕarḍ / qaḥna ramād / baʕdēn al-maqnām / ṭaraḥnu quddāmana / ʕā kan bo šwiyyat byās 
kinno bāʠī ṯnaʕšar alf / ṣaddām / ʕāṭafe ʕimile ben al-maqnām / ḫāyif min as-siraq / 
agāliḥna wāḥid / al-asnān ḥaʠʠo mḏaḥḥilīn / taqūl aḷḷa aʕlam en kan makbūs / as-salāmu 
ʕalēkum qulna ʕalēk as-salām w-raḥmatu ḷḷah / qāl… ʔantum min fen qulnālo iḥna min… 
al-ʕudeyn174 / qāl ṭayib ʔeš maʕākum una galisin qulnā ya ḫi kunnā makān wu-rigiʕna 

163. Phonologiquement ʔināk-ah. 
164. Forme de 1s. On trouve dans le texte pour l’accompli 1s des formes de type katabtū et d’autres de type 
katabt, plus standard à l’échelle yéménite (ainsi le locuteur prononce généralement qultaloh « je lui ai dit » 
au lieu de qultūloh du dialecte local). 
165. ḏa-l-ḥīn-t-ah, forme d’insistance de ḏalḥīn, ḏaḥḥīn « maintenant ». 
166. Équivalent de ʔayš fīh « qu’est-ce que ça peut faire ». 
167. biyās « argent » est un pluriel, d’où l’accord du démonstratif au féminin singulier. Le mot paisā est 
d’origine indienne, aussi bien pour désigner une unité monétaire que dans le sens d’argent en général. Il a 
été emprunté par différentes langues sur les côtes de l’océan Indien, depuis l’Afrique orientale jusqu’à l’Asie 
du Sud-Est. Pour l’arabe, cf. bēzah, pl. bēzāt sur la côte orientale de la péninsule Arabique, et baysah, 
actuellement millième partie du riyal omanais.  
168. ʕalēh est une forme de 3fs. La forme de 3ms suit quelques secondes plus tard : ʕalōh.
169. taqull-l-iḥnā.
170. Sans doute forme koïnique avec -ih comme pronom suffixe de 3ms.
171. -nuh est la forme synthétique résultant de la suffixation du pronom objet de 3ms sur la désinence 
verbale de 1p.
172. mā bōh ʔillā (mā b(ih)-illā à Sanaa), littéralement « il n’y a que », a des emplois idiomatiques proches 
de lā budda du standard.
173. Ici la particule qa + pronom suffixe joue le rôle d’une copule. 
174. La tribu de Šarʕab ayant une réputation sulfureuse, les personnages choisissent de donner une 
réponse extrêmement vague en se réclamant d’une ville située à une cinquantaine de kilomètres de chez 
eux. Le dialecte d’al-ʕUdayn est cependant assez différent de celui du présent document. 
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galasna ūnah / qāl la175 ʕā bo gary štaqdirū tagrū / ʠultalo nāhīlak igri grī / qaḥna 
mumallaḫīn / min qabl ams w-iʜna nagrī / mā ʕā biʜnaš ṭāḡa naʠūm / qāl lā bo gary walā ? 
ʠulna walā ʕā bo qafḥah176 / w-ar-raggāl qāl bi-l-maqnam ṭaq min ʠuddāmana / atak ya 
ṣaddām / ṭār / agri agri agri agrī / agrīlak / ragamt bi-l-madāʕis afaḥḥiṭ našar ar-raggāl / wō 
ya maqtūlatāh / ṣaddām keyfa qāl ʕa bāqi ḥitta ṯ-ṯnʕašar alf beyneh / ʔamraki lillāh / ṭayib 
keyf qāl māna dāri kef naʕmal / šnargaʕ gināb ṣāḥib al… at-talafūn / ma štaʠullo anta biʕt 
at-talafūn / qāl bet al-aqall yindi laḥn t-talafūn šnarakkib aš-šariḥa šnattaṣil / rigiʕna gināb 
ar-raggāl / ʔeynu t-talafūn alli biʕnu ʔams / alli biʕnu ṣ-ṣubḥ / alli biʕnu ʕalayk aṣ-ṣubḥ / qāl 
ma tšaw177 qulnālo bḥāgat nšill [?] ʕala l-aqal at-talafūn… qā biʕtuh178 / ana fdālak qā waḷḷa 
farmattu wu-biʕtuh / aḷḷa w-iḥna lā ġada walā ḡāt / 

6. rigiʕna kēf yā ṣaddām qāl nurawwiḥ / ḫalāṣ ma ḏaḥḥīn aqtanaʕt qāl aqtanaʕt / rigiʕna 
al-farza ndawwir lā bo maʕrūf šinarkab nrawwiḥ maʕo walā maʕāna riyāl / ḥaṣṣalna 
ʕammar qāyid / maʕo l-hīluks / hu wāqif ūnakah / qultalo kwā ʡammār agēna la ʡindo 
ʕammār wu-qulna qaraḥna bi-l-buki la waghoh / mā bukum salāmāt mā mā ḡa ḥaṣal 
ʕalēkum āḏa qulna lo mantaš dāri mu lli ḥaṣal lana ya ʕammār ad-dunyā aḫtabaṭa 
ʕaleyna / w-iḥna ḏaḥḥinta lā… lā ġada walā ḡāt / ṭayib mā ṭiluʕtum maʕākum / ṭiliʕna 
naḫṭub li-ṣaddām / kēf qulnalo ʠumna ḥakayna al-qiṣṣa qāl ʔamrakum lillah / antum 
ṭarāṭīr l-āḫar daragah / jaḡum ġaddaiḥna / w-aštarāliḥna qāt / ġaddaiḥna wu-štarāliḥna 
qāt / qulna tamām / sabarah / ʕimilna lamma ḥna qaḥna murawwiḥīn bi-l-hīluks (qāl wala 
ʕalēkum ḥāga na šrawwiḥ bukum) / bi-ṭ-ṭarīq qult li-ṣaddām zaġalto179 qultulo ʕmal aš-
šariḥa bi-talafūn ʕammar wu-duqq ʕaleh / iʕlum qa fataḥah / qāl ya ʕammār iddīna t-
talafūn šarakkib aš-šariḥa w-aduqq… ʕala waḥid / yaḡum rakkab aš-šariḥa wu-duqq / 
daqq at-talafūn / 

7. alo s-salām ʕalēkum qallo ʕalēk as-salām / gāwabo raggāl / min maʕi ʠallo waḷḷa 
muṣṭafā w-ṣaddām / qāl ḥayyākum aḷḷa muṣṭafā w-ṣaddām / weyno l-qāt alli aštareytuh180 / 
qulna ṭayib aḏa r-raqam ʜaqqa min qāl aḏa raqam alli taḫṭubʷeh / ṭayib manu181 anta / qāl 
maʕākum ġālib ġālib min / qāl ġālib alli agītu štaḫṭubu / lā lākin āḏa t-talafūn qāl antum yā 
ʕiyālī ṣaʕālīk ramād aka min kaḏab ʕalēkum qafaztū / anā gālis alʕab ʕala r-raggāl w-anta 
ibni ma daḫḫalak maʡoh / qultulo ṭaliʕt šaḫṭubak / ana dāri nnak ġālib ? / mā la182 na dāri 
nnak ġālib waḷḷa ma giziʕ ṣaddām la-ksir183 lo ḏạhroh / ġālib… ṣaddām lawa lawa lawa w-la 
ʕind ġālib / argaʕ qultulo hāt šahādiro anā / min maʕi qāl aqullak maʕāk ʕammak ġālib / 
qultulo lam-akka184 wā ġālib / lam-akka wā ġālib šaġġaltana wā ġālib ʔamrak lilla / ēš 
taqulliḥna nnak štagi… bēt al-aʠall ḫrug ḫazzin maʕāna / la ʕā naḫṭuḅakš / qāl ya ʕiyāli 
ana qāni ʕumri min foq as-sittīn / qultalo in ša aḷḷa miya w-ʕišrīn / kunt štaḫrug taʜallil al-
175. Le texte comporte plusieurs lā différents : (1) adverbe négatif « non » ; (2) particule négative « ne…
pas », surtout dans des emplois de type subjonctif, prohibitif, etc. ; (3) conjonction négative « ni…ni » ; (4) 
préposition « à », héritière à la fois de li- et de ʔilā de l’arabe ancien ; (5) particule conditionnelle éventuelle 
correspondant grossièrement à ʔiḏā d’autres dialectes – comme c’est le cas ici. À ne pas confondre avec la 
particule proclitique la- (avec a bref) introduisant l’apodose et qui apparaîtra vers la fin du texte (équivalent 
du lam al-tawkīd ou du lam ǧawāb al-šarṭ du classique). 
176. qafḥah « coup, claque » a des emplois idiomatiques dans ce dialecte : mā ʕimilt qafḥah « j’en ai pas 
fichu une », walā qafḥah « rien du tout ». 
177. Verbe šā / yišā « vouloir » à l’inaccompli 2mp. Le verbe aštā / yaštī, apparu plus haut, est davantage 
koïnique.
178. Ici la forme en -tūh représente une désinence d’accompli 1s + le pronom suffixe objet de 3ms.
179. zaġal / yazġul : presser quelqu’un du doigt pour attirer son attention discrètement.
180. Contrairement à biʕtūh supra, aštaraytūh ici est une forme de 2mp + pronom suffixe objet de 3ms.
181. man+hūh. Le texte mélange les formes min et man de l’interrogatif personnel, la seconde étant 
davantage koïnique.
182. mā lā correspond ici à ʔammā ʔiḏā du standard.
183. Pour la-ʔaksir.
184. Pour lamū akkah (layš hākaḏā dans un parler plus koïnique) « pourquoi ainsi ? », formule de reproche.
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qāt alli ṭallaʕnu bi-ʕaḏābana / qa tʕaḏḏabna / ha ya smaʕ ʕam ġālib qāl ah qultulo šanzid 
andīlak185 raqam bʷrāhīm / mā bo illa bʷrāhīm / bass in ša aḷḷa ma yiṭlaʕš ana w-huh / 
niṭalliʕ ṣaddām / ma bo illa ṣaddām ḥaḡ ġalib /

185. Pour « donner », texte atteste andā / yandī et addā / yaddī (le second plus koïnique).
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Traduction

1. Voilà, un jour / j’étais en train de qater186 avec Saddam, / Saddam Abd al-Alim, / bref il 
était là sans cesse au téléphone « allo ? » / alors qu’on était en train de qater. / « Écoute 
Saddam, discute avec nous au lieu de… ». Il me fait : / « T’es pas au courant ? », / genre il 
s’accoude à côté de moi, / il me fait : « Tu sais quoi, j’ai un secret, là » / « Ah oui quel 
secret ? » « Eh bien, il me fait, ya une fille à Ibb qui parle avec moi au téléphone / depuis 
genre environ / deux semaines, / et on s’est donné rendez-vous elle et moi, / il me fait, je 
veux aller la demander en mariage, / on s’est donné rendez-vous elle et moi, moi j’y vais 
mais… t’y vas avec moi ? » Je lui fais : / « Félicitations ! / Bien sûr que j’y vais mais 
comment tu vas la demander en mariage et tout ça ? » / Il me dit : « Écoute, soit je 
demande sa main pour moi, soit pour toi, en tout cas on fait une bonne affaire, / peu 
importe lequel des deux », voilà c’est ça. / Je lui dis : « Moi si elle me plaît je la prends, si 
elle me plaît pas elle est à toi » / … / Moi dans ma tête je me disais : et comment que je 
vais y aller ! Mets les gaz autant que tu peux, si ça marche tant mieux, si ça marche pas 
tant pis. / 

2. Il se lève de bon matin, il achète du qat / pour 40 000 riyals. / Enfin, une belle botte. / 
C’est qu’on partait pour une demande en mariage, tout de même ! / Et puis on avait en 
plus 50 000 en poche. / Et hop on se met en route. / On arrive, elle nous avait appelé sur 
le chemin, / elle avait dit à tel endroit, du coup on est allé pile à l’endroit qu’elle nous avait 
fixé. / On arrive à l’endroit, on l’appelle au téléphone… / son téléphone est éteint ! / « On 
fait quoi, Saddam ? » On s’assoit, on attend, on rappelle, rien. / Jusqu’en début d’après-
midi. / « Saddam, on fait quoi de tout ce qat ? » / Il me dit : « Je sais pas », il se gratte la 
tête, « On fait quoi ? » Je lui dis : « Moi je sais pas ». On se dit : « On va au marché au qat 
et on le vend ? » / Je lui fais : « OK, c’est parti. » / On va au… / On déballe par terre au 
milieu du marché on fait nos affaires. / La personne qui gère l’emplacement passe nous 
prélever 2 000 riyals. / On a vendu a perte. / Voilà, genre 20 000 riyals de perte. / Je lui 
dis : « Hé bé ! Si tu veux mon avis, Saddam, elle se moque de toi. » Il me fait : « Ah nan 
nan, elle est réglo, elle… c’est dans la poche, t’inquiète. » / Je lui fais « Ben alors c’est 
quoi le problème ? » / Il me fait : « Écoute je sais pas ce qui s’est passé. » / Je lui fais : 
« Viens on se casse. » / 

3. Bref on était dans la rue, là / (genre on était parti pour rentrer chez nous, / on avait 
revendu le qat à perte, et tout), / et lui… je lui dis : « Vas-y essaye de l’appeler là 
maintenant. » / Il l’appelle, ça sonne ! / « Ben alors qu’est-ce qui t’arrive ? Nous on est allé 
là [où tu nous as dit]. » Elle nous dit : « Pour tout vous dire, j’avais du monde à la maison, 
du coup j’ai pas osé allumer le téléphone, j’sais pas quoi… » / « Bon du coup maintenant 
on fait quoi ? », elle fait : « Demain vous êtes encore… vous êtes où ? ». On lui dit : 
« Nous c’est maintenant qu’on est à Ibb », elle fait : « Parfait, demain vous êtes libres ? », 
nous on lui dit : « Si c’est demain, c’est demain, qu’est-ce que ça peut faire. » / On se lève 
le matin, on reprend la liasse de monnaie, là, [et on achète] du qat. On prépare une botte 
– puisqu’on va pour une demande en mariage ! / Et en route. / Une fois qu’on est au point 
de rendez-vous on l’appelle, à côté du kiosque qu’elle nous avait dit, il nous a porté 
malheur ce kiosque, / on appelle. / C’est éteint ! / Dis-donc, décidément c’est une bonne 
affaire ton histoire de fiançailles, là, Saddam ! / Bon, on rebrousse chemin. / « On fait quoi, 
Saddam ? » / Il me fait « Franchement je sais pas. » / On retourne tenter notre chance… 
on en a tiré 6 000 riyals, / du qat, là. / Il nous en restait un petit peu, il y avait des gars de 
chez nous qui avaient des brouettes là-bas [comme vendeurs de rue], on le leur a 

186.  = consommer du qāt. 



-118-

distribué. / « Bon alors Saddam ? / On n’a plus d’argent, on fait quoi ? » / Il me dit : « Ben 
je sais pas, on rentre. » / Je lui fais : « Et on rentre comment ? / On n’a pas d’argent. » / 

4. Bref en tout cas, il la rappelle au téléphone. / Voilà qu’elle répond. / « C’est quoi cette 
histoire ? » / Je dis [à Saddam] : « Mec, elle se fiche de toi. C’est une mytho. / C’est une 
mytho ! » / Elle nous fait : « Mais vous pouvez pas savoir, ya mon père qui était là, j’sais 
pas quoi… » / « OK et du coup ? » / Elle dit : « Demain… promis ! » / Nous on se dit : il ne 
manquait plus que ça, demain ! Elle est bien mignonne avec son demain, nous il nous 
reste plus rien à part le téléphone de Saddam. / « On fait quoi, Saddam ? » / Il dit : « Eh 
bien il ne reste que ce téléphone. » / Je lui fais : « Ben vas-y, bon sang, vends-le ! » / « On 
le vend ? » Je lui fais : « Ben oui on le vend. » « Comment ça ? » « Ben comment tu veux 
acheter du qat sinon ? » / Il fait : « OK. » Le lendemain matin tôt on va chez le marchand 
de téléphones, on le vend. / On a enlevé la carte parce que y avait le numéro dedans. / On 
a vendu le portable et on est parti / acheter du qat. / Il prend le numéro de la fille et il va 
l’appeler depuis une cabine. / Purée, c’est éteint ! / C’est pas vrai ! / « Saddam ? », il me 
dit « Hé non, c’est éteint ». / Là je vois rouge. / « Mais genre éteint éteint ? » Il me fait : 
« Oui, éteint. » / « Que Dieu t’éteigne, toi et cette fille ! / Qu’est-ce qui lui prend ? On fait 
quoi maintenant ? » Il me dit : « Je sais pas quoi faire. » / « Hé bé on va revendre le qat, je 
lui fais, / ya pas d’autre solution. / C’est quoi ça, à chaque fois on achète du qat, on 
rachète du qat… » / 

5. Bref on y va. / On s’est assis sur le trottoir. On était morts, on avait arpenté les rues, / on 
avait couru dans tous les sens. / On était en miettes. / Et alors du coup la botte de qat, on 
l’a posée devant nous. / Il restait un peu d’argent, il devait rester genre 12 000 riyals. / 
Saddam les a pliés et les a mis dans la botte. / Il avait peur qu’on se les fasse voler. / Ya 
un mec qui vient nous voir, / avec les dents toutes rouillées, / tu te demandais d’où ils 
avaient bien pu le déterrer. / « Bonjour. » « Bonjour. » / Il nous fait : « Vous êtes d’où ? », 
on lui dit « On est de… d’al-Udayn. » / Il fait : « OK et du coup vous faites quoi assis ici ? » 
On lui dit : « Eh bien on est allé quelque part, on est revenu et on s’est assis là. » / Il fait : 
« Mais s’il fallait courir, vous pourriez ? » / Je lui réponds : « Fais-toi plaisir, cours, nous on 
est éclatés, / ça fait depuis avant-hier qu’on court, / on n’a même plus la force de se 
lever. » / Il fait : « Vous pouvez vraiment plus courir ? » On lui dit : « On peut plus faire que 
dalle. » / Et là le gars attrape la botte hop ! devant nous. / « Attention, Saddam ! » / Et 
l’autre se barre. / Je cours, je cours, je cours, je cours… / Cours toujours ! / Je lui lance 
mes chaussures, je dérape, le mec il a filé. / Au secours ! / « Saddam, on fait quoi ? » Il 
me dit : « Et en plus les 12 000 riyals sont restés dans la [botte de qat]. » / Alors là, mon 
pauvre… / « Et du coup on fait quoi ? » / Il me dit : « Je sais pas quoi faire. / On va 
retourner voir le vendeur de téléphones. » / « Et tu vas lui dire quoi ? t’as vendu ton 
téléphone. » / Il me dit : « Ben au moins il nous passera le téléphone, qu’on puisse mettre 
la carte et appeler. » / On retourne trouver le gars. / « Il est où le téléphone qu’on a vendu 
hier ? / Enfin, qu’on a vendu ce matin ? / qu’on t’a vendu ce matin ? » / Il nous fait : « Vous 
le voulez pour quoi ? », on lui dit : « On aurait juste besoin au moins du téléphone 
pour… » « Je l’ai vendu. » / « Allez je t’en supplie ! », il fait : « Je vous promets, je l’ai 
formaté et je l’ai vendu. » / Mon Dieu, et nous on n’a même pas de quoi ni manger, ni 
qater. / 

6. On sort de là, « Saddam, on fait quoi ? », il me fait : « On rentre. » / « C’est bon, cette 
fois t’as eu ton compte ? », il me dit : « Oui, là c’est bon. » / On retourne à la station on 
cherche s’il y a quelqu’un qu’on connaît pour prendre le bus du retour avec lui, vu qu’on 
n’a plus un sou. / On a repéré Ammar Qaïd, / avec son High-Lux, / il était là à attendre. / 
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Je dis [à Saddam ] : « Tiens, regarde, Ammar ! », on va vers lui, « Ammar ! », et on lui 
dit… on éclate en sanglots devant lui. / « Qu’est-ce qu’il y a, tout va bien ? Qu’est-ce qui 
vous est arrivé, tout ça ? », on lui dit : « T’imagines pas ce qui nous est arrivé, Ammar, 
vraiment on a eu la poisse, et là maintenant on n’a pas de quoi manger ni qater. » / 
« D’accord, mais qu’est-ce qui vous a fait venir ? » / « On est venu fiancer Saddam ! » / 
« Comment ça ? », on lui a dit… on s’est mis à lui raconter l’histoire, il nous fait : « Alors là 
bravo les gars, / vous êtes vraiment des losers de première. » / Du coup il nous a payé à 
manger, / il nous a acheté du qat, / il nous a payé à manger et il nous a acheté du qat, / on 
s’est dit ouf, / c’est bon. / Une fois qu’on a eu été en route pour rentrer avec le High-Lux (il 
nous a dit vous inquiétez pas je vous ramène), / sur le chemin je dis à Saddam, je lui fais 
signe, je lui dis : « Mets la carte dans le téléphone de Ammar et appelle-la. / Si ça se 
trouve elle a allumé son téléphone. » / Il dit : « Ammar, passe-nous ton téléphone, que je 
mette ma carte pour appeler… quelqu’un. » / Du coup il insère la carte, il appelle, / ça 
sonne ! / 

7. « Allô, bonjour ! » « Bonjour ! » / C’est un homme qui lui répond. / « Qui est à 
l’appareil ? », il répond : « Eh bien, Mustafa et Saddam. » / L’autre lui fait : « Ah bonjour, 
Mustafa et Saddam ! / Alors il est où ce qat que vous avez acheté ? » / On fait : « Attends, 
c’est le numéro de qui, là ? », il nous dit : « C’est le numéro de celle que tu veux 
épouser. » / « Oui mais toi tu es qui ? » / Il fait : « C’est Ghalib. » « Quel Ghalib ? » / 
« Ghalib que vous êtes venus demander en mariage. » / « Non mais ce numéro ? » Il nous 
fait : « Les enfants, vous êtes vraiment des crevards. N’importe qui vous monte un bobard 
et vous marchez ? / Moi j’étais là à mener [Saddam] en bateau, mais toi mon garçon 
qu’est-ce que tu es venu te fourrer avec lui dans cette histoire ? » / J’avais [envie de lui] 
répondre : « Je suis venu demander ta main ! / Comment je pouvais savoir que tu étais 
Ghalib ? / Si j’avais su que tu étais Ghalib, Saddam aurait pas pu faire un pas que je lui 
aurais cassé le dos ! / Ghalib… Saddam, de fil en aiguille on se retrouve chez Ghalib. » / 
Là cette fois je lui dis donne [le téléphone] je vais lui parler moi-même. / « Qui est à 
l’appareil », il me fait : « Je te dis que c’est ton oncle Ghalib » / Je lui dis : « C’est quoi 
cette histoire [= pourquoi ainsi], Ghalib ? / C’est quoi cette histoire, Ghalib ? Tu nous a fait 
marner, Ghalib, qu’il n’y a pas de quoi être fier. / Pourquoi tu nous as dit que tu allais 
venir ? Tu aurais au moins pu sortir qater avec nous. / Histoire qu’on arrête de te 
draguer. » / Il me fait : « Les enfants, mais j’ai déjà plus de soixante ans. » / Je lui dis : 
« Je te souhaite longue vie, mais même à cent vingt ans / tu aurais pu sortir histoire de ne 
pas laisser perdre le qat qu’on avait apporté à la sueur de notre front. / On en a bavé. / Tu 
sais quoi, oncle Ghalib ? » « Dis-moi. » « La prochaine fois je te donne le numéro 
d’Ibrahim. / C’est Ibrahim qu’il faut. / Mais j’espère que c’est pas moi qui vais 
l’accompagner. / On enverra Saddam. / Vous faites la paire, tous les deux [= il n’y a que 
Saddam qui soit à la hauteur, digne de Ghalib, qui fasse l’affaire]. » /
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Texte en représentation stéréotypée du parler d’al-Qaṣīm (Arabie Saoudite)187.
Source : feuilleton Ḍarb al-raml, saison 1 épisode 1
https://www.youtube.com/watch?v=XFtfjY9BFcA&t=660s, de 1’41” à 4’14”

Texte en caractères arabes :

.ينیزملا دمحم راوحو ویرانیس ،»لمرلا برض« ينیزملا دمحم ةیاور نم ىحوتسم
 ةقطنم نمف )ىملس( دمحم ةورم ةلثمملا امأ ،ةیلحملا ةجھللا هذھ تنقتأ دقو میصقلا نم )ةبذغ( الله دبعلا زوف ةلثمملا :ةظحلام
 .ارایعم اھقطن ربتعی لاو ىرخأ

Remarques graphématiques
ست  note API  [ʦ], réflexe de ك étymologique dans le pronom suffixe 2FS et dans certaines racines. 

[’note [g] et exceptionnellement [q] dans le terme fuqārā (= standard fuqarā  ق
le tanwīn ـٍــ  note le morphème connecteur -en suffixé aux participes actifs. 

 
 ،ةبذع امھنع دیعب ریغ فقتو طیسب ناتسفب يطسولا تخلاا يھو ةیقر اھتخا اھبناجبو حرفلا ناتسفب ىربكلا ریقش ةنبا ىملس[
 ]ىرغصلا تخلأا

؟نابھذ ستلوباج ام : ةبذع
؟ریخ ؟ ةبذع ای بابلا يتلفق ستارو ؟ووھ .ستلغش بم : ىملس
 .رادار لقِت انیلع تٍازقان يوش لك داعسو انر تارثبلا يذ نیجی ام ناشع ،نیزأ : ةبذع
 .ریصی ام ،ستتاوخ لوذ  يوش نیھیلع يقفرا : ىملس
 ؟ةبذع ای ستلاب شو .انوبا تانبو انتاوخ ھلوذھ ىملس ةقداص يھ : ةیقر
]ضایرلا ءایحأ دحأ[ زّلملا ىراقف تانب انحاو انوبا ریخبا تاشیاع نھو نینسإ ؟ نتیسن ! òاش ام : ةبذع
 ؟نھبند شیا نھ سب .انیسن ام : ىملس
 ریقش الله اش امو .»كلام وش«و »كدب وش«]ةیماشلا ةجھللا ةًدلقم[ .ستوبا ىلع تبعل يللا ایرث تانب نھنإ نھبنذ يتبیبح ای : ةبذع
.قدّص ام رضخ بلق وبأ
!يستحلاھ بیع ،ستوبأ اذھ ىرت .يوش يحتسا !بیع !ةبذع : ىملس
 ضرملا ھحَراط يللا ستمأ نیسنتبو زلملا مایا نیسنتبو انیسنتبو ةمیركلا ایرث ةلیاع نم يترص ھیإ .ستتقیقح ىلع يعلطا : ةبذع
.ستتحلصم ناشع سرعلا اذ ةٍٍسرعم يتنإ ،لوّلأا نم ةٍلیاق انا .نینس اھل ھتَبّسبو
.]اھعفصت[ ھیَتخصّم ستارت ستھجو ىلع يحتسا : ىملس
؟دعب نیبرضت : ةبذع
 لاإ جاوزلاھ تجوزت امو .انلك انل راص يللا تیسن لاو يملأ راص يللا تیسن ام انأ ينأ نیفرعت مزلاو ستبرضأ ھیإ : ىملس
 ؟جرھلا اذھ نیلوقت اھترخآو .مكناشع
؟انع سانلا نولوقی نیبت شیو ستسرع ھلیللا ،ىملس ای صلاخ : ةیقر
 رستاب لااو مویلا ،188هذخانب انقحو ،انل راص يللا تیسن ام انا ينإ مھفت ستتخا مزلا ،انع سانلا نولوقی شیا نمّاھ ام : ىملس
 ستیلع فرصا يبتاربو ،ةیموكحلا سرادملا يف لغتشا ينإ موی ةبذع ای يتیسن لاو ،ققاطملاو حایصلاب وھام سب ،هدخانب
 يدنع ام ينّست ،ةیموكح ةسردم يف لغتشت ریقش خیشلا تنب نلوقیو ،يستحلاب يلع نداجی تاسردملاو ،يرمع ةٍمراحو ستعلداو
 .وبأ لاو دنس
!لای ..ستتخلأ يفسأتإ لای يشمإ ]ةبذعل[ .دصقت ام ىرت ةبذع .ىملس ای الله يرفغتسا : ةیقر
.سب يمأ ملأ حورا ينیلخ ،ةفسأتم بینام !يكّف :ةبذع
نسحأ :ىملس
.تلاق ام ةبذع يلوقو .ھتانب لثم اھحانج تحت ستطحتو نیزلا اھملاكب ستیلع بعلت ایرث هركب ،ىملس ای ستركذأو :ةبذع
 

187.  Texte établi, translittéré et traduit par Frédéric Lagrange, avec l’aide de Marwan al-Hammadi (Abu 
Dhabi) et Muhammad al-Muzayni (Riyadh), transcription révisée par Julien Dufour. 

.ضایرلا ةقیرط ىلع حتفلاب »هذَخانب« سیلو ،میصقلا ةقیرط ىلع ،مضلاب »هذُخانب« ظفلت نأ ضورفملا ثیح ةلثمملا نم أطخ  .188

https://www.youtube.com/watch?v=XFtfjY9BFcA&t=660s
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transcription en caractères latins :

ʕAḏba : ma ǧābōḷić ḏihbān?
Salmā : mūb šiġḷić. ho? wǝṛać gǝfalti l-bāb ya ʕAḏba ? ḫēr?
ʕAḏba : azyan, ʕašān mā yiǧīn ḏī l-baṯṛāt Ṛana w-Sʕād, kill šwayy nāgzātin ʕalēna tegel 

ṛādāṛ
Salmā : erfegi ʕalēhin i-šwayy ḏūḷ ḫawātić, ma yiṣīr!
Ruqayya :hiya ṣādga Salma, haḏūla ḫawātna bnāt əbūna ; š-bǝlāć ya ʕAḏbah?
ʕAḏba : mašaḷḷāh ! nesēten? i-snīn w-hin ʕāyšātin ib-ḫēr əbūna w-iḥna banāt fuqāṛā l-

Malazz
Salmā : mā nesēna, bass hin eš ḏanbǝhin?
ʕAḏba : waḷḷa ya ḥabībətī ḏanbihin innihin banāt i-Ṯṛayya ʔalli lʕǝbət ʕala abūć, “šu 

biddak” w-“šu ṃālak”. w-ṃāšaḷḷāh i-Šgēr abū gaḷb ḫaḏạṛ ṃā ṣaddag…
Salmā : ʕAḏbah ! ʕēb ! esteḥi šwayy! tǝṛa hāḏa ʔabūć, ʕēb hal-ḥaći !
ʕAḏba : Iṭḷiʕī ʕala ḥagīgatić. ēh ṣirti min ʕāylat i-Ṯṛayya hal-karīmah, w-btansīnna 

wbtansīn ayyām al-Malazz w-btansīn oṃṃić illi ṭārḥah ǝl-maṛaḏ ̣ib-sibbitah laha 
sinīn. āna gāylatin i-mn il-awwal, ʔanti mʕarristin ḏa l-ʕurs ʕašān maṣḷaḥtić.

Salmā : istaḥi ʕala waǧhić təṛać mǝṣṣaḫtiyah
ʕAḏba : taḏṛ̣ubīn baʕad?
Salmā : ēh ʔaḏṛ̣abić. w-lāzim taʕrafīn anni ʔana ṃā nesēt illi ṣāṛ la-ʔuṃṃi w-la nesēt illi 

ṣāṛ lina killina. w-ṃā tǝzawwaǧt haz-zawāǧ illa ʕašānkum. w-āḫrətha tgūlīn 
hāḏa l-harǧ?

Ruqayya :ḫaḷāṣ ya Salma, il-lēla ʕursić weš tǝbīn yigūlūn in-nās ʕannā?
Salmā : ṃā hāmmin ēš yigūlūn in-nās ʕanna, lāzim ǝḫtić tifham ʔinni ʔana ṃā nesēt illi 

ṣāṛ lana, w-ḥaggina bināḫḏah, il-yōm walla bāćir bināḫḏah, bass māho biṣ-ṣiyāḥ 
wi-l-ǝ-mṭāgig ; wǝlla nesēti ya ʕAḏbah yōṃ inni ʔaštaġǝl fi-l-madāris il-
ḥukūṃiyyah, w-b-rātbi ʔaṣṛif ʕalēć w-adallaʕić w-ḥārmitin ʕumṛi, wi-l-mudarrisāt 
yiǧādin ʕalayy bil-ḥaći w-yigūlen bint iš-šēḫ i-Šgēr tištǝġǝl fi madrasa 
ḥukūṃiyya ćinni mā ʕindi sanad wa-la ʔǝbu.

Ruqayya :Istaġfiri aḷḷāh ya Salma. ʕAḏba tǝṛa ṃā tǝgṣud. imši yaḷḷa tʔassifi l-uḫtić… yaḷḷa!
ʕAḏba : fǝkkī! mānīb ǝ-mtaʔassfa, ḫallīni aṛūḥ l-ǝmm uṃṃi bass.
Salmā : aḥsan.
ʕAḏba : w-aḏakkarć ya Salma, bukṛa Ṯṛayya tilʕab ʕalēć ib-kalāmha z-zēn witḥǝṭṭić taḥt 

i-ǧnāḥha mǝṯǝl banātah ; w-gūli ʕAḏba mā gālat.
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Traduction :

ʕAḏba : Ils ne t’ont pas offert [apporté] de bijoux en or ?  
Salmā : Ce ne sont pas tes affaires. Oh? Pourquoi [wǝrā+pronom affixe] as-tu fermé 

la porte, ʕAḏba? Rien de grave?
ʕAḏba : C’est mieux. C’est pour que ces pustules, Rana et Suʕād, ne viennent pas 

tout le temps nous tomber [sauter] dessus, on dirait des radars.
Salmā : Aie un peu de pitié pour elles, ce sont tes sœurs, ça ne se fait pas !
Ruqayya : Elle a raison, Salma, ce sont nos sœurs et les filles de notre père. Qu’est-ce 

qui te prend, ʕAḏba ?
ʕAḏba : Ca alors ! Vous avez oublié ? Cela fait des années qu’elles vivent sur la 

fortune de notre père, alors que nous sommes les filles des pauvres du 
quartier Malazz. 

Salmā : Nous n’avons pas publié, mais elles, quelle est leur faute?
ʕAḏba : Ma chérie, leur faute est qu’elle sont les filles de Ṯurayya qui s’est jouée de 

ton père, [avec ses] «que veux-tu» [en dialecte levantin] et «quelle est ta 
fortune». Et incroyablement, Šuqayr avec son cœur tendre [vert] n’a rien eu 
de plus pressé189…

Salmā : ʕAḏba ! ne dis pas des choses pareilles ! Aie un peu de vergogne ! Quand 
même c’est ton père, ces paroles sont honteuses !

ʕAḏba : Montre-toi sous ton vrai jour [ta vérité]. Eh oui, tu es devenue [membre] de 
cette noble famille de Ṯurayya. Tu nous oublieras et tu oublieras les jours 
d’al-Malazz, et tu oublieras ta mère accablée par la maladie à cause d’elle 
depuis toutes ces années. Je l’ai dit depuis le début, tu as accepté ce 
mariage pour ton intérêt. 

Salmā : Impudente ! [litt. aie de la vergogne sur ton visage], franchement tu as 
exagéré [litt. tu l’as rendue sans goût]. 

ʕAḏba : Tu [me] frappes, en plus ? 
Salmā : Oui, je te frappe. Et tu dois savoir que je n’ai pas oublié ce qui est arrivé à 

ma mère ni ce qui nous est arrivé à tous. Et je n’ai contracté ce mariage que 
pour vous. Et après tout ça tu dis ces bêtises ?

Ruqayya : C’est assez Salma, c’est ta noce ce soir, que veux-tu que les gens disent de 
nous ? 

Salmā : Ce que les gens disent de nous ne me préoccupe pas. Ta sœur doit 
comprendre que je n’ai pas oublié ce qui nous est arrivé. Notre droit, nous le 
recouvrerons [prendrons], aujourd’hui ou demain nous le reprendrons, mais 
ce n’est pas par les cris ou les arguties. Ou as-tu oublié, ʕAḏba quand je 
travaillais dans les écoles publiques, et qu’avec mon salaire je t’entretenais, 
et que je te choyais, en me privant moi-même, et les institutrices cancanaient 
à mon propos, elles disaient que la fille du cheikh Šuqayr travaille dans une 
école publique, comme si [ka-’annī > ćinni] je n’avais ni support ni père. 

Ruqayya : Ne parle pas en ces termes, Salmā ! ʕAḏba sans doute ne veut pas dire 
cela. [à ʕAḏba] Allez, va t’excuser auprès de ta sœur, allez !

ʕAḏba : Lâche-moi ! Je ne m’excuserai pas, laisse-moi aller voir ma grand-mère. 
Salmā : Ca vaut mieux.

189.  Dans l’ensemble des dialectes arabes, du Maroc au Golfe, قدّــــص اــــم  existe en tant que locution 
idiomatique exprimant la hâte ou l’impatience et n’ayant qu’un rapport indirect avec le verbe croire. Le verbe 
s’accorde en genre et nombre avec le sujet de l’action et l’expression signifie «ne pas laisser s’écouler un 
instant, ne pas rater une occasion de, faire dès l’instant que». Dans les dialectes où la négation verbale est 
séquentielle avec un morphème suffixe -š, on distingue cette expression de «ne pas croire» par l’absence de 
morphème suffixe de négation. 
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ʕAḏba : Et je te rappelle, Salmā, demain Ṯurayya se jouera de toi avec ses belles 
paroles et te prendra sous son aile comme ses filles. Dis alors que ʕAḏba ne 
t’avait pas prévenue.
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Texte en parler de Koweit190

source : feuilleton Al-Dērfa (2019),
 https://www.youtube.com/watch?v=YTMkpTWxylA

Texte en caractères arabes

؟ةمطاف نیو : ةیرون
 .چیاچ يبرش .لدّبتإ : میرم
 .ةیھتشم ينام .يتیخو ای ةروكشم : ةیرون
 .ةوادھلاب روملأا ذخان انیلخ ،ةیرون : میرم
 ؟ ةتكاس يتناو درطنتو چتیبإ ناھنت ،ھمحری الله ،يلاغلا ردب تنب ةنیمأ يتدیفح ؟ میرم ای يتریّغت ام يتَنإ : ةیرون
 ؟ ةمطافب يوّسش نكل .يدنع ردب ةزعم نیفرعت يتنإ ،اھتمزع يللا انا ،ةیرون ای ىشح ،اللهو لا : میرم
 .يذھ ةقیرطلاب ةنیمأ عم ملكت قح يأ اھل ام ةمطاف ،میرم ای سب .اھبحاص عم تتام عیضاوم حتفن يبن ام : ةیرون
 ؟يتیب يف نیخراصت چدنعش ،يتلاخ ریخ ،اللهو شوخ : ةمطاف
 .لدّعتی ام هرمع بلچلا لیذ : ةلویقم سب .نیملكت ةدعاق ونم يفوش يحصإ ! يحَصإ  ؟ نیچحت نیفرعت ام شیل يتنإ : ةیرون
! يتلاخ : ةمطاف
 ام يدلو يبأ ام ،چتنچ ةنیمأو ،ةنیمأ ةلاخ يتَنإ .حّلصت روملأا يبإ ةیای انا ،صّلخ باتعلا تقو نلإ ،بتاعا ةیای ينام انآ : ةیرون
 . هربق يف حاتری
  ؟ يتیچحت ام ،ةتكاس چفوشأ ؟ةصح ای يتَناو : ةمطاف
 ؟ يتنب عم چلكاشم فوشأ ةیای ،يلغشو يتیب لباجا لا لادب انا نیدعبو ؟ چنیع سرات وم يتلاخ ملاك ؟چللوقأ ينیبتش : ةصح
!تنبلا قح يتیی وبلاا نم يتصلخ ! اعبط
 جص ،ينیعلاط ،ھنم ينوتمرح يللا اوتنإ .اوتَنإ مكاعم يتلكشم ،ردب عم وم يتلكشم ،يش چللوقب ! اوتَشع : ةمطاف
 .اھلك يتیندو يتایحو يرمعو يبیبح تام يللا سب ،چلیر تام يللا ]جص>جدص>قدص[
 ،میطف ای يحَصإ ؟نیملكت ةدعاق نیم يتنإ .نیچحتا نیفرعت ام ىتم نیل يتنإ ؟]ھیو>ھجو[ چھیو ىلع نیحتست ام يللای آآ : ةیرون
 يتناو ينوتمرحو ينوتمرح نیلوقت نیحلیلو چسار سرات بیشلا ؟يترص چربكشا يعلاط ،ردب ترم يذھو ،چتلاخ انا ىرت
 .انصلخو تیبلا يف اندنع نكسی يیا لصیف لوقا انا ،هریخ ذوخأم ملاكلا نیدعبو ،يتنإ چاعم نیدعبو !چمرح يللا ونم نیفرعت
 وم ،نیحلا يتنإ .يدنع يللا اذھ ؟ةمھاف وم لاو ةمھاف ،انتینبا لغش چلام يتناو .چیلع حوریو يیا ھنیفوشت نیبت ةعاس يأ ،چدلوو
 .الله يفاخ .ھتینب يف الله يفاخ لیَعَ ؟چبیبح ردب نیلوقت
 ؟ ينیف الله فاخی ونم ؟ اناو : ةمطاف
 نم رثكأ نیبتش ،ھمحری الله تام ردب ،صلاخ ؟ةمیدقلا عیضاوملا يف دیزنو دیعنا دعقنب ىتما يل ،ةمطاف ای سب ،سب : میرم
 ؟ يذچ
 يللا انا ،يلخاد شیاع نیحلیل سب .ھمسجب تام ردب نإ يردأ ،سبو عوضوملا نیركستا چنإ چمّاھ يللا …امی ای يردأ : ةمطاف
 .مكلك مكنم رثكأ ھتحلصم فرعأ اناو يدیلوا اذھ ،سبو انا يرارق رارقلا ،چلاھلوقأ ةرم لوّأو ،يتلاخ ای يشَ چللوقب ،يبلق تام

190. Texte établi, translittéré et traduit par Frédéric Lagrange avec l’aide de Jenan Bensalamah, Koweit, 
transcription révisée par Julien Dufour.

https://www.youtube.com/watch?v=YTMkpTWxylA
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Transcription en caractères latins :

Remarques phonologiques
Dans ce document, les équivalents de /r/, /l/ et /m/ de l'arabe classique connaissent chacun deux 
réalisations : l'une simple, et l'autre vélarisée. Cette opposition a une valeur phonologique. On a 
donc choisi ici de la transcrire. La consonne vélarisée sera signalée par un point souscrit (ṛ, Ị, ṃ). Il 
est cependant probable que la vélarisation et l'emphase sont deux phénomènes distincts (même si 
celle-ci paraît déclencher celle-là). Les contextes suivants semblent favoriser l'apparition de la 
variante vélarisée:
– la proximité d'une consonne emphatique;
– la proximité de /ḫ/ ou de /ġ/ (et peut-être de /g/);
– pour m au moins, la présence d'un /u/ ou d'un /ū/ avant la consonne;
– pour m, la présence d'un /ā/ après la consonne.
Le ṃ vélarisé est à plusieurs reprises suivi d'un appendice labio-vélaire: ṃʷ. On a également une 
réalisation fʷ de /f/ après /ū/.

Nūriyya : wēn Fāṭṃah ?
Maryam : itbaddil. šǝṛbi čāyič
Nūriyya : maškūṛa yawḫayti. ṃāni mištahyäh
Maryam : Nūriyyäh, ḫallīna nāḫḏ il-uṃūṛ bi-l-hadāwa
Nūriyya : ʔintay ṃa tǝġayyaṛti ya Maryam ? ḥafīdti ʔAmīnäh bint Badǝr il-ġāli, Aḷḷah 
yirḥuṃah, tinhān ib-bētič w-tinṭiṛd w-intay sāktäh ? 
Maryam : la w-aḷḷah, ḥašä ya Nūriyyäh, ʔanä lli ʕazamtha, inti tǝʕarfīn mǝʕazzat Badǝr 
ʕindi. lākin š-äsawwi b-Fāṭṃah ? 
Nūriyya : ṃa nabi niftaḥ ṃawāḏị̄ʕ ṃātat maʕa ṣāḥibhä. bass ya Maryam, Fāṭṃa ṃa laha 
ʔayy ḥagg i-ttikallǝm maʕa ʔAmīna bi-l-ṭaṛīqa hāḏi.
Fāṭma : ḫōš w-aḷḷah ! ḫēr ḫāỊti, š-ʕindič i-tṣāṛḫīn fī bēti ? 
Nūriyya : inti lēš ṃa tʕarfīn tiḥačīn ? iṣḥay ! iṣḥay šūfi min gaʕd tkallmīn; bass magyūläh : 
ḏēl il-čalb ʕumṛa ṃa yitʕaddal. 
Fāṭma : ḫāỊti !
Nūriyya : āna māni yāyä aʕātib, l-ana wagt lǝ-ʕtāb ḫaỊỊaṣ, āna yāya ʔabi il-umūṛ ə-
ttǝṣaỊỊaḥ. intay ḫāỊat ʔAmīnäh, w-ʔAmīnä činnitič, ṃa abi wǝldiʰ ṃa yirtāḥ fi gabṛah.
Fāṭma : w-intiy ya Ḥiṣṣah ? ašūfič sāktäh, ma tǝḥačētay ? 
Ḥiṣṣa : š-tabīni agullič ? kalām ḫāỊti mu tāris ʕēnič ? w-baʕdēn ānä bidāl la aǧābil bēti w-
šuġỊi yāyä ašūf mašāklič maʕa bǝnti ? ṭab‘an ! ḫaỊỊaṣti min il-ʔǝbu, yītay ḥagg il-bint !
Fātma : ʕištaw ! bagullič šay, miškilti mu maʕa Badǝr, miškilti maʕākum intaw. intu lli 
ḥǝṛamtūni minnäh, ṭāỊʕīni, ṣǝdǧ illi ṃāt ṛayilič, bass illi ṃāt ḥabībi w-ʕuṃṛi w-ḥayāti w-
dunyiti killahä.   
Nūriyya : ʔāh yalli ma tistəḥīn ʕala wayhič ? intay lēn ṃitä ṃa tǝʕarfīn ittǝḥačīn ? inti mīn 
gaʕdə tkallmīn ? iṣḥay ya Fṭēṃ, tǝṛa ana ḫāỊtič, w-hāḏi ṃǝṛt Badǝr, ṭālʕay š-kǝbṛič ṣǝṛtay ? 
iš-šēb tāris ṛāsič w-lil-ḥīn tgūlīn ḥǝṛaṃtūni w-ḥǝṛaṃtūni w-inti tǝʕarfīn minu illi ḥṛəṃəč ! w-
baʕdēn maʕāč intay ? ʔu-baʕdēn il-kalām ṃa’ḫūḏ ḫēräh, ʔāna ʔagūl FēṣaỊ iyi yǝskǝn 
ʕindinä fī l-bēt w-ḫaỊaṣnä. ʔu-wildič ayy sāʕa təbīn itšūfʷīnä ʔiyi w-iṛūḥ ʕalēč. w-intay mālič 
šuġəỊ fi-bnayyətnä, fāhmä wulla mu fāhmäh ? hāḏa lli ʕindi. intay ʔil-ḥīn mu təgūlīn Badǝr 
ḥabībič ? ‘ayal, ḫāfi ’Aḷḷah fi bnayytäh. ḫāfi ʔAḷḷah !
Fāṭma : w-ānä ? minu yiḫāf aḷḷah fīni ? 
Maryam : bäss, bäss ya Fāṭṃah, l-imta m-nigʕad inʕīd w-nzīd fi l-ṃawāḏị̄ʕ il-qadīmäh ? 
ḫaỊāṣ, Badǝr ṃāt aḷḷā yirḥuṃäh, š-tabīn akṯar min čǝḏī ? 
Fāṭma : ʔadri ya yuṃṃa… illi hāmmič innič i-tsakkrīn il-ṃawḏụ̄ʕ w-bass, ʔadri innǝ Badǝr 
ṃāt ib-ǧismäh. bass lel-ḥīn ʕāyiš dāḫili, ʔānä lli ṃāt gaḷbʷi, bagullič šayy ya ḫāỊti, w-
ʔawwǝl ṃaṛṛa agulhālič, ʔil-qaṛāṛ qaṛāṛi ānä w-bass, hāḏa iwlīdi w-āna aʕrəf maṣỊaḥtä 
akṯar minkum kǝllǝkum. 
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Traduction française :

Nūriyya : Où est Fātma ? 
Maryam : Elle se change. Bois ton thé. 
Nūriyya : Merci ma petite sœur. Je n’ai pas envie. 
Maryam : Nūriyya, prenons les choses calmement.
Nūriyya : Tu n’as [donc] pas changé, Maryam ? Ma petite-fille Amīna, la fille du cher Badr, 
Paix à son âme, se fait humilier chez toi et chasser de ta maison et tu restes muette ? 
Maryam : Non, je te jure, A Dieu ne plaise Nūriyya, c’est moi qui l’ai invitée, [et] tu sais à 
quel point Badr m’était cher. Mais que veux-tu que je fasse avec Faṭma ?  
Nūriyya : Nous ne voulons pas rouvrir des sujets qui sont mort avec celui qu’ils 
concernaient. Mais Fāṭma n’a aucun droit de parler à Amīna de cette manière.
Fāṭma : Parfait, vraiment ! Il y a un problème, ma tante ? Qu’as-tu à crier ainsi chez moi ? 
Nūriyya : Tu ne sais toujours pas [bien] parler ? Reviens à toi ! Reviens à toi et vois à qui 
tu parles. Mais comme le dit le proverbe, la queue du chien ne peut pas être redressée...
Fāṭma : Tata !
Nūriyya : Je ne suis pas venue faire des reproches, parce que le temps des reproches est 
révolu. Je viens [parce que] je veux que les choses s’arrangent. Tu es la tante d’Amīna, ta 
bru, [et] je ne veux pas que mon fils ne soit pas tranquille dans sa tombe.
Fāṭma : Et toi Ḥiṣṣa ? Je te vois silencieuse, tu n’as pas répondu.
Ḥiṣṣa : Qu’est-ce que tu veux que je te dise ? Ce que dit ma tante ne te satisfait pas [litt. 
ne remplit pas ton œil] ? Et puis en plus au lieu de voir [litt. rencontrer, aqābil > aǧābil] 
mon mari et mes enfants [litt. ma maison] et mes affaires, [tu veux que] je vienne 
m’occuper de [litt. voir] tes problèmes avec ma fille ? Evidemment ! Tu en as fini avec le 
père, tu es venue pour la fille ! 
Fātma : Bravo [litt. Puissiez-vous vivre] ! Je vais te dire quelque chose, mon problème 
n’est pas avec Badr, mon problème est avec vous. C’est vous qui m’avez privée de lui. 
Regarde-moi, c’est vrai que celui qui est mort est ton mari [litt. ton homme], mais moi celui 
qui es mort est mon aimé, la vie, mon existence, tout mon univers.
Nūriyya : Ah toi qui n’as pas honte ! [litt. qui n’éprouve pas de honte sur ton visage] ? 
Jusqu’à quand ne sauras-tu pas [bien] parler ? A qui [crois-tu que] tu es en train de 
parler ? Réveilles-toi, ma petite Fāṭma, je suis ta tante, et c’est la femme de Badr, regarde 
[-toi], quel âge avancé as-tu atteint ? Les cheveux blancs recouvrent [litt. emplissent] ta 
tête, et maintenant tu dis «vous m’avez privée et vous m’avez privée», alors que tu sais 
qui t’a privée ! Tu exagères tout de même [litt. et après avec toi] ! Et puis allons droit au 
but [litt. on retient le meilleur de la parole], je dis que Fayṣal viendra vivre chez nous à la 
maison, et c’est fini. Et ton fils, à n’importe quelle heure où tu voudras le voir, il passera te 
voir et rentrera, mais tu n’as rien à faire avec notre petite fille, tu as compris ou pas ? C’est 
ce que j’ai à dire. Maintenant, ne dis-tu pas que Badr était ton aimé ? Alors crains Dieu 
pour sa petite fille. Crains Dieu !
Fāṭma : Et moi, qui craindra Dieu pour moi ?
Maryam : Ca suffit, ça suffit Fāṭma, jusqu’à quand allons nous continuer à répéter et 
ressasser les vieilles histoires ? C’est fini, Badr est mort, paix à son âme, que veux-tu de 
plus que cela ? 
Fāṭma : Je sais maman… Ce qui t’importe c’est de clore l’histoire et c’est tout, je sais bien 
que Badr est mort dans son corps, mais jusqu’à maintenant, il vit en moi. C’est moi dont le 
cœur est mort. je vais te dire quelque chose, ma tante, et c’est la première fois que je te le 
dis: la décision est mienne, et mienne seulement. C’est mon enfant et je sais mieux que 
vous quel est son intérêt. 
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Texte en parler du Bahreïn (type A) 191.
Source : Ḥazāwīnā192 ḫalīǧiyya, saison 1, épisode 12. 
https://www.youtube.com/watch?v=Bz1ee7kqMs0 , de 25'58'' à 29'47''

 ملـاعلـا دوسیـ فوسـ يزانّلـا قرعلـا نّأ دكـّأو نلآا ةرئـادلـا برحـلا يفـ مزھـْتُ نْلـَ اینـاملـأ نّأ رلتھـ فلـودأ میعـزّلـا ركـذ دقـو اذھـ :١ ةطّحـملا
 .نیلرب انھ بیرق امّع
 اینـاطیـربـ ةلـود لمـأتـو ةلـاحمـ لا مزھـتُ فوسـ رلتھـ اھـدوقیـ يتّـلا ةمـرجـملا ةیـزانّلـا نّأ ءافلحـلا لود ركـذ دقـو اذھـ ندنلـ انھـ :٢ ةطّحـملا
 .مھحلاصم ىعرتو مھیمحت نیذّلا ءافلحلا بناج ىلإ فقت نأ ةیّبرعلا بوعشّلا نم ىمظعلا
 .ةفوشّلا يف رضاح انأو ينیرباخ ةریدّلا يف ھیف نیروّصت تیبّح ناكم يأ ةدلی جیكاحأ :رباج
 ؟ایناطیرب عم مأ ایناملأ عم نوفطاعتم انھ سانّلا كلأسأ نأ دیرأ انأ رباج :ةدلی
 .ناملأاو نملأا مھدلاب ةحلصم يش مّھأ .مھدلاب عم نیفطاعتم ھینھ سانّلا ؟داع جدصّلا نیبّت :رباج
 ؟كلذ ينعی اذام ندنل ةعاذإ ىلإ نوعمتسی مھنّكل :ةدلی
 نكلـ كانھـ نمـ لاّو ھینّمـ ویـدار نوعمـاسـ سانـ يفـ نكمیـ .ةنیـزّلـا ةشیعلـاو نامـلأاو نمـلأا يبّتـ سانّلـا جلتلقـ امـ لثمـ يداعـ يشـ لاو :ربـاجـ
 .مھخویشو مھدلاب مھیلع ام مزلأ ةیاھنّلا يف يدكّأت يداع
 رباج يبیبح :ةدلی
 .ةیفاعلا جتبّح :رباج
 .فلتخم ناكم نزخم ركسع ناكم دیرن رثكأ نكامأ ریوصت دیرن :ةدلی
 .جرمأ تحت اھّلك اھیواھقو اھناجرفو اھكیكسو اھسیعاودب ةریدّلا انآ جل لئاق .يش تِبلط ام .سّب جیلع افأ :رباج
 لا يـش لّـك لبـق قحـلا نـھدّـلاو ركشّـلاو حلمـلاو شیعـلا قّـح قحـلا سانّـلا ىلـع نـیومـت تاـقاطـب اوـعزّوـی نـیدـعاـق قحـلا قحـلا رـباـج :حلاّـف
 .كیلع حوری
 ها ؟انـآ ةلمنـ ؟ فیییكـ ركّشّلـا ارو شبـّدأ حورأ يلـ لوقتـ هربكبـ لسـعلا يدنعـ نیحلـا انـآ .سانّلـا مادّجـ كیلعـ طلغـابـ امـ يتلكشمـ :ربـاجـ
 ؟ةدحاولا قّح مك ىلع مكروھم مكدلاب يف نیحلا تنأ ةدلی ها لا يتخأ لا لا يتخأ ينعی ها يتبیبح لوقأ
؟هاااا :ةدلی
 .ةدیس يدصق هاھ انأ داع :رباج
.مرتحم عئار لجر تنأ رباج :ةدلی
 .اللهو دوز جیلع ام :رباج
 .جوّزتم كنّكل :ةدلی
 .عبرأ لّلحم عرشّلا ىرت اھیف شیو ریط ای ریخ :رباج
 .كلذ يسفن ىلع لبقأ لا انأ لا :ةدلی
 .لا :رباج
 .جیلعأ افأ يتنب جیلأ افأ :ةدلی لیمز
 .ةندوك اھحورب يّلوت يّلخ ةلیّللا قّلطّتب تیبلا يف يدنع يّللا ةریقفلا اھلكش :رباج
فیطل لجر تنأ رباج :ةدلی
اللهّو جنّم فطلأ وم :رباج
 .ءيش لّكو دجسملاو ةدرفلا ءيش لّك انروّص دقل :ةدلی
 جیرفلا رخآ ةطوحلا جدوّأ جل لوقأ لاّو ؟انھ نیروّصت ةربقملا جدّوأ جیار شیا يلاعت ناكم انیّلخ ام اللهّ اش ام :رباج
 ؟مّھم ؟ساسّح ناكم اذھ لھ ؟ةطوحلا :ةدلی
 .طاوحل ةریدّلا يف ناكم مّھأ مّھم ھنّأ فُّٔا :رباج
 .ةعرسب ایّھ نذإ :ةدلی
 .جایّح جایّح الله ای كرظتنأ زھاج انأ :رباج
 .يتاروجیف رباج يتاروجیف :ةدلی لیمز
 الله اش نإ انایّإو يییتب كترضح شیل :رباج
 .رباج يروفف ریپ .يلمع بّحأو ریوصتّلا بّحأ يننّإ يتآس معن :ةدلی لیمز
 .نابعت كلكش حیّر ؟حاترت تیبلا حورت ام شیل ھیإ :رباج

191. Texte établi, translittéré et traduit par Julien Sibileau, avec l’aide de ʕĀmir al-ʕAysarī (Sultan Qaboos 
University - Oman) pour la correction du texte en graphie arabe, transcription révisée par Julien Dufour. 
L’appellation «type A» se réfère aux travaux de Clive Holes, voir bibliographie.
Dans cet extrait, la personne qui échange avec les touristes est jouée par l’acteur bahreïni ʕAlī al-Ġurayr.  
192. Ḥazāwī est le pluriel de ḥzā (histoire, anecdote). Cf Qafisheh, Hamdi, NTC's Gulf Arabic-English 
Dictionary, p. 134. 

https://www.youtube.com/watch?v=Bz1ee7kqMs0
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 .يتاروجیف رباج وجیمأ يتاروجیف :ةدلی لیمز
 ؟يجتب ينعی :رباج
 .سای :ةدلی لیمز
 .كایّح كایّح مشاخ لوقی هوّلأ ھل طاح :رباج
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Transcription en caractères latins

remarques phonologiques : Dans les répliques prononcées par le personnage de Ǧāber ainsi que par le 
paysan (fallāḥ), ā note une voyelle prononcée très en arrière, API [ɑː]. Ces deux personnages mettent en 
scène un parler bahreïni de type A. Pour leur part, les personnages de Yelda et de son acolyte sont censés 
être des étrangers non arabophones. Aussi s’expriment-ils dans un arabe standard emprunté et maladroit. 
Certaines particularités de leur prononciation sont liée au caractère standard de leur langue (ā réalisé [aː] et 
non pas [ɑː] ; ǧ réalisé [ʒ] et non pas [dʒ]) ; d’autres sont des incorrections délibérées, censées êtres 
caractéristiques de la prononciation des non-arabophones (ʔ ou zéro pour ʕ, h pour ḥ, z pour ḏ, t pour ṭ, 
etc.).

Maḥaṭṭa 1 : hāḏā wa-qad ḏakara ʔaz-zaʕīm Adulf Hitlar ʔanna ʔAlṃānya lan tuhzam fī l-
ḥarbi d-dāʔirati l-ʔān wa-ʔakkada ʔanna l-ʕirq an-nāzī sawfa yasūd al-ʕālam ʕaṃṃā qarīb. 
hunā Barlīn. 
Maḥaṭṭa 2 : hunā Lundun. hāḏā wa-qad ḏakara duwal il-ḥulafāʔ ʔanna al-nāziya l-mužrima 
llatī yaqūduhā Hitlar sawfa tuhzam lā maḥāla. Wa-taʔmal dōḷat iBrīṭānyā l-ʕuḏṃā min aš-
šuʕūbi l-ʕaṛabiyya ʔan taqif ʔilā žānibi l-ḥulafāʔi llaḏīna taḥmīhim wa-tarʕā maṣāliḥahum. 
Ǧāber : aḥāčīč Yeldä. äy ṃukān ḥabbēt ǝṣṣawwṛīn fīh fī d-dīrä ḫa(b)brīnī w-āna ḥāḏịṛ fī š-
šōfʷä. 
Yelda : Žāber, ʔanā ʔurīdu ʔan ʔasʔalaka : ʔan-nāsu hunā mutaʕātifūna maʕa ʔAlṃānyā 
ʔam maʕa Brīṭānyā ? 
Ǧāber : täbbīn aṣ-ṣedǧ ʕād ? An-nās ə-hnīh mitʕāṭfīn maʕa blādhum. ʔahamm šäy 
maṣlaḥat blādhum, al-ʔamn wa-l-ʔaṃān. 
Yelda : lākinnahum yastamiʕūna ʔilā ʔizāʕat London, māzā yaʕnī zālik ? 
Ǧāber : wa-la šäy, ʕādī. Meṯl ṃā gutleč en-nās tabbī l-ʔamn wu-l-ʔaṃān wu-l-ʕīšä z-zēnä. 
yamkin fī nās yisamʕūn ṛādyū minnī wallä minnā lākin ʕādī. taʔakkidäy fī n-nehāyä ʔalzam 
ṃā ʕalēhum ǝblādhum wu-šyūḫhum. 
Yelda : ḥabībī Žāber. 
Ǧāber : ḥabbētič al-ʕāfyäʰ. 
Yelda : nurīdu taṣwīra ʔamākin ʔakṯar. nurīdu makāna ʕaskar, maḫzan, makānan muḫtalif. 
Ǧāber : afʷa ʕalēč bäss. ṃā ṭaḷabti šäy. gāyil leč ʔānä. Ad-dīrä, ə-b-duwāʕīsha, wa-
sekīkha wa-furǧānhä wa-gahāwīhä killhä taḥt amreč. 
Fallāḥ : Ǧāber ! elḥag elḥag ! gāʕd(īn) yewazzʕūn biṭāqāt tamwīn ʕala n-nās. elḥag ḥagg 
al-ʕēš, wa-l-milḥ wa-š-šikar, wa-d-dehən, elḥag gabəḷ kull šäy lā yeṛūḥ ʕalēk. 
Ǧāber : muškeltī ṃā baġḷaṭ ʕalēk ǧeddām an-nās. ʔāna l-ḥīn ʕendī l-ʕasäl ə-b-kubräh tgūl 
lī ʔaṛūḥ ada(b)biš waṛa šukär ! čēf ? nemla ānä ? ʔagūl ḥabībtī la yaʕnī eḫtī, la la eḫtī la. 
Yeldä ! antäy aḥ-ḥīn fī blādkum, ə-mhūrkum, ʕala čam ḥagg ǝl-wāḥdä ? 
Yelda : hāh ? 
Ǧāber : ʕād āna hāh, qaṣdī sīdä. 
Yelda : Ǧāber ʔanta raǧulun rāʔiʕ wa-muḥtaram. 
Ǧāber : ṃā ʕalēč zōd wa-ḷḷāh. 
Yelda : lākinnaka mutazawwiǧ. 
Ǧāber : ḫēr yā ṭēr, weš fīhä ? teṛā š-šerʕ mǝḥallil arbaʕ. 
Yelda : lā ! Anā lā aqbalu ʕalā nafsī ḏālik. 
Ǧāber : lā …
Zamīl Yelda : afa aḷēč bintī, afa aḷēč. 
Ǧāber : šakǝlhā l-faqīrä llī ʕendī fī l-bēt, betteṭaḷḷag el-lēläʰ. ḫallī twallī brūḥhā kǝwudnä.  
Yelda : Žāber ! ʔAnta ražulun latīf. 
Ǧāber : mū ʔalṭaf minnič wa-ḷḷah ! 
Yelda : laqad ṣawwaṛnā kulli šäy : al-faṛda, wa-l-masžid, wa-kulli šäy. 
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Ǧāber : ṃā šā ḷḷāh ṃā ḫallaynä ṃukān. taʕāläy ! ʔeš ṛāyič awaddīč el-magḅaṛa ṣṣawwṛīn 
hnā ? wallä agūl leč awaddič al-ḥōṭäʰ, āḫeṛ el-fərīǧ ! 
Yelda : al-hawta ? hal hāḏā makānun hassās ? Muhimm ?
Ǧāber : ʔuff ennä muhimm ! ʔahamm ṃukān fī d-dīrä l-eḥwāṭ ! 
Yelda : izan hayyā bi-surʕa ! 
Ǧāber : ʔanā ǧāhiz ! ʔantaẓurči, yaḷḷa ḥayyāč ḥayyāč !
Zamīl Yelda : Vigorati Ǧāber, vigorati.
Ǧāber : lēš ? ḥaḏ̣ǝrtək bityī w-iyyāna in šā Aḷḷah ? 
Zamīl Yelda : naam, sa-ātī, innanī uḥibbu t-taṣwīr wa-uḥibbu ʕamalī, per favore Ǧāber, 
Ǧāber : äy. lēš mā trūḥ el-bēt tertāḥ ? rayyiḥ šaklek taʕbān ! 
Zamīl Yelda : Vigorati amigo Ǧāber, vigorati. 
Ǧāber : yaʕnī betǧī ? 
Zamīl Yelda : yes. 
Ǧāber : ḥāṭ la ʔaluwwä yigūl ḫāšem. ḥayyāk, ḥayyāk
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Traduction : 

Radio 1 : Le führer Adolf Hitler a rappelé que l’Allemagne ne sortira pas vaincue de la 
guerre qui sévit actuellement, et a affirmé que la race nazie dominera le monde sous peu. 
Ici Berlin. 
Radio 2 : Ici Londres. Dans le même temps les alliés ont rappelé que les criminels nazis 
dirigés par Hitler seront inexorablement vaincus. La Grande-Bretagne espère des peuples 
arabes qu’ils soutiennent les alliés pour ce que ces derniers les protègent et prennent en 
considération leurs intérêts. 
Ğāber : Dis-moi Yelda. Quel que soit l’endroit que tu veux photographier dans la ville, tu 
n’as qu’à m’en informer et je t’y accompagnerai. 
Yelda : Ğāber, je voudrais te demander : les gens ici soutiennent l’Allemagne ou la 
Grande-Bretagne ? 
Ğāber : Tu veux donc connaître la vérité ? Les gens ici soutiennent leur pays. Le plus 
important est l’intérêt de leur pays, la paix, et la sécurité. 
Yelda : Mais ils écoutent Radio Londres, que signifie donc cela ? 
Ğāber : Rien, c’est normal. Comme je t’ai dit les gens veulent la paix, la sécurité, et la 
belle vie. Peut-être qu’ils écoutent la radio, ici et là, mais rien de bien important. Sois sûre, 
en fin de compte, que ce qui leur importe le plus est leur pays, ainsi que leurs chefs. 
Yelda : Mon très cher Ğāber. 
Ğāber : Oui, ma précieuse Yelda. 
Yelda : Nous voulons photographier plus d’endroits. Nous voulons un camp militaire, un 
entrepôt, un endroit différent. 
Ğāber : Allons voyons ! C’est comme si c’était fait. Écoute, la ville, avec ses ruelles, ses 
routes, ses quartiers, et ses cafés, est à tes ordres.  
Fallāḥ : Ğāber ! Viens, viens ! Ils sont en train de distribuer des bons de ravitaillement aux 
gens. Viens, pour le riz, le sel, le sucre, le beurre ! Viens avant que tout cela ne te passe 
sous le nez !  
Ğāber : Mon problème est que je ne commets pas d’erreur envers toi devant les gens. Je 
me trouve en ce moment avec le miel pur et tu me dis d’aller courir après du sucre ! 
Comment ça ?! Je suis une fourmi moi ?! Euh dis-moi ma très chère Yelda, euh non, ma 
sœur, non non, ma sœur non. Yelda ! Actuellement chez vous, concernant les dots, à 
combien s’élève le prix d’une femme ? 
Yelda : Quoi ! 
Ğāber : Bon, je, je vais droit au but. 
Yelda : Ğāber tu es un homme merveilleux et respectable … 
Ğāber : Je te jure il n’y en a pas deux comme toi. 
Yelda : … mais tu es marié. 
Ğāber : Qu’y a-t-il encore, et alors ? Tu sais, la Loi permet de prendre quatre épouses. 
Yelda : Non ! Je ne tolérerai jamais cela ! 
Ğāber : Ah bon …
Zamīl Yelda : Ce n’est pas grave ma fille, ce n’est pas grave. 
Ğāber : À mon avis la pauvre que j’ai à la maison sera répudiée dès ce soir. Laissons-la 
partir toute seule comme une idiote. 
Yelda : Ğāber ! Tu es un homme sensible. 
Ğāber : Pas plus que toi je te jure ! 
Yelda : Nous avons tout photographié : la porte de la mosquée193, la mosquée, tout ! 

193. Farda = Porte monumentale, souvent ornée, qui donne sur la cour intérieure de la mosquée.
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Ğāber : Extraordinaire, nous n’avons laissé aucun endroit. Viens ! Que dirais-tu si je 
t’emmenais au cimetière pour photographier là-bas ? Ou bien à la muraille, au bout du 
quartier.  
Yelda : La muraille ? Est-ce un endroit sensible ? Important ?
Ğāber : Bien sûr qu’il est important ! L’endroit le plus important de la ville : les murailles ! 
Yelda : Très bien, allez, en vitesse ! 
Ğāber : Je suis prêt, je t’attends ! Allez, allez !
Zamīl Yelda : Vigorati Ğāber, vigorati.
Ğāber : Pourquoi ? Vous viendriez avec nous ? 
Zamīl Yelda : Oui, je viens, j’aime la photographie, et j’aime mon travail, s’il te plait Ğāber.  
Ğāber : Pourquoi ne rentres-tu pas à la maison pour te reposer ? Souffle un peu, tu me 
sembles fatigué ! 
Zamīl Yelda : Vigorati ami Ğāber, vigorati. 
Ğāber : Donc tu viens ? 
Zamīl Yelda : Oui. 
Ğāber : Il fait tout le contraire de ce qu’on attend de lui (apporte-lui du bois d’encens il te 
dira « nez »), allez, allez !  
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Texte en parler des Emirats Arabes Unis (Abu Dhabi et Dubai)194.
Source : dessin animé Freej (Frīǧ)195, saison 3 épisode 10
https://www.youtube.com/watch?v=3ct-YUvON2o&t=666s, de 9’20” à 4’14”

remarques graphématiques
Cette transcription en caractères arabes suit l’usage courant des Emirats Arabes Unis :
/note /q/ et /g ق
ك , ج note /ǧ/ et /č/, et renvoie à ج  ou ق étymologiques.
.étymologiques ج ou ي renvoie à ي

؟تیبلا نع لواقملا لاق ونش ،دیعس مأ اھ : يولاع مأ
.مكیلع حیطیب تیبلا نلأ اوعلطا لوقت ةیدلبلاو ،رّخی هدَعبو فقسلا اھیف لدّعی ةرم سماخ ياھ ،ةدیاف يشَ ام يّمّا ای لاق : دیعس مأ
 ،مكلتلق ةرم مك انا .تقولاھ  نیل مّتّإ ناشع ھممصم تناك امو ةنس نیثلاث نیحلا اھیلع رّم انتویب ،حیحص ملاكلا اذھ : يولاع مأ
.نسحأ ھیف نكسن يناث ناكم فوشن انلخ
.ترھظ ام يسار ع ةقوباط ةقوباط تیبلا حیطی ول يولاع مأ ای اللهو ،اللهو ؟يناث ناكم فوشن !وشأ : دیعس مأ
.تحاط ،يكّاھ : مولس مأ
 ،ھیف اھارت انتسلیو ،ھیف مھتیبرو يلایع تبی ،ھیف ھلك يرمع ترزق تیبلاھ يّمّا ای ! فُٔا .لیكولا معنو الله يبسح ،يّآ : دیعس مأ
 ،يتیب نم ةرھاظ بم انأ يّمّا ای لا لا ؟جییب ونم ؟ جّلدیب ونم جتیب نم نیرھظتب موی .ينولصویو يتیب اذھ نإ نوردی مھلك برعلاو
.للاّم ينوبرّشی ول
 .انلك انیلع مدّھتیب تیبلا ،ةلاحلاھ ىلع يتیمّت اذإ ،ھنع تكسنی ام عوضوملا ،لا لا لا لا لا : يولاع مأ
 .تبَكَلا يف تابأ ناشع يلیتلق موی نیز !نیقدصت ھیو : مولس مأ
.دعب مولس مأ تیب حّلصی ھیلخب ةرملابو دیعس مأ ای جتیب حّلصیب رطاش دیاو لواقم ]لصتأس[ قح يوسب انأ ،لا لا لا : يولاع مأ
!يشَ هلاب ام يتیب انا سب : مولس مأ
.ةلاصو ةرجح ریغ ھنم مت ام .ةلاصو رجح سمخ ھیف جتیب لولاا !مولس مأ : دیعس مأ
     !نراس نیو رجحلا نھبیردا ام ،دیعس مأ ای جقدص اللهو يھ : مولس مأ
]نوفیلتلا ةنر[
 نھلك ،]كانھ[ كانّم جتاوخو ]لافطلأا[ تاخیرفلا لاح فیجو جلاح فیج ،]ةعمج[ ةعمی تنب òایح ابحرم ابحرم ؟ولأ : دیعس مأ
 ؟ مكیدویش ؟ اشربلا ؟ òاش ام نولوحتتب نیو ! هاھ .هایندب يھلا هارت لكلا ،ةیلاغلا ةحومسم يّمّا ای لا ،الله دمحلا ھیھ ؟ریخب
 .جظفْحَی الله .تانبلاع يمّلس ،ةیلاغلا نیزنا …ھبَ اونّھتّو رماع تٍیب ھلعجی الله ،ھیّلعاو .كانھ ]ةخبس[ ةخبص ضرلاا نولوقی
؟راص ونش ،دیعس مأ : يولاع مأ
 ام جیرفلا …ةعمی تنب ای جیلع ھیّلعاو .]مدق[ مدجو تیبلا مھیلع قاض لوقت .اشربلا لوّحتتب ]ةعمج[ ھعمی تنب ،يشَ ام : دیعس مأ
.»توم لاّاو برغتا ىّلغتت تیغب يل« اولاق موی قدص .]كِنودب[ جایلاب ]ىَھَتَشْیُ[ ىھشنی
.òاشنإ اھنیفوشتب جدعب ينعی ،دیدیلا مھتیب تلوحتا ،ترفاس ام ةمرحلا ،دیعس مأ : يولاع مأ
…نیز دعب دیعلا يف انوركذ ناجو اولوحتاو مھرامع اوَّلش ،يمّا ای صلاخ .بلقلا نع دیعب نیعلا نع دیعب يللا : دیعس مأ

194. Texte établi, translittéré et traduit par Frédéric Lagrange, avec l’aide de Marwan al-Hammadi (Abu 
Dhabi), transcription révisée par Julien Dufour. 
195. Sur ce dessin animé, voir Lagrange 2013, qui contient la transcription en caractères arabes, latins, et la 
traduction d’un autre épisode que celui-ci. 

https://www.youtube.com/watch?v=3ct-YUvON2o&t=666s
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Transcription en caractères latins
note sur la transcription
- concernant le système vocalique, on consultera les descriptions en bibliographie.
a correspond à la zone entre [a] et [ɑ].
i correspond à la zone entre [i] et [ɪ].
ä correspond à la zone entre [ɛ] et [ɐ] ; la distinction avec a n'est pas toujours facile à établir (et 
n’est sans doute généralement pas phonologique).
ə correspond à la zone entre [ɪ] et [ə] ; la distinction avec i n'est pas toujours facile à établir (et 
n’est sans doute généralement pas phonologique). 
- concernant les consonnes, l’extension d’emphase a été systématiquement notée. La notation ṃw 
signale un appendice labio-vélaire.

Umm ʕAllāwi : Ha-ṃṃ Saʕīd, šinu196 gāl il-muqāwil ʕan il-bēt ? 
Umm Saʕīd : gāl yaṃṃwi mā šäy fāydäh, hāy ḫāməs maṛṛa yiʕaddil fīha s-səgf w-baʕdä 
yiḫǝṛṛ, wəl-bäladiyyä tgūl ǝṭlǝʕu linn il-bēt bäyṭīḥ ʕalēkum
UA : hāḏa l-kalāṃ ṣaḥīḥ, i-byutna ṃaṛṛ ʕalēhä l-ḥīn ṯalāṯīn sina w-ṃʷā kānat i-mṣaṃṃama 
ʕašān i-ttimm lēn hä-l-wagt. ana kam ṃaṛṛa gǝltǝlkum ḫallī nšūf ṃǝkān ṯāni nǝskǝn fīh 
aḥsän
US : əššū ? ə-nšūf ə-ṃkān ṯāni ? waḷḷah  waḷḷah ya-ṃṃ ʕAllāwi lo yiṭīḥ il-bēt ṭābūga ṭābūga 
ʕā-ṛāsi ṃʷā-ḏǝ̣hart !
Umm Sallūm : hakki, ṭāhat
US : ḥisbi aḷḷā wi-niʕm ǝl-wǝkīl. uff… yaṃṃwi hā l-bēt gazzart ʕǝṃṛi killa fīh, yibt i-ʕyāli wu-
ṛabbēthuṃ fīh, w-yalsätnä täṛāha fīh, wǝ-l-ʕäṛab kilhəṃ yidrūn (i)nn hāḏa bēti wu-yūṣuḷūni. 
yōṃ batǝḏạhrīn min bētəč minu bäyidällič ? minu bayiyič ? la, la yaṃṃwi, ana mub ḏạhra 
min bēti, lo yiša(r)rbūni mǝllāl
UA : la la la la la, ǝl-mōḏụ̄ʕ ṃā yinsǝkǝt ʕannä, iḏa tammēti ʕala hä-ḥāla, il-bēt 
byithaddam ʕalēna kil(l)na. 
Umm Sallūm : wäy tṣad(d)gīn, zēn yōṃ gǝltīli ʕašān abāt fil-kabat. 
UA : la la la, anä bäsawwi ḥagg muqāwəl wāyid šāṭər, byiṣaḷḷəḥ bētič ya-ṃṃ Saʕīd w-bil-
maṛṛa baḫallīh yiṣalləḥ bēt ǝmm Sällūm baʕd. 
Umm Sallum : bass ana bēti ṃā bǝlāh šäy…
US : Uṃṃ Sällūm ! l-äwwäl bētič fīh ḫams ḥijǝṛ wu-ṣāḷah, ṃʷā tamm minnah ġēr ḥǝǧra w-
ṣālah
Umm Sallūm : hē waḷḷah ṣǝdgič ya-ṃṃ ə-Sʕīd mā-dri bhin il-ḥiǧǝr wēn sāran…
[sonnerie du téléphone]
US : älō ? ṃaṛḥǝba, ṃaṛḥǝba ḥayya-ḷḷah bint Yǝṃʕah ! čēf ḥālič w-čēf ḥāl əl-frēḫāt ? w-
ḫāwātič minnāk, kǝlhin i-b-ḫēr ? hē, il-ḥimdi-llāh, la yaṃṃwi mäsmūḥa l-ġālyäh, il-kǝll 
täṛā(h) lāhi b-dǝnyāh… hah ? wē(n) bätǝtḥaw(w)lūn ṃʷā šā-ḷḷāh ? il-Baršäh ? 
šyiwaddīkum ? yigūlūn l-ʔarḏ ̣ə-ṣbǝḫa hnāk ! wā ʕaläyyä, aḷḷah yiǧʕäläh bētǝn ʕāmǝr wə-
ttǝhännaw-bah ! ənzēn l-ġālyäh, sallmi ʕal-banāt. Aḷḷāh yiḥafḏịč. 
UA : Uṃṃ Saʕid, šinu ṣār ? 
US : ṃā šay, bint Yǝṃʕä bätətḥawwǝl l-Baršäh. ə-tgūl ḏạ̄g ʕalēhum əl-bēt w-ǧǝdäm. wā 
ʕalayya ʕalēč ya bint Yǝṃʕäh. il-fǝrīǧ mā yinšaha bilāyāč ! ṣǝdg il-yōṃ gālaw : lē bġēt 
titġalla itġaṛṛab walla ṃūt ! 
UA : Uṃṃ Saʕid, il-ḥǝrṃʷa ṃā sāfarat, itḥawwälät bēthuṃ il-yidīd, yaʕni baʕadč 
bätšufīnha197 inšaḷḷah. 
US : illi biʕīd ʕan il-ʕēn biʕīd ʕan il-gaḷb ! ḫaḷāṣ yaṃṃwi, šallaw ʕäṃāṛ(h)um wu-tḥawwälaw 
w-čān ḏǝkrūna fil-ʕīd baʕǝd zēn…    

196. L’utilisation du pronom interrogatif šinu, plus courant au Koweit, à la place de l’usuel šū des Emirats 
marque le personnage comme ʕaǧamiyya (d’origine iranienne). Il s’agit ici d’une caricature linguistique. 
197. le -n final des 2FS et 2MP-3MP à la conjugaison préfixale se maintient ou chute devant un pronom 
affixe selon les différents dialectes des EAU.  
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Traduction : 

Umm ‘Allāwī : Umm Sa‘īd, qu’a dit l’entrepreneur à propos de la maison ? 
Umm Sa‘īd : Il a dit, pauvre mère, qu’il n’y a rien à faire. C’est la cinquième fois qu’il 
répare le toit et il fuit encore, et la municipalité dit : partez avant que la maison ne 
s’écroule sur vous. 
UA : C’est vrai, cela fait maintenant trente ans que nos maisons ont été construites et elles 
n’ont pas été conçues pour durer jusqu’à maintenant. Combien de fois je vous ai dit : 
allons chercher un autre endroit pour y vivre, ce serait mieux. 
US : Quoi ? Chercher un autre endroit ? Je te jure Umm ‘Allāwī, même si la maison devait 
s’effondrer brique par brique sur ma tête, je ne la quitterai pas. 
Umm Sallūm : Et voilà, elle s’est effondrée. 
US : Oh là là, que Dieu me rende justice ! Pauvre mère, cette maison j’y ai passé toute ma 
vie, j’ai ai eu mes enfants et je les y ai élevés, et nos réunions, eh bien elles s’y tiennent 
aussi. Et tous les bédouins savent que c’est ma maison, et ils arrivent jusqu’à moi. 
Quand198 tu quittes ta maison, qui te sert de guide ? qui vient te voir199? Non, non, pauvre 
mère, je ne quitterai pas ma maison, même si on me fait boire des bols.
UA : Non non non, le sujet ne peut pas être étouffé, si tu continues comme ça, la maison 
va s’effondrer sur nous toutes. 
Umm Sallūm : Ah tu sais quoi ? c’est bien que tu me l’aies dit, comme ça je dormirai dans 
l’armoire200. 
UA : Non non non, je vais appeler un entrepreneur très doué, il réparera ta maison Umm 
Sa‘īd et par la même occasion je lui ferai réparer celle d’Umm Sallūm en plus. 
Umm Sallūm : Mais ma maison n’a rien !
US : Umm Sallūm ! Avant, ta maison avait cinq chambres et un salon, il ne reste plus 
qu’une chambre et un salon ! 
Umm Sallum : Oui tu dis vrai Umm Sa‘īd, je ne sais pas, ces chambres, où elles sont 
parties !
[sonnerie du téléphone]
US : Allo ? Bienvenue, bienvenue à la fille de Ǧumʕa ! Comment vas-tu et comment vont 
les gosses ? Et tes sœurs, là-bas, elles vont toutes bien ? Eh bien, grâce à Dieu, non, 
pauvre mère, tu es toute pardonnée ma chérie, tout le monde est occupé à ses propres 
affaires… Hein ? Vous allez déménager où ça ? Ça alors ! à Barsha201 ? Mais il paraît que 
c’est un marais salant là-bas ! Pauvre de moi… Dieu fasse que ce soit une habitation 
pleine [d’enfants] et que vous en profitiez. Très bien, ma chérie, salue pour moi les filles, 
que Dieu te garde. 
UA : Umm Sa‘īd, qu’est-ce qui s’est passé ? 
US : Rien, la fille de Ǧumʕa va déménager à Barsha. Elle dit que la maison est trop petite 
pour eux et qu’elle a vieilli. Pauvre de moi sans toi, fille de Ǧumʕa, le quartier n’a plus de 
goût sans toi ! Ils avaient raison quand ils ont dit un jour : «Si tu veux te rendre précieux, 
émigre ou meurs !». 
UA : Umm Sa‘īd, elle [litt. la femme mariée] n’a pas quitté le pays, elle a déménagé pour 
leur nouvelle demeure, tu la reverras encore, si Dieu veut !

198. yōm = quand, lorsque. Voir Jarad 2017.
199. ba (préverbe marqueur du futur) + yiyi (venir, avec /ǧ/>/y/) +  pronom affixe -ič > bayyič 
200. kabat < anglais cupboard. 
201. Quartier résidentiel de Dubai, dans lequel se situe le fameux Mall of the Emirates et sa piste de ski. 
Umm Sa‘īd, d’une autre génération, se souvient du temps où le lieu était insalubre, effet comique pour le 
spectateur.  
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US : Loin des yeux, loin du cœur ! C’est fini, pauvre mère, ils ont plié bagage [litt. soulevé 
leurs affaires] et ils ont déménagé, et s’ils se souviennent de nous le jour de l’Aïd, ce sera 
déjà bien… 
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Texte en parler d’Oman (Mascate et Ǧaʕlān)202

Extrait de la websérie “Yawmiyyāt Mṣabbaḥ Barbecue”(2021), scénario et dialogues 
Naʕīma al-Haṭāliyya, épisode 4, de 5’00” à 13’00”.
https://www.youtube.com/watch?v=2bACJdxpAMI&t=773s

Remarques graphématiques:
 note à la fois la réalisation vélaire occlusive sonore [g] et la réalisation palatale fricative  ج
sonore affriquée [ǧ], présente dans le parler de Umm Saʕīd, qui alterne entre ces deux 
réalisation. 
ق  note à la fois la réalisation uvulaire occlusive sourde [q] dominante à Mascate et la 
réalisation vélaire occlusive sonore [g] présente dans le parler de Umm Saʕīd.  
Une large variation est observable entre les quatre personnages de la scène, sur le plan 
consonnantique (g~ǧ~y ; q~g), vocalique (finale -a avec une imāla plus ou moins marquée 
comme à Ṣuḥār par exemple ; couleur précise i-e-ǝ, etc., morphologique (pronom affixe 
2fs -iš ou -ik), tout ceci reflétant l’extrême diversité des parlers selon l’origine 
géographique, ethnique et tribale des locuteurs et leur adaptation au parler de leur 
interlocuteur.

Transcription en caractères arabes

.مكیلع ملاسلا :شارّم
]مثعلتیو شارم ىلع فرعتی[ …لعو :زتعم
.ھتاكربو الله ةمحرو ملاسلا مكیلعو :دیلو
 ةیرضخُلا كیذھب كنّحارو ھلخنلا يف انأ كنّبلصم وب تنأ ام ،يّلع ةبیرغ ام ةروصلاھ يخای :شارّم
 !لاجرلا مادق انحضفت مع تكسا :زتعم
 وتنإ نیسلاجو ،ةمیان سانلاو ةراح يف ونح نإ نیفراع ام وتنا وت مكلأسأ مھملا ،لاجّرلا مادق كحضفب ام نیز ،نیز هآ :شارّم
  .لجسملا اذ نیرافو ،بوب ،بوب ،بوب ،بوب
.هانیطو لجسمل اذھ !شارّم مع نیفسآ !نیفسآ :زتعم
 ؟اوبلطت وم هاھ ،مكاغبأ كاذك هویأ :شارّم
 ؟جاجد يش :دیلو
 .محل يشو جاجد يش :شارّم
 .ةسمخ جاجدو ...ةسمخ جاجد تیغب ،نیز :دیلو
  .محل ةسمخو ،جاجد ةسمخ ؟...ـخ جاجدو ةسمخ جاجد فیك :زتعم
.ةرشع لتوتلا ينعی ،محل ةسمخو ،جاجد ةسمخ :شارّم
.ةرشع لتوتلا :زتعم
؟يداع لاو يسیابس نھویبت ،نیز :شارّم
 .ران راح :دیلو
 .ةدایز ركس :زتعم
!هووووم :شارّم
.حزمن ،حزمن :زتعم
.يوشی ،بوھل يكاكشمو راح هابأ انأ ،حزمت :دیلو
.ھییوشا :زتعم
.ينوصرحِ نیز ،لقع مكیفام وتنا ونا ينیدی صقأ انأ اللهو :شارّم
؟سولف كدنع تنإ وت ،كلوقأ :دیلو
؟ھھأ :زتعم
 ؟سولف يش :دیلو
.تانرھ برضتو علطا ةعرسب علطا ھعرسب يلیاق تنإو ،تیبلا يف يتظفحم !سولف يدنع ينلأست :زتعم

202. Texte établi, transcrit et traduit par Ali Manoubi et Frédéric Lagrange avec l’aide de Khamis al-Rawahi, 
révisé par Julien Dufour. L’acteur Khamis al-Rahawi qui interprète le personnage de Mṣabbaḥ est originaire 
de la région d’Izki, Dāḫiliyya. Il décrit les personnages comme s’exprimant en parler de Mascate, avec traits 
de la Dāḫiliyya, sauf Umm Saʕīd en parler de Ǧaʕlān. 

https://www.youtube.com/watch?v=2bACJdxpAMI&t=773s
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.يشام تنإو ]...[ دو كرمع يوسمو مزاع يّلإ تنإ وت :دیلو
 .سب يجی ھلخ ،ملبورب ون زتعم يامسم بیترتلا يدنع :زتعم
  .ریس ،سورعای شدخ نیّبیب : دیلو
 .تانخاس نھارت تانخاس ،هاھ مكود هاھ :شارّم
.الله ءاش نإ ذیذل ھلكش :زتعم
.الله ءاش نإ :شارّم
.شارم يمع :زتعم
 .معن :شارّم
 .يخای درابلا يسان كنأك ":زتعم
.دراب نییاب متلق ام ،محل ةسمخو جاجد ةسمخ نییاب يلوتلق وتنا مكیدھی الله اوتملكت ام :شارّم
.يخای دراب نیغاب ،يّلع كقح انرذعا نیز :زتعم
.ياج ،ينوصرح سب دراب مكلبیجب الله ءاش نإ ،الله ءاش نإ :شارّم
.انیجی نع لبق ةعرسب .لكوت ةعرسب ،ةعرسب لكوت ،لكوت :زتعم
.نیعللا سیلبا ای كنعْلَیِ الله ،فوأ .ھبعللا اھویس انیمسا :شارّم
.مھیف وب بنشلا كاذ ةراسخ ،بدأ مھیف ام بدأ اللهو :شارّم
 .كاذك اویوسیب ام لاو مھروھظ ىلع تملع ام مویلا كاذ ةیرضخلا نإ رھاظلا نادمح
.ةلكشم ام مھنع عفدب انأ .للاح ةیارب ،ةیارب :حلصم
.نیز ام هویوسی سلاج يللا اذھ سب سولف ةفلاس ام ةفلاسلا ،حبصم : نادمح
 .مھیدھی الله سب لوقن ،ویوْس شیا بابش مھار :حبصم
 هارو لماعلا كاذ اجو ،درش يبعم صلخ نم ،ةرایس يمادقو لورتب يبعأ يغاب تنك يشلا سفن ةرملا كیذ اوقدص ،نیمآ :شارّم
 .نیز ام ابون هارو ضكری
 مھباقر قوف نید متیب اذھ نإ اوركفی ام لاوذھ .میظعلا يلعلا òاب لاا ةوق لاو لوح لا ،میظعلا يلعلا òاب لاا ةوق لاو لوح لا :نادمح
 .ھبتار نم مصخی نكمی ؟نیكسملا لماعلا كاذھ ھبنذ شا نیحللا ةبقاعلا يف اوركفی ام ،نیدلا مویل
  .سب مھلاح حلصی الله ،فقاوملا هذھ لثم ریصت دجاو اللهو :حبصم

 .نیلایرّلإ شارّم يمع :زتعم
.انرّخأت ام انلصو نیحلاو نھبیین تیبلل انحرو انسولف انیسن شارم يمع :دیلو
.مكاعم ةجیتن تباج ام ةیرضخلا انأ تبسّح نادمح
!ينركذت ام يمع :دیلو
 مكیف نظت سانلا اویّلخت لا نكل ،ةلكشم ام ،اوملكت مكدنع ام موی .ةیناث ةرّم اھودیعتو هأ نكل ،تاعوفدم نھویّلخ نیلایرلا :حبصم
.ءوس
 .ةزھاج ةیرضخلا اھارت لاّو :شارّم
! ةبوت :زتعم
.كلاح ةیرضخلا اھلخ ! ةبوت :دیلو

]دیعس مأ يتأت[
.مكیلع ملاسلا :دیعس مأ
 .ھتاكربو الله ةمحرو ملاسلا مكیلعو :نادمح ،شارّم ،حبصم
 .ةینعتم ينھ نیل شدحو ةیاج بابلا زر نییل شلاح هانلصّو انبج لاّو يش ةیغاب شنّإ انیتربخ ام شیدھی الله دیعس مأ : نادمح
 .ينفقلات يای داع تملكت ام يدع ام :دیعس مأ
.يحیرتسا دیعس مأ :نادمح
.ریخ الله كازج :دیعس مأ
 ؟شرطاخ يف شیا يرمآ ،هاھ :حبصم
 ؟جاجد يبت لاّو محل يبت ؟دیعس مأ ای يبت شیا :شارّم
. ياید ةثلاثو محل ةثلاث يلبیی ،ھقاوذ سق لوقأ نكل ،يداوف يف ام ،شارّم ریخ الله كازج :دیعس مأ
.ھتنا ام داع فوقلملا انأ نادمح يوبأ شارّم
.كمولع يتاھ ھیا :حبصم
.تیبلا فیراصم ناشع انم ،انم هدعاسأ انأ فرعتو ضیرمو دعاقتم ریال دیعس وبأ ،ھتنا فرعت حبصم يوخای اللهو :دیعس مأ
.شیف معنلاو ،دیعس مأ ای شیف معنلاو :نادمح
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 ينم ينم ،ایشلاا لیذھ ينعی ،للخم ،يسرع ،دیرث ،سیرھ تایبلط يوسأ ،راجأ ،ةیلزنم ءایشأ ينعی ،هراجت ام اھارتو :دیعس مأ
 .ينفرعت يللا سانلا قح
.الله ءاش ام :نادمح
 ؟كدعاسن نكمم فیك سب ،كقزری ò . حبصم
 ءایشلاا اھیف طحأ ھلواط يلوطحت اوردقتو نكمم اذإ ينعی تلقو ،كیكاشم عورشم نیحتاف مكنا ينعی تعمس ينأ اللهو :دیعس مأ
.تایبلط يدنع نوكی ام ىلع ةقافلا ىلع اذھو دیرثلا تایبلط ينعیو اھیوسأ يللا
 .مكلاح دودرملا ةبسنو ينیف òاھ òاھو يلوعیبو مكلبیا :دیعس مأ
.دیرثلا ةناخّس دنع ينولخ انأ ،ةنیز ةیواغ ةركف اللهو :شارّم
.ةمرحلا تحبرتا ھنإ ىرأ ،مھ مھ :حبصم
.وتنا ام بیغأ وب يللا انأ :نادمح
.ضعأ ام ينارت ؟بیغت وماح ،رشلا دیعب :دیعس مأ
 سیرھو دیرث يش ھنا تفرع اذإو ،خبطملا لخدت دیعس مأ ای لاّی لاّی كیذھ ،تیبلا يف يدنع يللا ةیوونلا ةلبنقلا كیذ نم :نادمح
.نحص لیاشو نحص بیاج ،نحصب دارو نحص لیاش نوكب يللا انأ ،ةیسرعو
 ،ةزھاج انھ كتلواط نوكت ةركب نم الله ءاش نإ دیعس مأ ای يعمس .ھبیج ھنّماھ دحو ھشرك ھنّماھ دح ،ىرس ھمھ ىلع لٍك :حبصم
.ھجولا ضایب الله ءاش نإ لاإ  كلامو رعسلا نھیلع يوسو تیبلا ضارغلأ يفطّخ تنإ سب
.ریخ الله مكازج ةملاسلا عم .مكنع ةحورم òای ،ترصق ام ریخ الله كازج :دیعس مأ
.كظفحی الله :حبصم
   .دعب ينھ اھتعاضب شرفتا ،ةعایّبلا ةفیرش انیجتا هركب بجع :نادمح
.ةداھزلا كنع يلخ ،كنع يلخ :حبصم
.سوماقلا يف اھلخدأ نیزو ،اھتانعم شیا تفرع ام نكل ،ةملكلا يذ ينتبجع حبصم لوقأ :شارّم
؟اھفرعت ام ةبون يذ لاّو ةریخسمت اھتانعم :حبصم
.جریھتت ام قبتلم ،مویلا كاذك كلام :شارّم
.معنلا نیوتسا ماخّص !كیكاشملا نقرتحا انمادق وب نارینلا يدنع :حبصم
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transcription en caractères latins :
 
Marrāš : əs-sǝlām ʕalēkum.
Meʕtazz : wa-ʕal…
Walīd : ʕalaykum əs-salām wa-raḥmatu Aḷḷah wa-barakātuh.
Marrāš : yāḫī ha-ṣ-ṣūra ma ġarība ʕalayya, mā-nta bu mṣalbennak ana fə-n-naḫleh, 

wə-rāḥennak b-haḏīk əl-ḫoḏṛiyyah?
Meʕtazz : ʔeskit ʕam tǝfḏạḥnā qiddām ər-riggāl ! 
Marrāš : āh zēn, zēn mā ba-fəḏḥ̣ak qiddām ər-riggāl. əl-muhum asʔalkum, taww entu 

ma ʕārfīn ʔinn ḥnu f-ḥārah wə-n-nās nāymah, wə-gālsīn ʔentū pūp, pūp, pūp, 
pūp, wə-fārrīn ḏā lə-msagygyǝl.     

Meʕtazz : ʔāsfīn ! ʔāsfīn ‘amm Marrāš ! haḏā lə-msaggil waṭṭēnāh. 
Marrāš : ʔayywah, kəḏāk abġākum, hāh mū ə-ṭṭelbū ? 
Walīd : šay dəgyāgy ? 
Marrāš : šay dəgāg wə-šay laḥǝm. 
Walīd : zēn, bǝġēt dəgyāg ḫamseh … w-dəgāg ḫamseh. 
Meʕtazz : kēf dəgāg ḫamse … w-dəgāg ḫa… ? ḫamse dəgāg wə-ḫamse laḥǝm. 
Marrāš : ḫamsa dəgāg wə-ḫamsa laḥǝm, yaʕni ət-tōtāl ʕašra.
Meʕtazz : ət-tōtāl ʕašra. 
Marrāš : zēn, tǝbayyūhen spicy walla ʕādi ? 
Walīd : ḥārr, nār. 
Meʕtazz : sikkar ziyādeh.
Marrāš : mūh !
Meʕtazz : nǝmzaḥ, nǝmzaḥ !
Walīd : tǝmzaḥ, ʔana ʔabāh ḥārr wə-miškāki lāhūb, yišwi.
Meʕtazz : ʔišwīh. 
Marrāš : w-Allah, ana aquṣṣ idēni in-entu ma fīkum ʕaqǝl, zēn ḥərṣūni.
Walīd : agūllak, taww enta ʕindak fǝlūs? 
Meʕtazz : eheh ?
Walīd : šay i-flūs
Meʕtazz : tisʔalni ʕindi flūs ! maḥfaḏṭi fə-l-bēt, w-enta qāyilli b-surʕa aṭlaʕ, i-b-surʕa 

aṭlaʕ, wə-tiḏṛab həranāt.
Walīd : taww enta illi ʕāzim wə-msawwi ʕumrak wed [coupure dans la bande son] w-

enta mā-ši.
Meʕtazz : ʕindī t-tartīb məsammāy « Meʕtazz no problem », ḫallih yigi bass.
Walīd : bibīn ḫaddiš  ya ʕarūs, sīr.
Marrāš : hāh dōkum hāh
Meʕtazz : maškūr
Marrāš : sāḫnāt trāhin sāḫnāt.
Meʕtazz : šaklah laḏīḏ in-šāḷḷah.
Marrāš : ʔin-šāḷḷah. 
Meʕtazz : ʕammi Marrāš.
Marrāš : n aʕam. 
Meʕtazz : kaʔinnak nāsi l-bārid yāḫi.
Marrāš : mā tkallamtuw Aḷḷah yəhdīkum, -ntu qultūli bāyyīn ḫamsa dgāg wə-ḫamsa 

laḥǝm, mā qultu bāyyīn bārid. 
Meʕtazz : zēn ʕǝḏerna, ḥaqqak ʕalayy, bāġyīn bārid yāḫi.
Marrāš : ʔinšāllah, ʔinšāllah bagībǝlkum bārid, bass ḥərṣūni, gāyy.
Meʕtazz : twakkal, twakkal b-surʕah twakkal. bə-surʕa qabəl ʕan yəgīna.
[les deux garçons s’enfuient]
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Marrāš : asmīna sayyūha l-leʕbäh. ʔūf, Allāh yelaʕnak yā Blīs əl-laʕīn. 
***

Marrāš : w-Aḷḷa ʔadab mā fīhum ʔadab, ḫsāra ḏāk əš-šanab bu fīhum. 
Ḥamdān : əḏ-̣ḏạ̄her ʔinna l-ḫoḏṛiyya ḏāk əl-yōm mā ʕallamet ʕalā ḏə̣hūrhum walla ma 

biysawyu  kəḏāk.  
Məṣabbaḥ : bə-rāyuh, bə-rāyuh ḥalāl. ʔanā bədfaʕ ʕanhum mā mǝškela.
Ḥamdān : Məṣabbaḥ, əs-sālfa mā sālfet flūs, bas hāḏa -llī gālis yəsawiyūh mā zēn.
Məṣabbaḥ : rāhum šabāb ʔēš sawyu, i-nqūl bass Allah yəhdīhum.
Marrāš : ʔāmīn, ṣadqū ḏīk əl-marra nafs əš-šay kint bāġi aʕabbi betrōl wə-quddāmi 

siyyāra, min ḫallaṣ ǝ-mʕabbi šərad, wə-gā ḏāk əl-ʕāmil warāh yərkoḏ ̣warāh, 
nōba mā zēn.

Ḥamdān : la ḥawla wa-la quwwata ʔillā bə-llāh əl-ʕaliyy əl-ʕaḏị̄m, lā ḥawla wa lā 
quwwata ʔillā bə-llāh əl-ʕaliyy əl-ʕaḏị̄m. haḏōla mā yǝfakkǝru ʔinna hāḏa 
biytimm dēn fōq i-rqāb(h)um ila yōm əd-dīn. mā yəfakkru fə-l-ʕāqba əl-ḥīn ēš 
ḏanbu haḏāk əl-ʕāmil əl-məskīn ? yumkin yiḫṣum min rātbo. 

Məṣabbaḥ : w-Allah wāged tṣīr meṯəl hāḏi l-mawāqif, Allah yəṣlaḥ ḥālǝhum bass.
***

Meʕtazz : ʕammi Marrāš, ir-ryālēn.
Walīd : ʕammi Marrāš, nsēna flūsna wə-ruḥna l-bēt nyībhin wə-l-ḥīn waṣalna mā 

tʔaḫḫarna.
Ḥamdān : ḥassabt inna əl-ḫoḏṛiyya mā gābit natīga mǝʕākum.
Walīd : ʕammī mā tḏakkarni !
Məṣabbaḥ : ir-ryālēn ḫalliyūhen, madfūʕāt, lakin ʔāha wə-tʕīdūha marra ṯānya. yōm ma 

ʕindkum tkallmu, ma mǝškila, lākin la tḫalliyu ən-nās i-ḏḏ̣ǝ̣nn [tḏǝ̣nn] fīkum 
sūʔ.

Marrāš : wallā trāha l-ḫoḏṛiyya ǧāhzah. 
Meʕtazz : tōba !
Walīd : tōba ! ḫalləha l-ḫoḏṛiyya ḥālək.

***
Umm Sʕīd : əs-sǝlām ʕalēkum. 
Les trois  : wa-ʕalaykum es-salām wa-raḥmatu Aḷḷah wa-barakātah.
Ḥamdān : ʔUmm ǝ-Sʕīd, Aḷḷah yəhdīš mā ḫabbartīna inniš bāġyeh šayy wallā gibnāh 

waṣṣalnāh ḥāliš lēn rǝzz əl-bāb. gāyya waḥdiš lēn hini mətʕannya.
Umm Sʕīd : ma ʕadi ma takallamt ʕād yāy tlāgifni.
Məṣabbaḥ : -m ǝ-Sʕīd ʔistrīḥi -strīḥi.
Umm Sʕīd : g/ǧəzāk203 Aḷḷāh ḫēr.
Məṣabbaḥ : hāh ʔāmri, ʔēš ǝf-ḫāṭriš ?
Marrāš : ʔēš tǝbi Umm ǝ-Sʕīd ? tbi laḥǝm walla tbi dgāg?
Umm Sʕīd : gəzāk204 Allah ḫēr Marrāš, ṃā fə-fwādi, lākin agūllek gyās ḏwāgah, yībli 

ṯlāṯe(h) laḥǝm w-ṯlāṯe(h) dəyāy.
Marrāš : ʔabūya Ḥamdān, ʔanā əl-malgūf ʕād, ma ʔinteh.
Məṣabbaḥ : ʔēh, hāt ʕlūmek. 
Umm Sʕīd : w-Aḷḷāh ya ḫūy i-Mṣabbaḥ teʕrif205 enta, abu Sʕīd rǝyyāl mətqāʕid wə-marīḏ ̣

wə-tʕarif ana asāʕdah minna minna ʕašān məṣārīf əl-bēt.
Ḥamdān : wə-n-naʕam fīš y-Umm ǝ-Sʕīd. wə-n-naʕam fīš. 

203. La réalisation du ǧīm étymologique n’est pas claire dans l’enregistrement.
204. La réalisation du ǧīm en vélaire occlusive est ici claire.  
205. Noter la frication épiglottale dans la réalisation du ʕayn. 
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Umm Sʕīd : wə-tǝrāha ma tigārah, yaʕnī ʔašyā manziliyyah, ʔağār, ʔasawwi ṭalabiyyāt 
hǝrīs, ṯǝrīd, ʕersi, muḫallal, yaʕnī haḏīl əl-ašya, minni minni ḥagg ən-nas illī 
teʕrifni. 

Ḥamdān : māša Aḷḷah.
Məṣabbaḥ : Aḷḷah yrǝzqik, bass kēf mumkin ḥin [= naḥin] nsāʕdik ? 
Umm Sʕīd : w-Aḷḷa, anī semeʕt yaʕni -nnǝkum fātḥīn mašrūʕ ǝ-mšākīk, wə-gilt yaʕni iḏa 

mumkin wə-tgidru tḥǝṭṭūli ṭāwlah ʔaḥiṭṭ fīha əl-ʔašyā illī asawwēha w-yaʕni 
ṭalabiyyāt əṯ-ṯrīd wə-hāḏa ʕala l-fwāgah ʕala ma yəkūn ʕindi ṭalabiyyāt. 
ʔayībilkum wə-tbīʕūlī, wə-h-Allah h-Allah fīni, wə-nisbit əl-mardūd ḥālkum.

Marrāš : w-Aḷḷa fikra ġāwyah, zēnah, ʔanā ḫallūni ʕind saḫḫānit əṯ-ṯarīd.
Məṣabbaḥ : hmm hmm, ara inna trabbḥit əl-ḥorma.
Ḥamdān : ʔana -lli bu aġīb, ma ʔintu.
Umm Sʕīd : bʕīd əš-šarr, ḥāmū tġīb ? tǝrāni mā aʕaḏḏ̣ ̣!
Ḥamdān : min ḏīk əl-qunbela n-nawawiyya -llī ʕindī fə-l-bēt, haḏīk yāḷḷa yāḷḷa ya-mm i-

Sʕīd tǝdḫil əl-maṭbaḫ. wə-iḏā ʕarfit ʔinna šay ṯarīd, wə-hǝrīs wə-ʕursiyya, 
ʔana -llī bə... ʔakūn šāyil ṣaḥǝn, wə-rādd bə-ṣaḥǝn ; gāyib ṣaḥǝn wə-šāyil 
ṣaḥǝn.

Məṣabbaḥ : killin ʕala hammo sara, ḥadd i-hāmminnoh keršo(h), wə-ḥadd i-hāminnoh 
gēboh. səmʕi yā -mm ǝ-Sʕīd in šā Aḷḷa min bukrah i-tkūn ṭāwiltik henā 
gāhzah, bass inti ḫǝṭfi l-aġrāḏ ̣əl-bēt wə-sawwi ʕalēhin əs-siʕir wə-mālik ʔillā 
in šāʔ Aḷḷāh bayāḏ ̣əl-wigǝh.

Umm Sʕīd : gəzāk Allah ḫēr, mā gaṣṣart206, y-Allah mrawwaḥa ʕankum. maʕa s-sǝlāmah, 
gǝzākum Aḷḷa ḫēr. 

Məṣabbaḥ : Aḷḷah yǝḥafḏịk.
Ḥamdān : ʕagab bukrah ʔa-tgīnā Šerīfa l-bayyāʕa, ʔa-tifriš bəḏạ̄ʕeteh hine baʕǝd. 
Məṣabbaḥ : ḫalli ʕannak, ḫalli ʕannak əz-zǝhādeh. 
Marrāš : ʔaqūl Məṣabbaḥ ʕagbətni ḏi l-kilmeh, lākin mā ʕaraft ēš maʕnāthe, wə-zēn 

adaḫḫelha fə-l-qāmūs.
Məṣabbaḥ : maʕnātah tmǝsḫīrah, walla ḏi nōba ma tǝʕrafha?  
Marrāš : mālak ǝl-yōm kaḏāk əl-yōm məltebəq,  ma tithērag207!
Məṣabbaḥ : ʕindi n-nīrān bū quddāmna, iḥtarqan əl-mšākīk ! ṣaḫḫām istwyen in-naʕm   

206. Occurence rare dans un même énoncé de la réalisation vélaire occlusive pour le ǧīm puis le qāf 
étymologiques.  
207. harga: kalām, ramsa. 
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Traduction française

Marrāš : Le salut soit sur vous
Meʕtazz : Et sur… 
Walīd : Sur vous le salut, la miséricorde de Dieu et ses bénédictions.
Marrāš : mon frère, cette apparence ne m’est pas étrangère, n’es-tu pas celui que208 

j’ai crucifié sur un palmier et frappé avec ce rameau de palme ?
Meʕtazz : Tais-toi, tu nous fais perdre la face devant les hommes !
Marrāš : Ah bien, bien, je ne veux pas de faire perdre la face devant les hommes. 

L’important, je vous demande, maintenant ne savez-vous pas que nous 
sommes dans une rue et que les gens dorment, et vous êtes en train de faire 
tuut tuut tuut et vous faites marcher [litt. tourner] cet autoradio [radio-
cassette].  

Meʕtazz : Désolé, désolé Oncle Marrāš. Cet autoradio, nous l’avons baissé.
Marrāš : Bien, c’est comme ça que je veux que vous soyez. Ha, vous n’allez pas 

commander? 
Walīd : Il y a du poulet?  
Marrāš : Il y a du poulet et il y a de la viande. 
Walīd : Bien, je veux cinq au poulet, et cinq au poulet.
Meʕtazz : Comment cinq au poulet et cinq au poulet? Cinq au poulet et cinq à la 

viande.
Marrāš : Cinq au poulet et cinq à la viande, c’est-à-dire au total dix.
Meʕtazz : Le total dix. 
Marrāš : Vous les voulez spicy ou normaux ? 
Walīd : Forts! en feu! 
Meʕtazz : Extra-sucré.
Marrāš : Hein ?
Meʕtazz : On plaisante, on plaisante !
Walīd : Tu plaisantes… Moi je la veux épicée ma brochette, une fournaise, qu’elle 

grille [la langue].
Meʕtazz : Fais-le griller… 
Marrāš : Par Dieu, je [serais prêt à] me faire couper les mains qu’il n’y en a pas un 

seul de vous [deux] qui a toute sa tête. Bien, attendez-moi.
Walīd : Je te dis, maintenant tu as de l’argent? 
Meʕtazz : Hein? 
Walīd : Il y a de l’argent ? 
Meʕtazz : Tu me demandes si j’ai de l’argent ! Mon portefeuille est à la maison, et tu 

me disais «vite, vite, sors, sors vite» et tu klaxonnais.
Walīd : Maintenant c’est toi qui invite et qui te fais passer pour un mec [?] mais tu 

n’as rien.
Meʕtazz : J’ai un système, il s’appelle « Meʕtazz no problem », laisse-le venir 

simplement.
Walīd : On verra bien [litt. ta joue paraîtra, Ô jeune mariée], vas-y.
Marrāš : Et voilà pour vous, elles sont chaudes, ça elles le sont, elles sont chaudes.
Meʕtazz : Ca a l’air délicieux, si Dieu veut.
Marrāš : Si Dieu veut. 
Meʕtazz : Oncle Marrāš.
Marrāš : Oui. 
Meʕtazz : C’est comme si tu avais oublié les [boissons] fraîches, mon frère.

208. bu est un pronom relatif invariable, utilisé alternativement avec illi.
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Marrāš : Vous [n’en] avez pas parlé, que Dieu vous guide, vous m’avez dit que vous 
vouliez cinq au poulet et cinq à la viande, vous n’avez pas dit que vous 
vouliez des boissons fraîches !

Meʕtazz : Bien, excuse-nous, tu as raison [litt. ton droit sur nous], nous voulons des 
boissons fraîches mon frère.

Marrāš : Si Dieu veut, je vais vous apporter des boissons fraîches, attendez-moi 
simplement, j’arrive.

Meʕtazz : Vas-y démarre [litt. remets t-en à Dieu], démarre vite, vite avant qu’il vienne 
vers nous.

***
Marrāš : On peut considérer [litt. je nous nomme] qu’ils nous on fait le coup [litt. le 

jeu], Oh là là, que Dieu te maudisse, Satan. 
Vraiment, ils n’ont aucune éducation, c’est du gâchis cette moustache qu’ils 
ont. 

Ḥamdān : On dirait que le rameau de palme cette jour-là n’a pas [assez] marqué leurs 
dos, sinon ils ne se comporteraient pas ainsi.  

Məṣabbaḥ : Pas de problème, c’est pas grave. Je vais payer à leur place, ce n’est pas un 
problème.

Ḥamdān : Məṣabbaḥ, cette histoire ce n’est pas une histoire d’argent, mais ce qu’ils 
sont en train de faire, ce n’est pas bien.

Məṣabbaḥ : C’est que ce sont des jeunes, qu’ont-ils fait, disons : que Dieu les guide.
Marrāš : Amen, croyez[-moi], l’autre fois, la même chose, je voulais faire le plein 

d’essence, et devant-moi il y avait une voiture, dès que [le type] a fini de faire 
le plein, il s’est enfui, et cet employé est venu lui courir derrière, c’était 
vraiment pas bien du tout.

Ḥamdān : Il n’y a de recours et de puissance qu’en Dieu le très-haut. Ceux-là ne 
pensent pas que [ce comportement] constitue une dette qu’ils auront à porter 
jusqu’au jour du jugement. ils ne pensent pas au châtiment maintenant. 
Quelle est sa faute à ce pauvre employé? Peut-être cela va-t-il être soustrait 
de son salaire.

Məṣabbaḥ : Vraiment, beaucoup de situations comme celle-ci se produisent, que Dieu les 
remette sur le droit chemin, simplement.

***
Meʕtazz : Oncle Marrāš, voici les deux riyal !
Walīd : Oncle Marrāš, nous avons oublié notre argent et nous sommes allés à la 

maison pour ramener les sous, et maintenant nous sommes arrivés, nous 
n’avons pas tardé. 

Ḥamdān : Je pensais que le rameau de palme n’avait pas donné de résultat avec 
vous...

Walīd : Mon oncle, ne me rappelle pas !
Məṣabbaḥ : Les deux riyal, gardez-les, ils sont payés. Mais ne recommencez pas ! 

Quand209 vous n’avez pas [d’argent], dites-le, ce n’est pas un problème, mais 
ne laissez pas les gens prendre une mauvaise opinion de vous.

Marrāš : Ou bien voyez le rameau de palme est prêt. 
Meʕtazz : Plus jamais !
Walīd : Plus jamais ! Garde pour toi le rameau de palme.

***
Umm Sʕīd : Que le salut soit sur vous 

209. yōm = “quand” et non strictement «le jour où», le terme s’est grammaticalisé en parlers des Emirats et 
d’Oman, voir Jarad, Najib Ismail, “Grammaticalization in Emirati Arabic”, Arabica 64/5-6 (2017), pp. 742-760.  
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Les trois  : Et sur vous le salut...
Ḥamdān : Umm Sʕīd, que Dieu te place sur le droite voie, tu ne nous a pas dit que tu 

voulais quelque chose ? Par Dieu nous t’aurions apporté ta commande [ton 
état] jusqu’au pas de la porte. Tu es venu toute seule jusqu’ici, tu t’es donnée 
bien de la peine.

Umm Sʕīd : Je n’ai pas encore parlé, et tu viens m’interrompre.
Məṣabbaḥ : Umm Sʕīd, repose-toi.
Umm Sʕīd : Sois remercié.
Məṣabbaḥ : Dis-nous ce que tu désires, de quoi as tu envie?
Marrāš : Que veux-tu Umm Sʕīd ? Veux-tu [une brochette] à la viande ou au poulet ?
Umm Sʕīd : Sois remercié, Marrāš, mais je n’ai pas d’appétit, mais, tiens [litt. je te dis], la 

mesure d’une bouchée [litt. de quoi goûter], donne-moi trois [brochettes] 
viande et trois poulet.  

Marrāš : Ah mon pauvre Ḥamdān, c’est moi qui suis «interrompu» alors, pas toi.
Məṣabbaḥ : Alors, donne-nous de tes nouvelles. 
Umm Sʕīd : Par Dieu, mon frère Mṣabbaḥ, tu le sais bien, Abī Sʕīd est un homme à la 

retraite, et malade, et tu sais que je l’aide, comme ci, comme ça, pour les 
frais du foyer.

Ḥamdān : Tu es méritante, Umm Sʕīd, bravo à toi. 
Umm Sʕīd : Et ce n’est pas vraiment un commerce, ce sont des choses faites maison, ou 

[des services] loués, je cuisine à la demande du harīs210, du ṯarīd211, de la 
ʕersiyya212, des légumes en saumure, ce genre de choses, comme ça pour 
les gens qui me connaissent.

Ḥamdān : Magnifique !
Məṣabbaḥ : Que Dieu t’assure subsistance, mais comment pouvons-nous t’aider?
Umm Sʕīd : Par Dieu, j’ai entendu que vous aviez ouvert un projet de brochettes, et je 

me suis dit, si c’était possible, vous pourriez me mettre une table sur laquelle 
je déposerais les choses que je prépare, les commandes de ṯarīd, et tout ça 
modestement, jusqu’à ce que j’aie des commandes. Je vous apporte [les 
plats] et vous vendez à ma place. Prenez bien soin de moi213 et vous auriez 
pour vous un pourcentage des gains.

Marrāš : Par Dieu c’est une belle idée, très bien, de mon côté laissez-moi devant le 
réchaud du ṯarīd.

Məṣabbaḥ : Je vois que la pauvre femme va bien gagner, avec ça [ironique].
Ḥamdān : C’est moi qui vais perdre, pas vous.
Umm Sʕīd : A Dieu ne plaise, Ḥāmu, tu vas perdre ? Mais je ne mords pas !
Ḥamdān : A cause de cette bombe atomique que j’ai à la maison, celle-là, Umm Sʕīd, 

elle n’entre quasimment jamais dans la cuisine. Et si elle apprend qu’il y a du 
ṯarīd, du harīs et de la ʕersiyya, c’est moi qui devrai venir avec une assiette 
et repartir avec une assiette, une assiette aller, une assiette retour.

Məṣabbaḥ : Tout le monde se préoccupe de ses propres affaires, l’un se préoccupe de sa 
panse, et l’autre de sa poche. Ecoute Umm Sʕīd, si Dieu veut, à partir de 
demain ta table sera prête, passe simplement chercher les plats à la maison  
et détermine leur prix, et tu ne trouveras que contentement et fierté [litt. 
blancheur du visage].

210. Plat de viande cuite avec du blé puis concassé pour former une pâte. 
211. Bouillon de viande et légumes versé sur du pain feuilleté découpé en morceaux.
212. Plat de riz cuit avec de la viande puis concassé pour former une pâte. Voir https://www.youtube.com/
watch?v=M9bMehbZGAo. 
213. haḷḷa haḷḷa fīni = يب مكیصوأ

https://www.youtube.com/watch?v=M9bMehbZGAo
https://www.youtube.com/watch?v=M9bMehbZGAo
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Umm Sʕīd : Que Dieu te remercie, tu t’es montrée à la hauteur214. Allez, je vous laisse, 
au-revoir, que Dieu vous récompense.

Məṣabbaḥ : Que Dieu te garde.
Ḥamdān : Incroyable, demain Šerīfa la colporteuse va venir et exposer sa marchandise 

ici, elle aussi. 
Məṣabbaḥ : Méfie-toi, méfie-toi de la moquerie. 
Marrāš : Dis-moi, Mṣabbaḥ, ce mot [zahāda] me plait, mais je ne sais pas ce qu’il 

signifie, ce serait bien que je le fasse entrer dans le dictionnaire.  
Məṣabbaḥ : [zahādah] ça veut dire «moquerie», ou bien est-ce que ça aussi215 tu ne le 

connais pas ?  
Marrāš : Qu’est-ce que tu as à être ainsi énervé [litt. enflammé] on ne peut pas te 

parler.
Məṣabbaḥ : J’ai le feu qui est devant nous, [et] les brochettes ont brûlé ! Elles sont 

devenues de la suie, bravo.

214. L’expression ترصّـــق اـــم   ma g/qaṣṣart (litt. tu n’as pas failli) est commune à l’ensemble des régions de la 
péninsule Arabique et son sens s’affaiblit pour simplement exprimer un remerciement appuyé. 
215. nōba = دعب , également, aussi, non plus. Locution plutôt utilisée dans la Dāḫiliyya omanaise. 
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6
EXTRAITS TIRÉS DE PUBLICATIONS DIALECTOLOGIQUES
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Texte en parler de Siirt (Anatolie).
Source : Jastrow, Otto, Die Mesopotamisch-Arabischen Qǝltu-Dialekte, Wiesbaden, DMG/
Franz Steiner, 1981, p. 220. 
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Traduction : 

1- Ce Kōčaro, dont le nom est devenu célèbre, ce Kōčaro, son frère avait été tué et la 
femme de son frère kidnappée. Il voulait se venger.
2- Il cherchait ses ennemis. Les gens disaient : celui-là il cherche de l'argent, mais 
cependant tout ce qu'il voulait, c'était se venger de ses ennemis.
3- Ca, ses ennemis il les cherchait dans la nuit, village après village, et partout où il allait, il 
était généreux.
4- Alors il va donc chez un pauvre homme qui n'avait rien, il sort et lui donne mille livres. Il 
est resté là pendant deux ou trois jours et a dépensé les mille livres, puis il s'est enfui et 
est parti.
5- Bref, il a longuement recherché ses ennemis ...   

Tentative de notation en caractères arabes :

 )ذخأی( ڤخاید دیریك )وھ( هوأ .هوخأ ترم وبرحلكاكو ،هوخأ ولتقلكاك ورچوك اڤآ ساسا ،مسا ولعلطك يللا ورچوك )اذھ( اڤآ -١
 .)ھضوع( وڤوَعَ
.ھنیراین ھلوأ نم ،ڤخای د وڤوع هوأ ،يكبلاح ،تاراپ ىلع رودی راص اڤآ لوقت لاملاو ونیراین )ءلاوھ( ھلوأ ىلع رودی -٢
ةیتریماوج ياسیك ]ح[وریك يل بسا و ،حویڤلأ )عایض( حویڤا  .لیللاب نییلع رودیك ھنیراین ھلوأ -٣
 )ةثلاث( ةفاف نیموی )كانھُ( كنوأ ھحی.ةقرو فلأ )ھیطعی( ویطحی )علطی( حلیطیك يش ھل ]ن[اك ام ریقف تیب ]ح[وریك ينی -٤
]ح[وری ةلتف لتفیو ةقرو فللأا )كاھ( كآ فرصی
…ونیراین اڤآ ىلع )ریثك( هریفك راد ،لصاحلاو -٥
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Texte en parler juif de Bagdad (Irak).
Source : Jacob Mansour, The Jewish Baghdadi Dialect, Or Yehuda (Israel), The 
Babylonian Jewry Heritage Center, 1991, pp. 221-223.
source Tonarkiv : http://semarch.ub.uni-heidelberg.de/#archive
enregistrement audio : https://www.dropbox.com/s/0ta1156j6lvdl34/Bagdad-Jewish.mp3?dl=0

http://semarch.ub.uni-heidelberg.de/#archive
https://www.dropbox.com/s/0ta1156j6lvdl34/Bagdad-Jewish.mp3?dl=0
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Texte en caractères arabes :

 .تحاغ اتّلك وسولفو ،تام وتّلك .غطم اج ام وتّلك ولام عغزلا ،ةنسلا كیذھ خیشلا اذھو .غیبك خیش ]دحاو[ دحیو دّف ناك -٤٤
 .تضرامت ،غیثك شلك ابّحیو ]يتانب[ يتینبو دلو شعانث ولتباجو ،غیثك شلك ابّحی وتاغم ،يخللا ةحفص نمو -٤٥
 .ةغدم ،اود لایغتشیو ،ةیلاولاب اعیبی حوغیو ،ةگفتلل اذخای ربجنا .يلاتلل نیش ودنع لضف ام ،تاودأ ،ودنع يذلا ءایشلأا عاب -٤٦
 .لیدبتلاب ریزولاو ناطلسلا ىشم .يكبیق غسجلاب دعق ،ةبون ]يناث[ ينیث حاغ دّغ ،سولفلا تصلخ .اعاب -٤٧
 ریزولاو ناطلسلا ىشم ،روعش غیغب غاس نم .روعش غیغب ]راص[ غاس كحضیق .ماق كحضیق غسجلاب دعق حاغ .وفعلا .علا -٤٨
.لیدبتلاب

 ؟كحضیق اذھ وشأ ،ننحتی ،لسّوتی ،يكبی غیغ يدگملا : اولاق ،كحضیق يدّگم ونوفاش -٤٩
.يوّسی شأ فوشند ،ةغیبك يعاط ونیعطند ]لاعت[ لات ام : ریزولل وللاق ناطلسلا -٥٠
 .يكبی ماق ،ایلعط ِّمھ .ایلعط اوَلاش ،تاریل غشع رادقم اولاش -٥١
.فاخت لا ،يكِحْا .امھتفند ةصقلا يانوكشأ ،لوق ولولاق .يكبیق ونوعط ،كحضیق يدگیق ،ياھ ایو ]ةدعاق[ ةدعیق ام ياھ -٥٢
 ينوھ ةگفتلل اعاب ،اج .ةضیرم وتاغمو تحاغ اتّلك وسولف .يمستمو غیبكو ،بغع لام خیش ِّوھ ،يدگم ام ِّوھ مللاق -٥٣
 ىسَكِ ىلع ]تراص[ تغاس يكبلاو .ينیبجب قّط قّع وتیسّح تاریل غشعلا ونایلمتعط متنأ نلآا املو .ودنع ام اسّاو ،تصلخو
 .اھیلع يكبا داقو ،تعقو ایحلا ةطقن ياھ ،نیبجلاب قطلا قعلاھ ؟ شیل .ةیلأا

Traduction en français :

44- Il était une fois un grand cheikh. Et ce cheikh, cette année-là, ce qu’il avait planté, tout, 
il n’y pas eu de pluie. Tout est mort. Et son argent, tout a disparu.
45- Et en plus sa femme, il l’aimait beaucoup beaucoup, elle lui avait donné douze fils et 
des filles, et il l’aimait beaucoup, elle est tombée malade. 
46- Il a vendu les choses qu’il avait, ses instruments, il ne lui est rien resté. Il a été forcé 
de prendre sa carabine, et d’aller la vendre à la ville. 
47- Il l’a vendue, il n’a plus eu d’argent, il y est retourné. Il s’est assis sur le pont, à pleurer. 
Le sultan est passé, avec le vizir, en déguisement. 
48- Non, pardon. Il est allé s’asseoir sur le pont, et il s’est mis à rire. Il riait, il était dans un 
autre état. Alors qu’il était dans cet état, le sultan est passé avec le vizir, déguisés.
49- Ils l’ont vu, un mendiant qui rit. Ils ont dit : un mendiant ne fait pas autre chose que 
pleurer, supplier, attirer la pitié, qu’a-t-il celui-là à rire ?
50- Le sultan a dit au vizir :   viens, donnons-lui une grande somme et voyons ce qu’il va 
faire. 
51- Ils prirent (retirèrent) la valeur de dix livres, ils la prirent et la lui donnèrent. Ils la lui 
donnèrent aussi et il se mit à pleurer. 
52- Ca ça ne va pas avec ça [= ce n’est pas logique], il mendie et il rit, donnez-lui, il 
pleure ! Ils lui dirent : quelle est l’histoire, comprenons-la ! Raconte, n’aie pas peur. 
53- Il leur dit qu’il n’était pas un mendiant, que c’était un cheikh des bédouins, un grand 
homme, avec un nom connu. [mais] il a perdu tout son argent et sa femme est malade. Il 
est venu ici vendre son fusil, et [l’argent] est fini, et maintenant il n’a rien. Et maintenant 
quand vous lui avez donné les dix livres [changement de personne dans la narration] j’ai 
senti une veine se rompre dans mon front, et les pleurs sont venus [?]. Pourquoi? Cette 
veine qui s’est rompue, c’était le point de la honte qui est tombé, et je pleure [cette perte].  
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Texte en parler de Tunis (Tunisie). 

Source : site CORVAM, document établi, transcrit et traduit par Giuliano Mion (http://
corvam.unizar.es/en/localities/tunis/). 
Une transcription en caractères arabes a été ajoutée, et dans la transcription en 
caractères latins, le graphème ḫ a été substitué au graphème x. Les notes en espagnol 
ont été traduites en français. Aucune autre modification n’a été effectuée.  

Texte en caractères arabes

 ،مھمسـا ةینبـ مھـدنعـ ،يذاھـ ةلفطلـاو )٢( ؟ينتمھفـ .ةبـاغلـا عاتمـ فارطـلأا رخـآ ف يجتـ ،ةبـاغـ يفـ اونكسیـ ةلیـاعـ ةمفـ ،ةلفطـ ةمفـ )١(
 )٣( .رمحـلأا امیـد سبلتـ ،خخخخـ ؟ينتمھفـ ،رمحـلأا سبلتـ امیـد رطـاخـ ىلعـ ،ءارمحـلا ىلیلـ اھـویمسیـ ،ءارمحـلا ىلیلـ اھمسـا ةلفطلـا
 لطتـ امیـد مزلاو ةبـاغلـا طسـو ف نكستـ )٥( .اھتـدجـ ينعیـ ،اھتمّمـ رادلـ تاشمـ يذاھـ ،تارملـا م ةرمـ )٤( .ءارمحـلا ىلیلـ اھـویمسیـ
 امـ انحـاو ةضیـرمـ يھـار كتمملـ هزّھـ ك اھلتـاقـ )٧( .وطـاڤلا ،تراتلـا اھتـاطعـ ،اھمـأ اھلتـاقـ ،ينعیـ ،مھنمـ ةرمـ )٦( .ءارمحـلا ىلیلـ اھیلعـ
 بیـذلـا اھـاعمـ يكحیـ دعقـ )١٠( .بیـذلـا اھـاقلـ ،ةبـاعلـا تلخـد ،ةبـاغللـ تاشمـ تقـو )٩( .اذاھـ وطـاڤلا اھلـزّھـ اربـ )٨( .اھیلعـ شانیلطـ
 .ةبـاغلـا طسـو ف نكستـ يتممـ يتمملـ يشـامـ ينـار ھلتـاقـ )١٢( ؟وّتـ كدحـو ةیشـامـ نیـو يتنـا يخـایـ اھللـاقـ )١١(؟ينتمھفـ ،اھیفـ يصقسیـو
 اشمـ )١٧( اھتممـ رادلـ اھقبسـ ينعیـ )١٦( ریـرّشـ وھـو )١٥( ؟ينتمھفـ ،اھتممـ نكستـ نیـو ناونعلـا ھتـاطعـ ينعیـ )١٤( ؟ينتمھفـ )١٣(
 ،ءارمحـ ىلیلـ ھیلعـ تلخـد تقـوو اھعلبـ )٢٠( ؟ينتمھفـ ،اھعلبـ ينعیـ )١٩( ؟ينتمھفـ ،اھـلاكـ )١٨( .اھیلعـ لخـد ،اكیـدغـ اھتممـ اقلـو
 )٢٢( .لخـدو اكـاكّھـ اھتینـولـ سبلـو ،اھتـاسبلـ سبلـ )٢١( ،ياھـ اھتممـ ةسبلـ سبلـ …يجتـ شابـ …رادللـ يجتـ شابـ تبـرقـ ،اھفـرعـ تقـو
 )٢٤( …اھلتـاقـ ،تاقـ اھتمملـ تراد .ةبـرغتسـم تاقبـ  ءارمحـ ىلیلـ تلخـد تقـو )٢٣(  .اكـّاھـ ،ضیـرملـا يكـ اكـّاھـ اھتممـ ةعقبـ يفـ اقبـو
 ،يھـابلـابـ كعمسنـ شابـ وامـ اھلتـاقـ )٢٦( ؟رابكـ كینـذو اھیبشـ …يخـایـ ،يتممـ يخـایـ اھلتـاقـ )٢٥( ؟ينتمھفـ ،اھتممـ يھـ اھلـابـ يفـ
 .كیبشـ يخـایـ اھلتـاقـ دعبمـ )٢٩( .حیلمـ كفـوشنـ شابـ …شابـ رطـاخـ )٢٨( ؟ رابكـ كینیعـ اھیبشـ اھلتـاقـو اھلتـراد دعبمـ )٢٧( ؟ينتمھفـ
 كمفـ ھیبشـ ،اھیبشـ اھلتـاقـ دعبمـ )٣١( .حیلمـ يتنـإ ينعمستـ شابـ يتنـا وامـ ،اھلتـاقـ ،يتنـا وامـ )٣٠( .يوقـ كتـوصـ ؟نیشـخ كتـوصـ ھیبشـ
 اجـ دعبمـ )٣٤( ؟ينتمھفـ اھعلبـو خخخخـ حتّفـو اكـّاھـ اھلمعـ )٣٣( يتنـإ كلكـانـ شابـ وامـ اھللـاقـو اھیلعـ زڤّن ،اكـّاھـ اھلمعـ )٣٢( ؟ریبكـ
 ةیحـ ءارمحـ ىلیلـ اقلـو ،ھشـركـ ھلّلحـو ھلتقـو هدّقـ ءارمحـلا ىلیلـ وبـ يجیـ )٣٥( ؟ينتمھفـ ،برھـی شمجـّنی امـ ،ربكـ ھشـركـ ،برھـی شابـ
 .ةیح اھتممو

http://corvam.unizar.es/en/localities/tunis/
http://corvam.unizar.es/en/localities/tunis/
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Transcription en caractères latins

(1) fəmma216 ṭufla, fəmma ʕāyla yusknu fi ġāba, tži f-āḫər l-aṭrāf mtāʕ l-ġāba. fhəmt-ni? (2) 
w-əṭ-ṭufla hāḏi, ʕand-hum bnayya əsəm-hum əṭ-ṭufla əsəm-ha Layla l-Ḥamrāʔ, ysəmmīw-
ha Layla l-Ḥamrāʔ, ʕlā ḫāṭər dīma təlbəs l-aḥmar, fhəmt-ni? ḫḫḫ təlbəs dīma l-aḥmar. (3) 
ysəmmīw-ha Layla l-Ḥamrāʔ. (4) marra mə-l-marrāt, hāḏi mšāt l-dār mammət-ha, yaʕni 
žaddət-ha. (5) tuskun f-wuṣṭ əl-ġāba, w-lāzəm dīma tṭull ʕlī-ha Layla l-Ḥamrāʔ. (6) marra 
mən-hum, yaʕni, qāt-əlha umm-ha, ʕṭāt-ha t-tārt217, l-gāṭu218, (7) qāt-ül-ha219: həzz-u l-
mammət-ək, ṛā-hi mrīḏạ w-aḥna ma ṭallīnā-š ʕlī-ha. (8) barra hazz-əlha l-gāṭu hāḏa. (9) 
wuqt mšāt lə-l-ġāba, daḫlət l-ġāba, lqā-ha ḏ-ḏīb, (10) qʕad yəḥki mʕā-ha ḏ-ḏīb w-isəqṣi220 
fī-ha, fhəmt-ni?: (11) qāl-lha “yāḫi ənti wīn māšya waḥd-ək taww?”. (12) qāt-lu: “ṛā-ni 
māšya l-mammət-i, mammət-i tuskun f-wuṣṭ əl-ġāba”. (13) fhəmt-ni? (14) yaʕni ʕṭāt-u l-
ʕunwān wīn tuskun mammət-ha, fhəmt-ni? (15) w-hūwa širrīr. (16) yaʕni sbuq-ha l-dār 
mammət-ha.(17) mšā w-lqā mammət-ha ġadīka, dḫal ʕlī-ha, (18) klā-ha, fhəmt-ni? (19) 
yaʕni, blaʕ-ha, fhəmt-ni? (20) blaḥ-ḥa221, w-wuqt daḫlət ʕalī-h Layla Ḥamrāʔ, wuqt ʕraf-ha, 
qurbət bāš tži lə-d-dār... bāš tžī... lbəs labsət mammət-ha hāy, (21) lbəs labsāt-ha w-lbəs 
lünétt-ha222 hakkāka w-dḫal. (22) w-bqā fi buqʕət mammət-ha, hākka kī-l-mrīḏ,̣ hākka. (23) 
wuqt daḫlət Layla Ḥamrāʔ bqāt mustaġrəba. dārət lə-mammət-ha, qāt…, qāt-əlha… (24) 
fi-bāl-ha hīya mammət-ha, fhəmt-ni? (25) qāt-əlha: “yāḫi mammet-i, yāḫi… š-bī-ha wuḏnī-k 
kbār?”. (26) qāt-əlha: “ māw bāš nəsmaʕ-ək bə-l-bāhi! ”, fhəmt-ni? (27) mbaʕd dārət-əlha 
w-qāt-əlha: “ š-bī-ha ʕaynī-k kbār?”. (28) ḫāṭər bāš, bāš nšūf-ək mlīḥ. (29) mbaʕd qāt-əlha: 
“yāḫi, š-bī-k, š-bī-h ṣūt-ək ḫšīn? ṣūt-ək qwi. (30) māw ənti, qāt-əlha, māw ənti bāš təsmaʕ-
ni ənti mlīḥ! (31) mbaʕd qāt-lha, š-bī-ha, š-bī-h fumm-ək kbīr? (32) ʕməl-ha hākka w-
naggəz ʕlī-ha w-qāl-lha māw bāš nākl-ək ənti! (33) ʕməl-ha hākka w-fattaḥ ḫḫḫ w-blaʕ-ha, 
fhəmt-ni? (34) mbaʕd žā bāš yuhrub, kərš-u kbar, ma ynažžəm-š yuhrub, fhəmt-ni? (35) 
yži bū Layla l-Ḥamrāʔ qadd-u w-qatl-u w-ḥall-əllu kərš-u w-lqā Layla Ḥamrāʔ ḥayya w-
mammət-ha ḥayya.

216. */ṯamma/> [fəmma].
217. du français tarte.
218. du français gâteau.
219. qālət-lu/>[qāt-lu].
220. En arabe tunisien, ce verbe signifie « demander avec insistance », tandis que dans d'autres dialectes 
du Maghreb, il a le sens plus neutre de « demander ».
221. */blaʕ-ha/ > [blaḥḥa].
222. du français lunettes.
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Traduction

(1) Il était une fois une fille, il était une fois une famille qui habitait au bout de la forêt. 
Entendu ? (2) Et cette fille, ils avaient une fille, ils avaient une fille qui s’appelait Layla 
Hamra. On l’appelait Layla Hamra, parce qu’elle était toujours habillée en rouge. 
Compris ? XXX Elle était habillée toujours en rouge. (3) On l’appelait Layla Hamra. (4) 
Une fois, elle se rendit chez mémé, c’est-à-dire sa grand-mère. (5) Elle habitait au milieu 
de la forêt. Et Layla Hamra devait se rendre toujours chez elle. (6) Une fois, c’est-à-dire, 
sa maman lui dit, elle lui donna une tarte, un gâteau. (7) Elle lui dit : Porte-le à ta grand-
mère. Elle est malade et nous ne sommes pas allés la voir. (8) Va et donne-lui ce gâteau. 
(9) Lorsqu’elle se promena dans la forêt, elle passa dans le bois et le loup la trouva. (10) Il 
se mit à parler avec elle et il lui posa beaucoup de questions. Compris ? (11) Il lui dit : 
Mais où vas-tu toute seule maintenant ? (12) Elle lui répondit : Je vais chez mémé qui 
habite dans la forêt. (13) Entendu ? (14) C’est-à-dire, elle lui donna l’adresse de sa grand-
mère. Entendu ? (15) Il était méchant. (16) Et il la devança à la maison de sa grand-mère. 
(17) Il alla et trouva sa grand-mère là-bas, il l’attaqua. (18) Il la mangea. Entendu ? (19) 
C’est-à-dire il la dévora. Compris ? (20) Il la dévora et lorsque Layla Hamra entra, il la 
reconnut. Elle s’approcha pour entrer dans la maison… pour entrer… Il s’habilla comme la 
grand-mère. (21) Il s’habilla avec ses vêtements, il mit ses lunettes, ainsi il entra. (22) Il se 
mit à la place de la grand-mère, ainsi comme un malade, comme ça. (23) Lorsque Layla 
Hamra entra, elle s’étonna. Elle se tourna vers sa grand-mère, elle dit… elle lui dit… (24) 
Elle pensa que c’était sa grand-mère. Compris ? (25) Elle lui dit : Mais, mémé, mais 
pourquoi tes oreilles sont si grandes ? (26) Elle lui répondit : Mais c’est pour mieux 
t’écouter. Entendu ? (27) Après, elle se tourna et elle lui dit : Pourquoi tes yeux sont si 
grands ? (28) Mais avec eux, c’est pour mieux te voir. (29) Ensuite, elle lui dit : Mais 
pourquoi ta voix est si lourde ? Ta voix est forte ? (30) Mais c’est afin que toi, elle lui 
répondit, afin que tu m’entendes bien. (31) Ensuite, elle lui dit : Pourquoi, pourquoi ta 
bouche est si grande ? (32) Il fit comme ça, il l’attaqua et lui dit : c’est pour mieux te 
manger ! (33) Il fit comme ça, il ouvrit XXX et il la dévora. Compris ? (34) Ensuite, il voulut 
s’en fuir, ma son ventre grossit et il n’arriva pas à s’en fuir. Entendu ? (35) Le père de 
Layla Hamra arriva, il le rejoignit , il le tua et il lui ouvrit le ventre. Et comme ça, il trouva 
Layla Hamra et sa grand-mère en vie.
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Texte en parler juif de Salé (Maroc)223.
Source : Enregistrement de l‘informatrice Fani Asaraf par la chercheuse Judith Rosenhouse, 
figurant dans sa thèse de doctorat. enregistrement, transcription et traduction anglaises déposés 
sur le Semitic Language Archives SemArch http://www.semarch.uni-hd.de/ 
Transcription et traduction anglaise : pdf document, 1 pages, 37.6 kB

texte en  caractères arabes :
Cette transcription diverge assez nettement du texte établi par Judith Rosenhouse sur des points 
d’interprétation de l’enregistrement. Ceci n’affecte pas l’étude phonologique du document. 

: هدلاولا وبلا لاق .دلاول د ةتلات هدنعو ]رجات[ رزات ]لجر [ لزرّلا دحاو ناك ،فازّب تاماعلا م لبقو
 .]شیعن شاب[ سیعن ساب تاماعلا د فازّب سیل اوْقبْ امو تفرّس انأ نینم ابادو
: هدلاولا لاق
 لّك ةتاریلا مكل قرّفن ]امّل =[ امرول مو .]شوبرضنت ام شاب[ سوبرضنت ام ساب ]ةثارولا[ ةتاریلا مكل قرّفن تمكح سیاع يندّح ام
]شّیوش[ سّیوس هدُنع سلàن ]يشمن[ يسمن دحاو
 تیح اوحرف دلاولاا لوّلاا م .سّیوس ]دحاو[ يحاو لك دنع سلàیكو دلاول د ةتلاتل ةتاریلا ]مھل[ مُل قرّفی ادب وبلاو لیلق تقو زاد
 ھل اولمّكی سوْقب ام ھّنم ]مھنیع[ مـنیع اوْیحّنی اوْادب .]مھوب[ موب م 224اوقلقتی اوْادب دلاول ماّیلاا عم .مھدنعل  ]يجیك[ يزیك ناك مھوب
 ةرتك نمو .هدلاوا ھل اولمع ]شآ[سلآ ،امل لاحلا 226]؟[ ھب زّع ]se corrige[ ھُبزع ریخلا ف سیاع ناك يللا مھوب .225دوڤاكلا
.مھل لمعی سآ ممّخ ھلاید لقعلا
: ھندو ف ھل لاقو يلولاا دلولا ضبق
 .دحل كللوقا بّحا يللا 227دسُلا داھ سلوقت ام ساب يل فلح
: ھل لاق ھفلح امرول
 يللا تنامایدلاو زیوللاب ةرماع ةقودنصلا دحاو ةمّت ربزتو سورتیمل د زوز اھیف رفحت 228]ةرجش[ ةرزسلا دحاو كیطعن تیّبح
.]شسیقتی ام[ سّیقتی ام ]مھلاید[ مُلاید valeurـلا

 ينم .وھ تومی ]ىتح[ ىَت ةقودنصلا كید اودبزی ام مھل لاق ،يحاو لكل لصوو هدلاوا يد ةتلاتلل هدحوب يحاو لكل لاق كادكھو
  .تام وبلاو ،للاق تامای ]يش[ يس اوزاد ]نینم[
 كید مادّق ]مھّلك[ مّلك اوعمّجت .ةقودنصلا كیدھ هدنع وھ ساب ]مھل[ مُل لاق هدحوب يحاو لكل ]مھل[ مُل باحستو مھلك دلاولاا اوماقو
 سورتیملا لاید زوزل اولصو ىتح مھتلاتب اورفحی اوْادب قودنصلا ىلع اوفرعیك مویلا كید اوْار امرول نم .مھوب مُل لاق يللا ةرزسلا
 رزحلا ریغ اوباص زیول لاو بھد لا اوباص ام هوّلح امرولو .لیقت مھل لاéو هودبزو مھّلك هوزّھ قودنصلا اوْار يللم .قرغُلا د
: مھل لوقیكو مھوب دِ ةبتكلا يَـ)ه( اھیف بوتكم ادكھو اھوّلحو اربلا دلاولاا اوباص قودنصلا قوفو .)روقاشلا( روقاسلاو ]رجح[
 ضبقی ھتایح ف ھلاید ةتاریلا قرّف يللا لزرلا زازعلاا يدلاوا اھ .مكل تلق يللا يارلا داھ ىلع مكیلع كحضنك يربق ف اباد اناو
.ھسار لتقیو روقاسلا داھ
.229مھلاح ف اوْاشمو مھسار اوْاحّن ةموشحلا ةرتك نم

223. Version en caractères arabes et traduction en français établis par Fouad Mlih, à partir de 
l‘enregistrement déposé sur le site de l‘Université de Heidelberg. 
224. L‘informatrice réalise d‘abord un qāf uvulaire puis se reprend avec un qāf en attaque glottale, laissant 
penser que l‘enregistrement n‘est pas totalement spontané et que l‘informatrice se contraint à une 
phonologie ”pure“ de ce parler, alors que dans sa pratique réelle, réalisation uvulaire et glottale sont 
susceptibles d‘alterner.  
225. De kavod, «respect», mot hébreu.
226. Le verbe ʕazz dans le sens ”être pénible“ se construit avec la préposition ʕalā et non bi-, et ressortit à 
un registre bien littéraire pour ce document. C‘est cependant le sens le plus vraisemblable dans ce 
contexte : ʕažbo l-ḥāl est certes courant en marocain dans le sens de ”plaire“, mais il manquerait alors une 
négation avant le participe. Quant à mā dans l-mā, le plus vraisemblable est de l‘analyser comme un pronom 
relatif, remplacé par ās [=āš] dans la reformulation.  
227. De sod, «secret», mot hébreu.
228. L‘article indéfini waḥd ǝl- est clairement audible avant sazra (arbre). Le terme hébreu pituaḥ 
(«développement, croissance») entendu par J. Rosenhouse est, dans une structure de ce type, un emprunt 
moins explicable que kavod ou sod précédemment, et un nūn est d’autre part perceptible, d’où 
l’interprétation différente donnée de cet enregistrement parfois difficilement audible.  
229. Ici les deux chuintantes sont clairement réalisées. 

http://www.semarch.uni-hd.de/
https://heidicon.ub.uni-heidelberg.de/eas/partitions/3/0/320000/320178/223564f4917be58ede1cc9caeef34c0617956776/application/pdf/rosenhouse_morocco_7.pdf
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Traduction : 

Il y a bien des années, un marchand qui avait trois enfants s’adressa ainsi à chacun 
d’eux :
Me voilà devenu vieux, il ne me reste plus longtemps à vivre.
Et, à tous :
J’ai décidé, tant que je suis en vie, de vous léguer mon héritage de manière équitable afin 
que vous ne n’entriez pas en conflit. Une fois que j’aurai distribué mon legs, j’irai m’établir, 
pour un temps, chez chacun d’entre vous.

Au début, les enfants concevaient une grande joie aux séjours du père. Mais, avec le 
temps, ils finirent par éprouver une certaine impatience, au point qu’ils ne le virent plus du 
même œil (litt. « qu’ils détournèrent le regard de lui ») et qu’ils n’eurent plus la même 
déférence à son égard (litt. « qu’ils n’accomplirent plus leur devoir de piété filiale »). 
Leur père, qui ne manquait de rien, fut déçu par ce que ses enfants lui avaient fait. À force 
de réfléchir, il médita sur ce qu’il pouvait leur faire [subir].

Prenant le premier à part, il s’adressa à lui et lui dit à l’oreille :
Jure-moi que tu ne répéteras pas le secret de ce que je vais te confier.
Une fois que le fils prêta serment, le père lui dit :
J’ai voulu te donner [= indiquer?] un arbre, sous lequel tu creuseras un trou de deux 
mètres de profondeur. Tu y trouveras un coffre rempli de louis [d’or] et de diamants, d’une 
valeur inestimable.

Ainsi fit-il, isolément, avec chacun de ses trois fils. Il commanda à chacun de ne pas 
déterrer (litt. « tirer ») le coffre avant sa mort.
Quelques jours après, le père passa de vie à trépas. Chacun des fils croyait être le seul à 
détenir le [secret du] coffre. Ils finirent par se retrouver au pied de (litt. « près de ») l’arbre 
que leur avait indiqué le père. 
Ce jour-là, s'étant rendu compte que tous trois avaient connaissance de l’existence du 
coffre, ils commencèrent à creuser jusqu’à atteindre deux mètres de profondeur. À la vue 
du coffre, ils le soulevèrent tous ensemble, le déterrèrent, et [l’un d’eux] s’écria : Qu’il est 
lourd !  
Lorsqu’ils ouvrirent le coffre, ils ne trouvèrent ni or ni pièces d’or, mais uniquement des 
cailloux et une hache.
Au-dessus du coffre, les fils trouvèrent une lettre, qu’ils ouvrirent et dans laquelle ils 
trouvèrent une inscription [de la main] du père, qui leur disait : 
Maintenant que je suis dans la tombe, je me gausse de cette anecdote (litt. « maxime ») 
que je vous ai racontée. Mes chers enfants, que celui qui lègue son héritage de son vivant 
s’empare de cette hache et se fende le crâne avec (litt. "se tue avec") !
Ils s’écartèrent / écartèrent leur tête230, tout penauds, et s’en furent.

230.  On peut comprendre rās aussi bien au sens propre qu’au sens du pronom réfléchi, les deux sens étant 
pertinents dans ce contexte : ils retirèrent leur tête / ils dégagèrent leur responsabilité.
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